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triomphent de/'incendie et des ruines et continuent à assurer à notre
population, le confort, l'élégance et la solidité de sa chaussure préférée.
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La manufacture de Lamontagne,

Racine & Cie.

Manufacturiers de

Contreforts en cuir solide, en carton-

cuir, en Fibre en Union. Semelles d'in-

térieur tout cuir et combinaison. Spécia-

lité de sous-caps en cuir. Marchands de

débris de cuir.

M J Adélard Lntagne

Nos sentelles intérieu-
res flexibles tout cuir
et Union sont le type
même de la qualité et
sont d'un prix avanta-
geux.

-

~2*
'f

M. Louis Racine

Nos contreforts et nos
sous-caps ont donné
leurs preuves de soli-
dité et de confort.

M. Atrèle Lanmontagie

Notre fabrique est parfaitement outillée pour la production de toutes espèces d'articles qui entrent dans la fabrication des
chaussures comme les contreforts, les fausses semelles, les talons, les sous-caps - notre spécialité, et nous vendons ces four-
nitures et accessoires à tous les fabricants de chaussures du Dominion.

Nous sommes à la disposition des manufacturiers pour tous renseignements.

LAMONTAGNE, RACINE & CIE.
115 rue Arago, QUEBEC.

\'ol. XXXI11 - No 8
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La Saison de-s Chaussures de
-'Caoutchouc. pour 1920

S'ouvre le 1 er Mars
La qualité exclusive et l'aspect attrayant qui ont rendu les cla-

ques Maltese Cross universellement populaires'dans le passé ont

été continués et nous y avons ajouté de nouveaux modèles de

-caoutchoucs pour convenir aux nouveaux modèles de bottines et

chaussures.

Calculez vos beso>ins et soyez prêts à donner votre commande

complète pour les articles Gutta Percha lorsque le voyageur vous

rendra visite- Si c'est nécessaire attendez-le. . .Il vaut la peine

*qu'on l'attende.

Distributeurs pour la province de Québec

BIGNELL & KNOX, Montréal, J. H. BEGIN Enr., Québec, Que.

Que. J. H. LAROCHELLE & FILS,

TH4OMPSON'SHOE CO., Lunited, Limitée, Québec, Que.

Motél Qu? LA MAISON GIROUARD LIMI-

CANADA SHOE, Montréal, Qué. TEE, &tuHyacinthe, Quté.

DESCOTEAUX & VELLEMURE, YamachièJhe Qu é.

CUITA 'PE«RCHA &RUBBER -LIM.ITED
S%èejr«Wa et fabrique: TORONTO.,

Succursales à Halifax, Montréal, Ottawa,4 Fort William, Winnie, Régina,, Saskatoon,

E4imonfon, Cejgary, Lethbridge, Vancouver, Victoria.

En iorivon% au* a nnonces me ntionnez U Le Prix Courant "g" SV.P. k

1~
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UnMessage aux Ma
DU

La majorité des marchands de
chaussures admettra que les Se-
melles Neolin donnent satisfac-
tion, et qu'elles sont supérieures
à la plupart des semelles de cuir.

Ils admettent que l'usage exces-
sivement répandu des Semelles
Neolin remédierait à la situation
du cuir.

Malgré cela, la grande majorité
des gens ont de la difficulté à se
procurer les modèles de chaussu-
res qu'ils veulent être munies de
Semelles Neolin.

Les manufacturiers de chaussu-
res sont prêts et anxieux de four-
nir tous les modèles de chaussu-
res munis de Semelles Neolin.
Nous croyons que les détaillants
de chaussures hésitent. à compli-
quer leurs problèmes de stock par
l'addition de lignes munies de
Semelles Neolin.

Mais ces problèmes ne sont pas
ayssiardus qu'ils semblent le pa-
raître.

Les chaussures munies de Semel-
les Neolin peuvent remplacer
plusieurs lignes avec semelles en
cuir. Et vous pouvez vous en ser-
vir comme moyen pour vendre
plus de chaussures.

Ceci a été prouvé chaque fois où
un véritable effort a été fait pour
vendre des chaussures munies
des Semelles Neolin.

Les clients accepteront les Se-
melles Neolin, s'ils peuvent obte-
nir le modèle de chaussures qu'ils
tiennent à avoir.

Songez alors aux grands avanta-
ges pour vos clients de porter des
chaussures munies des Semelles
Neolin. - ho

11elinoles

Vol. XXXIUI - No 8
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chands de
NADA

Les Semelles Neolin ont permis
la fabrication de chaussures
mieux proportionnées. Les Se-
melles sont toujours les premiè-
res à user. La plus longue durée
des Semelles Neolin veut dire
une plus longue durée aussi pour
les chaussures -,et les Semelles
Neolin n'augmentent pas le coût
initial même des chaussures à
prix modérés.

Les Semelles Neolin sont à l'é-
preuve de l'eau, de l'humidité et
de la boue mélangée à de la nei-
ge. Elles sont flexibles et con-
fortables pour le pied.

Etudiez bien ces avantages re-
connus. Décidez ensuite, si vous
n'y gagneriez pas à donner à
votre clientèle les avantages des
Semelles Neolin.

Chaussures

THE GOODYEAR TIRE &
RUBBER CO. OF CANADA,

LIMITED,
Toronto, Ontario.

in es

Vol XXXH - No 8
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A CETTE SAISON
de l'année, le marchand de chaussures est
à se demander quels stocks prendre et ven-
dre ce printemps. Mais dans la vente de
chaque jour: celle d'aujourd'hui et celle de
demain, le même marchand de chaussures
manquera de pointures et de modèles dans
son assortiment de CLAQUES, CHAUS-
SURES POUR.HOMMES, CHAUSSURES
POUR FEMMES, CHAUSSURES- POUR
ENFANTS et chaussures de toutes sortes.
C'est ici que nous entrons en scène.

AVEC NOTRE. ENORME STOCK
nous pouvons remplir vos commandes, pe-
tites ou grosses, et nous vous les livrerons si
promptement que vous admettrez avec nous
que le

SERVICE ROBINSON
est une vérit bJe réalité pour aider à faire
un COMM acE AU DETAIL PROFITA-
BLE.

Ecrivez, télégraphiez ou téléphonez. Nous ferons le reste.

JAMES ROBINSON COMPAN
LIMITED,

MONTREAL.
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GEl.
IERA
TOT
Préparez-vous en conséqunce.

A cette époque de l'année, les ventes de

laques sont considérables et s .vous fau-

ra un gros assortiment de claques pour ré-

pondre à cette demande. 'Commandez im-

nédiatement votre stock de

CLAQUES INDEPENIENT
Cette ligne offre un superbe choix de mo-

dèles pour tout le monde, depuis les for-

mes spéciales pour les chaussures à la der-

nière mode jusqu'aux formes ordinaires.

Ces claques assurent toujours une belle mar-

ge de profits.

Avant d'acheter vos claques, consultez-nous.

JAMES ROBINSON COMPANY
LIMITED,

MONTREAL.

VE-7

de
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TOIQUE
COMMERCIAL

Le DEVELOPPEMENT -de l'organisme humain
ou d'un commerce exige la meilleure alimentation.
L'alimentation qui'donne l'a plus grande force de

vente à votre stock de chaussures, c'est les

Trépoînites -Goodyear
Elles idifient vire commerce et' le tiennent prospere
continuellement. Leur jolie apparence ust un stimu-
lant pour les personnes aimant les beaux modèles.
Leur aýJustement et leur longue durée sont un toni-
que de satisfaction. Leur valeur pour le prix est un
stimulant pour les ventes de chauissure.

Pour faire un commerce prospère de chaus-
sures d'hommes, mettez en vedette les Tri-
pointes Goodyear.-

La Chaussue à Trépoite qui sert de Mide au Canada.

Tétrault Shoe Manufacturing Co., Limited
Les plus grands manufacturiers de 1chaussures, du Canada, ainsi que- les plus

grands exportateurs de -chaussure du Canada.
Pairie,,, France MONTREAL Londrès, Angleterre

En écrivant aux annonceurs, mentionnez ' l Le Prix. Courant ", s.v.p.
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L'ECOULEIENT DU STOCK
est un facteur vital
dans le commerce du
détail.

Tous les marchands savent ce que cela veut dire que
d'avoir un assortiment qui dort sur les tablettes.

La Maison Titrault, grâce àsou nombreuses annéesj
d'expieece et à sa connaissance approfondie du
marché canadien, est on 'position de fournir des li-
gnes qui assureront au marchand des ventes certai-
nes et profitables.

Elle est prête à aider de ses conseils le marchand de
chaussures dans le choix de l'assortiment le mieux

approri pour sa clientèle.

Les modèles pour la nouvelle saisont sont plus jolis
que jamais et le marchand qui les -prendra en stock
fera un superbe, placement.

Avant. de placer votre commande, voyez ce que nôs
voyageurs ou les grossistes qui tous portent nos li-

gnes vous offriront

Té trault Shoe *Manufacturing Co., Limited
Les plus grandir nmnufacturiers de chaussures du Canada, ainsi que les plus

grandst exportateurs de chaussures du Canada.

Paris, -France MONTREAL Londres, Angleterre

En 6ortvant aux annonoeure, mentionnez Il Le Prix Courant". s.v.p.
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M. O. McDOWELL H. N. LIN

J\ON AL SU ppL r>
C0.

Importateurs

Manufacturiers

COLN

"Jobbers"

Agents vendeurs

Succursale de l'Est: MA<UAt 37REONDYS
40 EdFcKCORISTIN CHNRI[RPISSen urcau.chef et fabrique:401 uEAC IRE REPIlS ET 37RUEFOUNDR 8.

Montréal. ACCESSOIRES de FABRIQUES de .HU S Kitchener.

'I

REPRESENTANTS:

American Laolng Hook Co,, Wai.
tham, Mass. Crochets à lacets etmachines pour fixer les crochets.

Armour.and Paper
Works, Chicago, ill. Tissu et pa.
pier Crystolon pour frapper et«gprailaser.

Boston Leather Stain Co., Boston,
Mats.

Encres, teintures cires, etc., Bian.
chimpent Cyclone.

The Ceroxylon Co., Boston, Mass.
Ceroxylon, la cire liquide parfai-te.

Renforcement de contre.fort et at.
tache.talon staytite.

Dean Chase Co., Boston, Mass.
Articles-pour chaussures, fil ded-
coton. #

The La. G. Freeman Co.,
Cincînnati, O.

Machinerie à chaussures.
Hazen Brown Co. Brockton, Mass.

Bouts rapportes Imperméables,
Gomme, ciment à caoutchouc.

Lynn Wood Heel Co., Keene, N.H.
Talons en bois et blocs pour em.
porte-pièce.

Markem Machine Co., Boston,
Mass.

Machines à marquer et frapper,
composés, encres.

M, H. Merrlam & Co., Boston,
Mass.

Mach}nes à coudre, à arrfter,
etc.

Puritan Mfg. Co., Boston, Mass.
-- Machines à coudre aveo fil ciré.

Procédé Poolï pOWu fausses -se.
malles Goodyear.

The 8. M. Supplies Co., Accessol-
res. de fabriques, Aiguilles, etc.

J. Spaulding & Sona Co., N.
, 0 Rochester, N.H.

Contre-forts garantis en - fibre,
fausses semelles en fibre.

The Textile Mfg. Co. Toronto,
Ont.

Lacets à chaussures.
United Stay Co., Cambridge, Mass.

Cuir et imitation de cuir,. Tré-
pointe, etc.

s . ,

Chaussures
POUR
BEBES,
EN FATS,
FILLETTES

ET

DEMOISELLES

Des chaussures fabriquées pour fournir un ser-
vice exceptionnel et répondre aux besoins d'une
jeunesse turbulente.

Manufacturées pour permettre la liberté et le
confort parfaits du pied en pleine croissance.

.- ne Jigre qui sa±isfiera les parents et procurera
de jolis profits et des affaires au marchand.

CHILDRS SHOE ýMFC. CO., LIMITED
11 rue Belleau - - - - - - - - - - QUEBEC, P.Q.

En écrivant aux -annonceurs, mentionnez I Le Prix 'Courant ", s.v.p.

No 8Vol. XXXIII -
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CHAUSSER LA FEMME A SON. GOUT
. est un problème difficile pour tout marchand de chaussures.

Nous nous sommes efforcés de résoudre les difficultés
de ce problème commercial en devenant

Fabricants exclusifs de chaussures de femmes par le
procédé à Trépointe Goodyëar.

En concentrant toute notre expérience et toute la
science de nos contremaîtres et ouvriers experts sur
cette spécialité, nous sommes arrivés à créer les mo-
dèles les plus êlégants en fait de

Chaussures Fines pour Femmes
et à en approvisionner le commerce au plus bas prix
possible.

Les chaussures portant la marque de la Perth Shoe
Company Limited ne peuvent que vous attirer des élo.
ges de vos clientes les plus difficiles. Si vous avez une
clientèle féminine malaisée à satisfaire, voyez nos
échantillons et prenez notre ligne en stock et vous
'verrez toutes les difficultés tomber comme par en-
chantement.

Ecrivez-nous ou voyez nos voyageurs.

The Perth Shoe Company,
Limited

PERTH, ONTARIO.

En écrivant aux annoncOurs, mentlOnnet ", PrX ÇQront", ;.v.p.
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Diïne
.D'une
Place

,Proéminente

-Stock

Les chaussures DALÂCO re- -'

présentent toujours une va.~
leur honnête. La valeur'hon-.
nête implique des ventes sa-
tisfaisantes et une bonne:
clientèle -. la sorte. de clien-m
tôle à laquelle on fait facile-
ment des VENTES RÉPÉ-
TÉES

Des styles de goût .et' méti-
culeusement étûdiè assu-
rent leur POPULARITE.

Une construction soignée et
des matières de premier or-
dre asurent leurs QUALI-
TÉS DE. SERVICE.

Notre -échantillonnage mul-
tiple répond aux besoins in-
dividuels de tout marchand.

1.

En écrivant -aux -annoneurs fIItsM"aPi ourat" vp.I

Daoust, Lalond.M.e, & ie.,- Ltée
Succursales: The Metropolitan $hoe Co., 91 rue St-?Paul, Montréa.

Daouét & Cie, 60. Boulevard Beaumarchals, Pils, France.

Vol. XXXIII - No 8
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Venezla ige d Caussures deQua l

M.E.TftOPO'LITAN
M--cKayst pour flemmes .- Tré pointes pour hommesr.

Cette ligne répond non séulement aux besoins de votre clientèle,
mais elle lui offré in choix de modèles pour tous les goûts.

La qualité- du cuir employé et le soin apporté à la fabrication de
ces chaussures assurent au marchand des chaussures qu'il n'aura
pas -de difficulté à vendre et qui donneront satisfaction sous ces
trois rapports:

D)UREEp

ELEGANCE,

CONFORT*

Vous auriez tout à.y gagner à vous faire montrer cette ligne de
chaussures de qualité avant de placer votre commande pour la
nouvelle saison.

Nos facilités de production et notre service rapide assurent des
livraisons promptes, sans délais parfois si ennuyeux pour le mar-
chand, à* IRZ i

The ê Mètr.-opolitan Shoe Co.
93 -rue Saint-Paul Est

MONTREAL.
Tannerie Fabrique

1BIERVILLE 449SQUARE VICTORIA-

un Irlvent aux. annenomire, mentionne; te. Prix @oVrsnt ,s.v.p.



L!D PRIX COUJRAN4T,: ned.2.t4v$or Ipg, VLXI-

*Le s.et
rouve

Le Contrefort en fibre de fabrica-
tion canadienne D. & P.

ED. R. LEWIS, 21 Scott St.,
Toronto.

Agent des ventes pour l'Ontario.

4Ls bonnes. Chaussures finissent par

.#ber, mais vous devriez, faire en sorte

tlné VOS chàusure du rent plus -long-
tepp quq 1eur contrefort:

. Cntrefort D.. & P. est garanti durer.
PLUS LONGTEMPS QUE LA
CHAUSSURE.

Coùtrelrt en' Fibre, Càs
Ce sont là nos principales spécialitéi.Un

gr and nombre de manufacturiers comp-
tent sur tnous -depuis des années pour
tenir leurs fabriques approvisionnées.

[)CLOSý
Tannerie et Fabrique:

StHyacinthe, P.Q.

T M

En 6crivant aux annonceurs, menthon U 1 Prix Çoffmnt 0, s.v.p.

VeL XXXM No 8
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t..a

10ýë fait que.le

laue.q it tw4

permtenaiét la ponnre'v'te eur'qr"t

re*s

à. Tiges, Cuis a e ele
Nous avons fait des livraisons satisfai-

mantes en dépitý1ds ii;.ertitudes du-coià-

merce du cuir et de la chaussure. Nous

sommes en position de remplir vos com-
mandes,. aussi.

RICHARD FRERES, Québec.

Agents deg ventes pour la

ville de Qgôbec.

&PAY.AN
Bureau des ventes et entrepôt:

224 rueè Lemoine, Mon&iéal

Enicivat-.aux~a~ t.p~.t1mnoe' LPrix Couimet ", .v.p.
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Installation Goodyear de 22 pieds pour reparatons des chaussures, Modèle N

Voioi l'installation
POUR LA

Crande Boutique Moderne
LA DERNIERE NOUVEAUTE DE LA FAMEUSE SERIE

COODYEAR
Faite au Canada

Ecrivez aujourd'hui pour avoir des renseignements sur ces appareils.

UNITED SHOE MACHINERY CO. 0F CANADA, Limited.
onto Kitchener Québ ec

LEPRIX COUXR¯N-T;. ¯Ï edi 20 février 1920 Vol. XXXIll - No 8
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Installations UMC de 8 PIEDS POUR POLIR ET FINIR. Modèle N

VOICI L'INSTALLATION
POUR LA

PETITE BOUTIQUE
Aussi bien faite que l'installation Goodyear de 22 pieds, illustrée sur l'autre page.

NOUS FABRIQUONS DES APPAREILS POUR REPARER LES CHAUS-
SURES, DE DIVERSES DIMENSIONS AVEC ET SANS LA PIQUEUSE
GOODYEAR POUR CONVENIR A TOUS LES ATELIERS DE REPARA-
TIONS DE CHAUSSURES.

LES

INSTALLAT10NS t&V POUR
REPARER LES CHAUSSURES

Faites au Canada.

sont faites pour servir et non tout simplement pour vous être vendues.

C'est le bon temps d'écrire pour avoir des renseignements sur ces appareils.

UNITED SHOE MAC'INERY CO, 0F CANADA, Limited.
MONTREAL

Toronto Kitchener Québec

Vol. AAA111 - INO 5 LE PRI COUR NT, vendredi 20 février 1920
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.fMX,-Q4ei jolie, apparence,
par~ét~Jj O*l ~ .,Ïp1is dur et vous

0doawon- W, A tlot it 1ui si possible

LT LE PLUS ECONOMIQUE
II~LEMARCHE.

PER-FECTION ,*COUNTER LUMITED
699 vèn" Lqto=reux, angle rue Ernest,

I . IlIontr'&L

Prenez on Stoc les

CHAI9UIRES' FINES'MCI PO* AMES
- ý ' atenyrla fitiue

L'élégance de leurs modèles, liuYë qiait6'~is«tante, *lé confort qu'elles donnent plairont sûre-
ment à votre clientèle,* quelque difficile qu'elle soit, et. les ventes répétées que vous ferez vous ré-
compenseront de la sagesse que -vous avez'eu*e de'pousser la vente de ces chaussures. Eh dépit
de la hausse générale de la, matière, noup .spouvons vous offrir des prix qui rendront vos ventes
faciles tout en vous liaissat une..bonnemawg, cle profits.

Pour plus che renseignements, éorivez.»nous aujourd'hui même.

TU1E LA!!. BELL«E' 5110.E ICOUMPANT, LIMITED
-Fabricanta doei chusr» fiies, MAcKay 'pour- femmes«

KITCHEEI * - Ontario.

un écrivafit aux, annonceupa, mentionnezU Le Prix -Courant ", s.v.p.

LE >NT ~

assiuraht lajustement
ïoM4 dtuý nrsur le mar

Ave< '6~ ryi~s~tê.la qualité dansvo

e sis-
par-

Vol. XXXIII - No 8
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Le Style et la Qualité
sont les deux points essentiels à la chaussure pour mériter d'être qualifiée
de "chaussure de bonne vente."

Un commerce de chaussure ne saurait atteindre au succès sans un stock
qui se vende facilement et qui n'occasionne aucune perte ni mévente au
marchand.

C'est précisément à atteindre ce but que nous nous sommes attachés avec
une constance quotidienne, et c'est la raison pour laquelle nous avons vu
notre clientèle s'accroître de jour en jour, dans la province de Québec.

Mais nous ne nous contentons pas d'avoir en stock des chaussures qui
plaisent et qui donnent satisfaction, nous nous efforçons de fournir aux
marchands un service rapide et approprié à leur commerce particulier.
Tous leurs besoins sont l'objet de notre attention spéciale et chacun indi-
viduellement reçoit de nous le meilleur service qu'il soit possible de four-
nir.

Voyez nos voyageurs. Demandez-nous d'aller vous voir; ne craignez pas
de nous déranger; nous sommes à votre entière disposition pour rendre
le plus profitable votre commerce de chaussures.

Chaussures en Gros.

229 rue Lemoine - - - - - - QUEBEC.

SPECIALITE de WELT TETRAULT.

. n écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant " s.v.p.
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SERVICE
PROMPT

A cette époque de l'année, où les stocks
sont probablement dégarnis dans certai-
nes lignes et pointures, la chance que l'on
vous offre de renouveler votre assorti-
ment promptement est de la plus grande

Succrsles "importance.
Nos succursales ainsi que nos distributeurs

Otawa, ont un stock complet de toutes nos lignes,
modèles et pointures.

Le "SERVICE COLUMBUS" combiné

avec la haute qualité des chaussures de
caoutchouc Columbus veut dire plus de

Winnipeg, ventes et des clients satisfaits.

Ecrivez ou télégraphiez vos
befoins immédiats.

The- Clubus Rubber Company- of Montreal
LIMITED

1349 rue DeMontigny Est, Montréal.

En 6crivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.
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UNE BONNE LIGNE A TENIR
La saison de la pluie et du dégel arrivera bientôt.

La demande pour les -claques sera énorme.

LA LIGNE COLOMBUS
vous donnera exactement les chaussures de caout-

chouc qu'il faut à votre clientèle. Elle offre un

choix de modèles appropriés à tous les besoins de

vos clients. Ils y trouveront une forme appropriée à

leurs chaussures. Chaque vente voudra dire pour

vous un client satisfait - un client qui reviendra

chaque fois qu'il aura besoin d'une autre paire de

claques.

Quels que soient vos besoins, qu'ils soient considéra-

bles ou non, les commandes que vous nous confierez

seront remplies à votre entière satisfaction. Notre

SERVICE est toujours à votre disposition.

THE COLUMBUS RUBBER COMPANY
OF MONTREAL, LIMITED

1349 rue De Montigny Est, Montréal, Qué.

21--

-En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant", s.v.p.
i
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que
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C

C'EST UNE IDEE DE L'ANCIEN TEMPS
de croire que le cirage à chaussure ne se vend pas en hiver. Cela n'arrive pas avec

IRACE A CHAUSSURES

Ce cirage se vend durant toutes les saisons de l'année. Il conserve le cuir souple,
donne un poli luisant, résistant et rend les chaussures imperméables. Il est bon égale.
ment pour les claques.

Vous pouvez vous en procurer durant tout l'hiver. Il ne gèlera pas.

Donnez votre commande à votre marchand de gros ou écrivez-nous.

THE NUGGET POLISH CO., Limited,
Toronto.

Pas de MÓdiocrité

WILLIAMS SHOE LIMITED'
BRAMPTON, Ont., et REGINA, Sask.

EPAISSE
OU

CLAIRE

Elle est exempte de morceaux

LA COLLE DE FARINE
BREVETEE DE BRODIE

offre tous les avantages d'une colle
parfaite: elle est très adhésive, pro-
pre, et on peut l'éclaircir pour le tr-
vail délicat en y ajoutant tout sim-
plement de l'eau. Nous aimerions à
vous envoyer des échantillons et nos
prix.

ECRIVEZ-NOUS AUJOURD'HUI.

BRODIE & HARVIE
Liinited

14 rue Bleury, MONTREAL.

En écrivant aux annonceurs. mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.
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Notre souci constant, dans la fabrication de nos chaussures est de fournir un produit
qui donne satisfaction au triple point de vue du confort, de la solidité et de l'élégance.

En nous spécialiunt sur les

TREPOINTES GOODYEAR POUR HOMMES
ET

McKAYS POUR FEMMES

nous avons acquis parmi le commerce de la chaussure du Canada une réputation qui
fait que nos chaussures sont considérées par tous les marchands comme des "stan-
dards ", c'est-à-dire des modèles du genre.

Vente aux Jobbers seulement

DUFRESNE & LOOKE
Manufacturiers de Chaussures

MAISONNEUVE, MONTREAL.

Production quotidienne-: 5,000 paires.

Prix pour exportation, sur demande.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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Etablie depuis 63am

THE BREITHAUPT LEATHER CO., LIMITED
Tanneurs de cuirs à semelles.

TETEDE BOEUF
Fabricants du cuir à semelles Hemlock " PENETANG" (Tête de
Boeuf) si connu dans la province de Québec parmi les manufac-
turiers, les jobbers et les ateliers. de réparation.

Tanneurs Egaliment des ciuirs à semelles "OAK" et "UNION".
Succursales pour la province de Québec : Montréal :John McEntyre,

28 rue Saint-Alexandre.
R. M. Fraser,

1 rue Sainte-Hélène.
Québec : Lucien Borne,

491 rue Salnt-Valier.
Tanneries à Kitchener, Penetang, Hastings, Woodstock et Burke Falls, Ontaio.

Siège social: KITCHENER, ONTARIO.

Où àl ne peut pas y avoir de copmi
On ne Peut Mettre en doute l'importance d'em-

p)loyer le meilleur bout rapporté (box toe) que
l'oit puisse obtenir.

Le style et la durée de la chaussure en dépen-
dent.

La chaleur, la transpiration du pied et l'humi-
dité doivent être pleinement combattues- et 100 %-
de satisfaction sont garantis avec vos chaussu-
res. Il ne peut y avoir qu'une réponse à cela:

EMPLOYEZBreveté 30 décembre 1913.

EMPLOYEZBreveté 26 octobre 1916.

Les ,Bouts Rapportés

'VLILCOý U UNI1T
BECKWITH BOX -TOE LIMITED

Sherbrooket Que,

En écrivant aux annonceurs, mentionnez ilLe Prix Courant Il. s.v.p.
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4c&ssu MINER
POUR TOUTE LA FAMILLE

Automne 1920
MODELES ELEGANTS---VALEURS REELLES

BON SERVICE

Notre représentant partira bientôt avec un certain nombre de li
gnes nouvelles qui ne manqueront pas d'intéresser les détaillants.
Voyez ces lignes avant de placer votre commande.

Nous avons aussi un gros assortiment de chaussures fines et cou-
rantes pour hommes, garçonnets, adolescents, femmes, demoisel-
les et enfants.

Mettez-vous en rapport avec notre département " de stock " de
chaussures.

CLAQUES
Agents pour les célèbres Claques Miner. Ne placez pas vos com-
mandes d'automne avant d'avoir vu notre représentant avec quel-
ques nouveaux et superbes échantillons.

MINER SIOE C., Limited
Montréal Ottawa Québec Toronto

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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CHEVREAU VERNIS CHEVREAU VERNIS

"Peerless" ---- "Ruby"

Nous faisons une spécialité du

CHEVREAU VERNIS NOIR

Les chaussures faites avec du chevreau
Evans représentent la meilleure valeur parce
qu'elles ont la plus jolie apparence, le meil-
leur ajustement et la plus longue durée.

La qualité uniforme de notre chevreau éli-
mine tout danger d'avok des chaussures
dont la qualité n'est pas uniforme. L'avan-
tage que présente son découpage assure une
pi oduction économique.

Notre nouvelle fabrique de la Côte Saint-
Paul, sur le bord nord du Canal, est actuel-
lement en pleine opération et nous sommes
prêts à remplir promptement et d'une façon
satisfaisante toutes les commandes que l'on
nous confiera.

John R. Evans Leather Co.
of Canada, Umited.

Spécialistes en fait de chevreau vernis et de cuirs à tiges.

214 rue Lemoine, Montréal.
Fabrique: Côte Saint-Paul, Montréal.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ". ..v.p.
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hiaute iQualité et Grandt Uariêté
Voilà ce que nous vous offrons avec notre nouvelle ligne de chaus-

sures pour la saison prochaine.

Nos nouveaux modèles comprennent un superbe assorti-
ment des chaussures les plus populaires --- faites sur des
formes nouvelles et de nuances à la mode. Nos lignes ré-
gulières offrent un choix très varié de chaussures recom-
mandables sous tous rapports et nous les vendons à des
prix qui constituent un excellent placement pour le mar-
chand qui les tient en magasin.

Avant de placer votre commande pour le printemps, vous
auriez tout à y gagner à voir ce que nous avons à vous
offrir. Toutes nos chaussures sont faites pour donner sa-
tisfaction au marchand et au client et vous savez qu'un
client " satisfait " devient un client " régulier."

Nos voyageurs viennent de partir pour leur tournée et
ils vous feront voir des modèles de chaussures qui répon-
dront aux besoins de vos clients.

DUPONT& FREHE
Manufacturiers de chaussures

Avenue Aird,

Maisonneuve,

MONTREAL

En 6crivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant,", s.v.p.
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Votre commande de CLAQUES
dépend de la QUALITÉ et du

service que vous avez à offrir

à vos clients.

SI VOUS ACHETEZ LES CLAQUES

"Maltese. Cross"
vous êtes assurés de la QUALITE, et si cette ligne vous

est fournie par NOUS l'attention que nous portons à ce

commerce, et l'assortiment considérable que nous avons

toujours en miains, vous assurent le " SERVICE."

Vous recevrez la visite de notre représentant dans le

cours de MARS. Confiez-lui vos commandes, vous serez

satisfait.

La Maison Girouard Limitée
SAINT-HYACINTHE, P.Q.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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NA-VAR-LAC
VERNIS ET APPRETS CELLULOSE POUR CHAUSSU-

RES, TOUTES LES COULEURS AU CHOIX DEPUIS LE
TON UNI JUSQU'AU FINI BRILLANT FRANÇAIS

Spécialités NA-VAR-LAC pour Chaussures
EMAILS BLANCS et GRIS pour chaussures en cane.
vas.

EMAIL NOIR pour chaussures de haute qualité, ---
donne des talons recouverts de celluloid à un coût très
modéré.

SOILPROOF pour employer pendant que l'on émaille
et finit les chaussures en canevas --- laisse les tiges abso-
lumeit propres et épargne beaucoup de travail ainsi
que le coût des couvertures ordinaires.

Tous les produits ci-dessus sèchent rapidement et on
peut les appliquer par le pinceau à air, d'où une iource
d'économie de temps et de travail.

TEINTURES IMPERMEABLES. Qualité spéciale.
Toutes couleurs.

Nos finis sont résistants, flexibles, ne s'écalent pas,necraquent asnine
perdent leur couleur.

Livraison prompte -- Qualité Garantie.
Les plus bas prix.

FAITS AU CANADA
Par une compagnie essentiellement canadienne

NATIONAL VARNISH COMPANY OF CANADA, Limited
Fabriques et Laboratoires: 369 rue Craig ouest.

Bureaux: 120 rue St-Jacques, MONTREAL

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant ", s.v.p.
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Une véritablé trépointe
Goodyear cousue à mêmeL a cla semelle - une caracté-
ristique de nos chaussures

r pour dempiselles, fillettes,
enfants et bébés, qui assure
un confort exceptionnel et
facilite la croissance duG1 b pied.
Les autres avantages qui
ajoutent à la popularité de
ces chaussures, sont la se-
melle molle à coussin et le
remplissage en liège mou

,u ssin entre la fausse semelle et
la semelle extérieure.

GLOBE SHOE LIMITED
Fabrique à TERREBONNE, Qué.

BOTTINES
A

PATINS
PAT AP'FOR

VAT. App'0FOR

Nous fabriquons des bottines à patins de toutes sortes, mais nous attirons surtout
votre attention sur ce noàveau genre pour lequel nous avons une très grande demande.

Avec cette bottine, plus de lacets cassés; elle se chausse en un clin-d'oeil, et la
courroie a de plus l'avantage de protéger c mire les coups de bâtons.

Fabriquée exclusivement par

JOS. TANGUA Y
RUE SAINT-DOMINIQUE, QUEBEC.

En vente par les principaux Jobbers du Canada - Demandez-la à votre Fournisseur.

En 6crivant aux annonceurs, mentionnez "l Le Prix Courant ", s.v.p.
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Nous vous avons vu partir avec regret
Nous remercions sincèrement le commerce de sa généreuse réponse à notre invitation
à nous visiter durant la dernière convention tenue à Québec. Nous avons aimé votre
compagnie.

Revenez çncore
Notre porte n'est jamais' fermée et il nous fera toujours plaisir de recevoir votre vi-
site à nos bureaux de Québec ou de Montréal.

Nous somes à faire des affaires
Lorsque vous vous préparez pour votre commerce de la saison prochaine, ne manquez
pas de voir ce que nous avons à vous offrir en fait de CHEVREAU CITADEL. Nous
en avons un grand choix aux deux entrepôts.

Le CHEVREAU CITADEL, comme la Ci-
tadelle de Québec, est ici pour rester.

CITAIEL LEATHER CO. LIMITED
MONTREAL et QUEBEC.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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Life-Buoy Footwear

eLAQUBS

"LtPI3=BL3OY"
Une ligne de qualité supérieure* qui vous
donnera 100% de satisfaction sous les rap.
ports de l'ajustement, du style, de la fabri-
cation et de la longue durée.

Si vous n'avez pas encore essayé les "Life.
Buoys", faites-le cette année et vous serez
plus que surpris des résultats satisfaisants
obtenus comparés à ceux de lignes qui sont
continuellement la cause de réductions et
de remplacements.

Une commande d'essai d'assortiment ACTUELLEMENT vous convaincra.

ATTENDEZ LA VISITE D'UN VENDEUR "LIFE-BUOT"

THE KAUFIAN RUBBER 00., LIMITEI
De gros approvisionnements bien assortis sont gardés à Montréal et

à Québec

MONTREAL - 137 rue McGill

QUEBEC - 615 rue St-Valier

Les commandes placées de bonne heu-
re recevront la première attention. Ne
remettez pas le placement de votre
commande à la dernière minute pour
risquer de ne pas recevoir vos mar-
chandises quand vous en aurez besoin.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant". s.v.p.
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CHAUSSURES

MARQ UE YA M ASKA
DE

J. A. & M. COTE, ST-HYACINTHE
Les Chaussures Marque Yamaska sont faites de cuirs de

choix de la.meilleure qualité par de la main-d'oeuvre la

plus experte.

Elles sont le produit d'une longue expérience dans la fa-

brication de la chaussure - et émanent d'une maison

qui depuis cinquante ans est passée maître dans la ma-

nufactùre de la bonne chaussure courante.

Les chaussures Yamaska ont démoQtré être supérieures

comme service, et donner le summum de satisfaction

dans l'ajustement et la solidité.

Leur valeur sans égale leur permet de dépasser les ven-

tes de toute ligne régulière similaire.

Le succès couronnera la vente de vos chaussures couran-

tes, si vous tenez les Chaussures de la MARQUE YA-

MASKA.

Prenez en stock les Chaussures Yamaska ; c'est la clef

du succès dans le commerce de détail de la chaussure.

La Compagnie J.A.& M.Côté
ST-HYACINTHE, P. Q.

Ri
En Icrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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Les Semelles
qui se vendent

Lorsque vous proposez à vos clients les Semelles et Talons en
composition " Panther ", ils les adoptent instantanément.

Il est certain que le nom Panther est l'assurance d'une qualité in-
surpassable dans la semelle en composition.

Ces semelles se vendent constamment, ont l'aspect du cuir, se cou-
sent et se rognent aussi facilement, et les points ne se défont pas.
Elles ne craquent pas, sont imperméables et ne glissent pas.

Les Semelles en fibre " Panther " sont faites dans tqutes
les couleurs et sont garanties par les manufacturiers.

PANTH;ER"
Semelles en Composition

La recommandation de certains mar-
chands est une preuve convaincante
de la popularité de la ligne "Pan-
ther".

Si vous voulez une amélioration de
cette partie de votre commerce, vous

feriez bien de nous écrire pour plus
ample s détails sur notre proposition
au marchand- notre garantie et

5 pATHERUBBE CO.nos prix.

PANTHER RUBBER'
Company, Limited.

SHERBROOKE, Québec.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix courant ", s.v.p.
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Cuir de côté
de haute qualité deI k LF J J
Côté chromé de couleurs Côtés vernis chromés
Côtés Kip Gun Metal Côtés Kip Box
Côtés Kip Mats Rennes (couleurs diverses)
Grenelé Armée Retan Splits Chrome Ooze

Echantillons fournis avec plaisir

THE ROBSON LEATHER CO., Limited.
OSHAWA, Ont.

Montréal Québec

LA ST-HYACINTHE SOFT SOLE SHOE OS
DEVIENT LA

A. A. COTE & FILS, Limitée quelqueembarras
et fabrique dans sa nouvelle usine des Chaussu-
res McKays et des Vissés Standard pour Hommes,
Garçons, Adolescents, Jeunes Gens et Enfants.

Telle est la nouvelle que le commerce de
chaussures a appris avec plaisir, sûr de trouver à CONSULTEZ
cette nouvelle source d'approvisionnement les

MEILLEURES CHAUSSURES COUSUES
McKAY ET VISSEES STANDARD les Ac

qui puissent supporter le plus rude usage.

Demandez des prix à votre marchand de gros, ou PRIX COURANT
écrivez-nous directement

A. A. COTE & FILS, Limitée et écrivez aux
Successeurs de St. Hyacinthe Soft Sole Shoe Co.,

Ltd. annonceurs
ST-HYACINTHE, P. Q.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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RUBER'

Deux Mois d-e
Temncps Humideî

font de mars et avril deux des plus gros mois de l'année
pour les caoutchoucs.
L'approche des pluies du printemps signifie de nouvelles
claques pour jeunes et vieux.
Où en est votre stock de

CLAQUES -DU SYSTEM E
DOMINION RUB BER?

Si vous avez besoin d'un genre, d'une forme ou d'une pointure spéciale vous
pouvez l'obtenir en "Jacques-Cartier " Merchants ", "Maple Leaf ""Do-

minion " ou "Daisy."

Avec les produits du Système Dominion Rubber auxquels vous pouvez vous
fier, Il vous est possible de trouver l'article qui s'ajuste aux chaussures de

tout homme, femme ou enfant qui entre dans votre magasin.

lité, valeur et satisfaction pour vous comme pour vos clients.

Notre succursale la plus voisine se fera un plaisir de vous expédier immé-
diatement tout ce dont vous aurez besoin pour compléter votre stock de
caoutchoucs pour le printemps.

Les Succursales du Système Dominion Rubber
sont situées à

Halifax, St. John, N,13., Québec, Montréal, Ottawa, Toronto, Hamilton, Lon-
don, Kitchener, North Bay, Fort William, Winnipeg, Brandon, R6glna, 8as-
katoon, Edmonton, Calgary, Vancouver et Victoria.

En &crIvant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant' avp.
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MONTREAL, FEVRIER 1920 No. 2.

La Convention de l'Association des Manufacturiers de
Chaussures tenue à Québec

La Convention annuelle de l'Association des
Manufacturiers de chaussures du Canada qui s'est
tenue au Château Frontenac, à Québec, les 20 et 21
janvier a réuni environ 300 membres. De l'avis
unanime cette convention a été un évènement sans
précédent dans l'histoire de la chaussure. Elle a
été d'un bout à l'autre un succès aussi bien au
point de vue commercial qu'au point de vue social.
La seule ombre au tableau a été qu'on a regretté de
ne pas voir une délégation plus importante de l'On-
tario assister à la Convention.

Parmi les questions importantes qui ont été
discutées, il faut citer l'approbation de la somme de
$50,000 qui doit être dpensée pour la campagne
de publicité• en faveur des chaussures "Faites au
Canada", le choix de Toronto pour le lieu de réu-
nion de la convention de 1921, la nomination. d'un
comité spécial pour demand«e aux autorités fédé-
rales une classification plus compréhensible du ta-
rif des chaussures et des statistiques plus complè-
tes pour les Importations, l'encouragement à l'ex-
position du cuir qui doit être tenue en même temps
que la Convention Nationale des Détaillants à
Montréal en juillet prochain; la décision que les ex-
hibits de la foire du cuir soient compris dans l'Ex-
position Nationale de Toronto qui doit avoir lieu à
l'automne prochain et un voeu en faveur d'une
commission permanente du tarif.

Le comité de nomination a proposé la liste des
officiers en charge sans changement avec cepen-
dant quelques nouveaux noms ajoutés à l'exécutif.
Cette liste a été adoptée à l'unanimité. Voici le ré-
sultat de ces élections:

Présidents honoraires, G. A. Slater, de Mont-
réal,, et Alex. Brandon, de Brantford, Ont.; Prési-

dent F. S. Scott, M.P., de Galt, Ont.; Premier vice-

président, Joseph Daoust, de Montréal; Deuxième
vice-président, J. D. Palmer, de Frédéricton, N.B.;
Comité exécutif: J. Leckie, de Vancouver, C. B.; C.
S. Sutherland, de Amherst, N. E.; H. V. Gale, J. E.
Warrington et J. E. Sampson, de Québec; Albert

Tétrault, T. H. Rieder, G. A. Slater, W. F. Martin et
Ralph Locke, de Montréal; Alex. Brandon, de
Brantford, Ont; G. W. McFarland, de Brampton,
Ont.; C. H. Ansley, de Perth, Ont.; C. S. Coxson et
G. H. Blachford de Toronto, Ont.; Secrétaire-tré-
sorier, Henri Viau, de Montréal
Le président F. S. Scott passe en revue la situation

Le Président F. S. Scott, réélu pour le tenue
d'une nouvelle année, a adressé le discours suivant:

i ~ 'ni .C

L'année qui vient de finir sera mémorable dans
l'histoire du Canada. Après plus de quatre années
de guerre, le Canada s'est trouvé aux prises avec
les problèmes nombreux et variés de la reconstruc-
tion. Son effort pour la guerre avait été grand
pour une nation de 8 millions d'habitants. Cela
n'a pas été une petite affaire que de rétablir à la vie
civile une armée de plus de 500,000 hommes et de
ramener la population civile au régime de paix.

Quoique la tâche ne soit pas terminée, un gros tra-
vail a déjà été fait et au début de cette deuxième
année de paix et de reconstruction nous trouvons
le peuple canadien avec une vision plus nette et une
plus grande confiance dans l'avenir.

Vol. Il
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Il serait insensé de nier qu'il y a eu beaucoup
de mécontentement et de malaise dans tout le pays.
Lorsque l'on songe à la situation terrible par la-
quelle non seulement le Canada, mais le monde
entier a passé, il ne faut pas s'étonner d'un tel état
de choses. Le fait que nous nous sommes adaptés
si rapidement et avec si peu de friction à la nou-
velle situation est la meilleure preuve possible de
la stabilité de nos institutions et un grand hom-
mage à l'esprit élevé de notre peuple.

La guerre nous a imposé de lourdes charges
tinancières. En 1914 notre dette nationale se mon-
tait à $335,000,000. - aujourd'hui elle atteint la
somme énorme de $2,000,000,000. - La dépense
annuelle pour les pensions et l'intérêt sur notre
(lette dépasse le montant total de notre.dépense or-
dinaire avant la guerre.

En présence de cette situation, il devient évi-
dent que ce n'est que par l'augmentation de notre
production industrielle et agricole que nous pou-
vons envisager l'avenir avec succès. Ce qui a été
fait dans ce sens pendant la guerre est la meilleure
preuve de notre capacité à résoudre ces problèmes
à l'avenir: Augmentation de la production, aug-
inentation du trafic, augmentation du commerce,
tel doit être le mot d'ordre du peuple canadien.
Comment peut être le mieux encouragée cette aug-
inentation doit être le principal souci de nos parle-
Sments aussi bien provinciaux que fédéral.

L'Association des Manufacturiers de Chaussu-
res a été fondée en 1919. Pendant l'année nous
avons été appelés à nous occuper de nombreux
problèmes.concernant ce conmnerce qui ne peuvent
être résolus d'une façon satisfaisante que par une
organisatiQn de ce genre. Il y a aujourd'hui une
forte tèndance vers les organisations politiques
dans toutes les classes de la société. Si cela réus-
sit, il en résultera inévitablement une législation de
classes qui portera préjudice à certaines sections
du pays. Une telle situation ne peut être combat-
tue que par une organisation comme la nôtre qui
se tient au courant de tous les mouvements publics
affectant notre commerce et qui présente notre
cause loyalement et franchement.

Une question qui attire beaucoup l'attention
actuellement est celle du tarif. Un chef politique
éminent du parti des Fermiers, dans des réunions
dans tout le pays, a attaqué le tarif en prenant
comme evemple l'industrie, de la chaussure. Son
argument est que le prix du manufacturier est basé
sur le prix américain auquel on ajoute les frais de
douane. Tous ceux qui sont familiers avec cette
branche d'industrie savent que cette déclaration
est absolument erronée. La meilleure preuve de
ceci peut probablement être trouvée dans la situa-
tion actuellement existante. Les fabricants de
chaussures Canadiens vendent des marchand-ses
aux Etats-Unis au même prix qu'en Canada et y
trouvent un marché ouvert. Les détaillants cana-

I
g-

V.

diens des villes frontières annoncent dans les villes
américaines et attirent des clients américains à
leurs magasins. Actuellement et depuis quelque
temps déjà la chaussure de cuir canadienne se
vend meilleur marché que le produit américain.
Nous ne nous attendons pas et nous ne voulons pas
suggérer que cette situation semble devoir durer
d'une façon permanente, mais on peut y voir la
meilleure preuve possible que le tarif n'est pas un
facteur dans l'établissement du prix de vente des
chaussures.

Il y aura toujours une certaine quantité de
chaussures importées qui se vendront en ce pays.
Celles qui sont importées actuellement sont pour la
plupart des articles de fantais-ie que l'on peut réel-
lement qualifier d'articles de luxe. D'une façon gé-
nérale 95 pour cent des chaussures vendues dans
le Dominion sont de fabrication Canadienne et 5
pour cent seulement sont importées.

Pendant l'année notre fabrication et notre
commerce de détail ont été soumis au regard scruta-
teur du Tribunal de Commerce nouvellement nom-
mé. Nous avons donné à ce tribunal topte l'assis-
tance possible dans ses enquêtes et un ordre a été
publié au sujet-de la vente des chaussures au détail.
Bien qu'il y ait, de toute ùécessité, beaucoup 'd'in-
conséquences et beaucoup d'inconvénients dans
l'établissement d'un plan pour fixer arbitrairement
la limite des bénéfices les détaillants du Canada
s'efforcent cependant consciencieusement de res-
pecter l'esprit de cet ordre. Néanmoins tous ceux
qui ont surveillé et étudié avec soin les différents
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projets pour la règlementation et le contrôle des
prix des articles de première nécessité sont de plus
en plus convaincus que ces projets ont une valeur
douteuse et que dans bien des cas ils font plus de
mal que de bien. Bien qu'il soit douteux que le
maintien du Tribunal de commerce soit nécessaire
en tenps plus normal, on peut dire que c'est l'opi-
nion publique qui a demandé la création de cette
organisation. Après plusieurs mois d'enquête ap-
profondie, le rapport du Tribunal constatant que
l'exagération des profits n'était pas aussi répandue
qu'on le supposait généralement et qu'en fait il
n'avait trouvé que relativement peu d'exemples de
ce fait, a fait beaucoup pour tranquiliser l'opinion
publique.

Les prix élevés qui ont prévalu durant 1919 ne
donnent que peu d'espoir de voir une réduction
pendant l'année actuelle. Le détaillant a payé plus
cher que jamais pour les articles de cuir du prin-
temps 1920. La demande européenne dans tous
les genres de marchandises absorbe rapidement
tout le surplus du stock et tant que la production
dans tout l'univers n'aura pas comblé les vides, les
prix élevés resteront en vigueur.

Le change défavorable avec les Etats-Unis
sera un facteur important dans l'augmentation du
prix de revient, car beaucoup de nos matières pre-
mières proviennent des Etats-Unis. Ce ne sera
peut-être pas un grand dommage si cela peut rap-
peler à notre population l'importance qu'il y a à
développer nos propres ressources et à encourager
la consommation des articles fabriqués en Canada.

J'espère que l'année qui vient sera une année
de grande prospérité et de grand développement
pour l'industrie de la chaussure en Canada.

M. G. Gibbons est, à présent, représentant de
la Blackford, Davies & Co., Limited, de Toronto
pour la province de Québec. Montréal, cependant,
reste représenté par M. L. N. Savage, fils de M. R.
L. Savage si bien connu de tout le commerce de
chaussures du Canada.

LA CHAUSSURE DE LUXE ECHAPPE A L'ORDRE
DU TRIBUNAL DE COMMERCE DU CANADA

Un amendement au règlement primitif du Tri-
bunal de Commerce du Canada exempte <lu 33-1/0
de marge sur le prix de vente toute chaussure de
fantaisie ou ornementale ainsi que les boucles et
ornements de chaussures. Ce nouveau règlement
se lit comme suit:

*Attendu que ce Tribunal a, le 2(i novembre
1919. émis un ordre No 31 fixant un maximum de
profit au détaillant sur tous les articles ordinaire-
ment vendus dans les établissements de détail de la
chaussure au Canada <le 33-1/3 pour 100 dlu prix de
vente sur chacun et tous ces articles:

"Et attendu que des représentati.ons ont été
faites à ce Tribunal que certains articles qui sont
quelquefos vendus dans les magasins de détail de
chaussures sont essentiellement des articles de
luxe plutôt que des nécessités de la vie (ces arti-
cles étant ordinairement d'un caractère périssable
et entrainant par conséquent de plus grands ris-
ques de pertes et de dépréciations de valeur au dé-
taillant) et que par conséquent ces articles -de-
vraient échapper à un te règlement;

"Il est en conséquence ordonné que jusqu'a
nouvel ordre de ce Tribunal la chaussure ornemen-
tale telle que chaussure de femme avec tige de cou-

leur, chaussure en satin ou matériel similaire, pan-
toufle de fantaisie et toutes boucles pour escarpins.
soient exempts des prévisions du dit Règlement du

26 de novembre 1919."
Signé: H. A. Robson, commissaire en chef; W

F. O'Connor, James Murdoch, commissaires.

Cet ordre suit un ordre similaire faitt il y' a
quelque temps soustrayant à l'ordre primitif les ac-

cessoires orthopédiques.
Les membres de l'exécutif de l'Association Na-

tionale des Détaillants de Chaussures se sont mon-

trés très satisfaits de la manière dont ils ont été

traités par le Tribunal de Commerce et avec un re-

glement tel qu'établi à présent dans tout le pays, il
ne devrait pas y avoir de friction entre les détail-

lants de chaussures et le gouvernement.

Il y a deux points à souligner relativement à

cette question: (1) Une marge de 33-1/3 sur le prix

de vente signifie une marge de 50 pour 100 sur le

prix de facture et (2) C'est une erreur de référer à

la "marge" comme "profit brut". Si le terme de

"profit brut" n'avait jamais été employé dans le

commerce de la chaussure, on aurait beaucoup
moins entendu parler de profits exagérés.

La Breithaupt Leather Co., de Kitchener, a

acheté la propriété Rittinger dans cette ville et en

a fait don au Y. M. C. A. pour l'emplacement de sim

bâtisse.

Vol. XIMII - No 8



LE PRIX COURANT, vendredi 20 février 1920

LE MARCHE DU CUIR DE BOSTON EST
TRES FERME.

La demande prncipale porte sur les peaux
leures qualités. - Les prix actuels du
sont considérés comme très bas.

des meil-
chevreau

Le sentiment de la plupart des manufactu-
riers de chaussures que le marché du cuir était à
la baisse est disparu, semble-t-il. Boston fait rap-
port que le marché de la peau brute est devenu
plus ferme et on. considère que la stabilité va se
maintenir et qu'il n'y a pas à s'attendre à des prix
plus bas. Une autre évidence de ce sentiment est
le rapport fait que quelques achats ont été effec-
tués par des manufacturîers faisant les meilleures
sortes de chaussures. Quelques manufacturiers
ont du stock pour, quelque temps encore, bien
qu'il soit considéré comme probable que la plupart
des manufacturiers devront bientôt regarnir leurs
approvisionnements, et l'opinion règne parmi les
principaux marchands de cuir et tanneurs qu'à
présent que la levée de stocks et l'inventaire ont
pris fin, les achats seront plus actifs.

Le gros de la demande semble être encore pour
les meilleures sortes bien qu'on relève quelques
exceptions. Quelques ventes ont été faites à des
prix attrayants pour les qualités -moyennes et bon
marché en cuirs de côté, ce qui peut être considé-
ré comme un bon signe en faveur de ces qualités
de cuir qui ont été quelque peu négligées.

Le marché du chevreau glacé est dans un état
florissant quoiqu'il n'y ait eu que peu de demande
sauf pour livraison Immédiate et cette tendance ne
s'est manifestée que pour les plus hautes qualités.
La demande pour les qualités moyennes et bon
marché est la même que celle qui prévaut depuis
quelque temps, elle est apathique. L'achat conti-
nuel de la part des marchands-détaillants de
chaussures d'article de prix élevé est. une caracté-
ristique qui renforce le marché du cuir.

Les manufacturiers de chaussures en géné-
ral n'ont -pas complété leurs commandes qui au-
raient dû être achevées Il y a quelque temps déjà,
et Ils se tiennent par conséquent sur une expecta-
tive d'achat. Beaucoup s'attendent à ce que la
fermeté du marché du chevreau se continue pen-
dant quelque termps encore quoique les estimations
raisonnables prévoient que cette fermeté des prix
ne dépassera guère trois mois. Le temps sera le
seul juge. Le marché de la peau brute pour les
peaux de chèvres montrait un affaissement il y a
un mois, d'environ 10 pour 100 au-dessous des prix
de vente en Chine, soit d'environ 50 cents la dou-
zaine. Les prix des Indes et de l'Amérique du Sud
s'affermissaient quelque peu. Patnas offrant à
é'30 avec peu de vent mentionnées et Armitsas à
160 pence. Quelques tanneurs de chevreau glacé
ne peuvent voir de justification dans les prix élevés

et les hausses récentes et estiment que ce n'est
qu'une condition temporaire, alors que d'autres
ont légèrement augmenté leurs qualités supérieu-
res demandant des prix élevés pour le chevreau noir
et de couleur, bien que la demande pour le chevreau
de couleur soit plus active que pour le noir, On a
noté quelque augmentation d'Europe; d'Angleter-
re particulièrement. Les fortes commandes ita-
liennes supposées avoir été consommées à l'heure
actuelle, attendent encore 'des arrangements de
crédit et de gros stocks sont retenus en attendant
des facilités banquaires plus satisfaisantes. Les prix
sur les noirs et les bruns de la Havane sont d'envi-
ron $1.25 et $1.60 le pied respectivement, mais ces
prix sont considérés très bas par quelques-uns.
La fermeté dans les prix demandés par nombre de,
manufàcturiers de chevreau n'indique pas -que la
vente du cuir à des prix élevés donne lieu à un fort
volume de transactions. • '

Les tanneurs de cuir de flanc ont ressenti la
fermeté du marché de la peau et c'est une bonne
Indication que les cuirs de flanc dans les meilleu-
res qualités continueront à rester fermes comme
ils le sont à présent. Quelques-unes des sortes
le meilleur marché de cuir de flanc employées pour
doublure, etc., se sont vendues plus activement.
Les prix des meilleures qualités de cuir de flanc
se rangent de 90c à $1.00 en moyenne; pour les
qualités à prix moyens de 60c à 90c; les qualités
inférieures ne semblent pas avoir de valeur stable
qu'on filsse coter, étant plutôt en baisse.

Le daim blanc et le flanc de couleur sont en
meilleure demande avec des cotations faites à
$1.10 et $1.15.

Le cuir de veau est très ferme à des prix mon-
tant jusqu'à $1.50. Les ventes des qualités les plus
légères de 'polds qui ont été calmes pendant les
trois ou quatre dernières semaines semblent être
en meilleure demande à présent. Le veau de cou-
leur est le plus demandé avec une légère augmen-
tation dans la demande pour le noir, les prix sur
ce dernier étant de 5c à lOc plus bas.

DANS LE MONDE DE LA CHAUSSURE

M. J. A. McLean, représentant pour l'Ouest de
l'Eagle Shoe Co. of Montreal, a passé dernièrement
plusieurs jours à Toronto.

L'hon. E. J. Davis, de la Davis Leather Co. de
New Market, Ont., est parti pour trofs mois en Ca-
lifornie.

* **
M. G. H. Ansley, de la Perth Shoe Co.. de Perth,

Ont., est revenu dernièrement d'un voyage d'affai-
re au cours duquel il visita les manufacturiers et
marchands de cuir de New-York, Boston, Lynn,
Mass., et Montréal.
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Les problèmes du détail discutés par les marchands de
chaussures

A la récente convention des marchands de chaus-
sures de Boston, une journée spéciale a été
consacrée à la discussion des problèmes de la
vente au détail. Voici un exposé des principa-
les questions qui y ont été traitées.

Rapport du comité des styles, M. H. B. Scates,
de Boston, président de la Massachussets Associa-
tion, présente le rapport de ce comité.

M. Scates déclare que la question se résume à
ceci: Devons-nous avoir un programme de styles?
Etil ajoute que les détallants ne doivent pas faire
de confusion entre la nécessité et les besoins dans
des conditions de commerce normales. Nous ne
sommes plus au temps où les fabriques de chaus-
sures pouvaient manufacturer en 8 ou 9 mois suf fi-
saniment de chaussures pour alimenter le pays
pendant toute l'année. Aujourd'hui dans la chaus-
sure de luxe nous avons le même élément que ce-
lui que met l'artiste dans un chapeau de femme.
Les femmes aujourd'hui recherchent la beauté
dans la chaussure, c'est ce qui a changé toute la
situation.

On dit que nous nous réunissons pour élabo-
rer un programme et qu'une fois chez nous nous
ferons différemment. Ce que nous faisons en réali-
té c'est d'établir un programme suffisamment élas-
tique pour guider un peu. Il a été dit que certains
membres du comité des styles ont désavoué ce co-
mite chez eux et ont acheté les formes excentri-
ques françaises. Mais nous n'avons pas le droit de
critiquer ces détaillants qut ont dû chercher à ré-
pondre par le style aux exigences de leur clientèle.
Je vous demande en votre qualité de membres de
cette association de soutenir votre comité des
styles.

La discussion qui suivit ce rapport comprend
une déclaration du président Gèuting qui approuve
hautement le comité des styles et ses travaux.
"Nous n'avons jamais condamné l'empeigne courte
et si nous l'avions recommandée je.serais désireux
de connaître l'état de votre stock aujourd'hui. Par-
fois une grande valeur s'obtient en retenant un
style pendant trois mois. Autrefois chaque fabri-
cant de chaussures créait ses propres modèles,
tandis qu'aujourd'hui 75% des manufacturiers éta-
blissent leurs échantillons suivant le programme
du conseil allié. Si nous pouvons dire aux tan-
neurs exactement ce que le public désire en réalité,
vous aurez toutes chances pour qu'ils vous le don-
vent. "En terminant M. Geuting approuva chaleu-
reusement le travail du président du Comité des
styles M. Goldberg et sur sa proposition la conven-
tion vota en faveur de M. Goldberg une résolution
de félicitations.

Puis M. Rteuben Stelfel, président de l'associa-
tion des détaillants de chaussures de Memphis dé-
clara que suivant les recomandations du Comité
des styles, les détaillants de Memphis s'étaient réu-
nis et avaient décidé de ne pas acheter d'empeigne
courte. Il dit qu'il était en faveur de l'abolition du
Comité des styles. Il déclara que les détaillants de
sa cité tenaient à ce que les femmes élégantes
achetassent leurs chaussures à Memphis et ne fus-
sent pas oblIgées d'écrire à New-York ou à Chicago
pour avoir des chaussures de luxe. M. Frank
Nebè, secrétaire des détaillants de Iowa déclara
alors qu'il n'était pas nécessaire pour les clientes
de cette ville d'écrire à Chicago parce que O'Con-
nor et Goldberg étaient venus faire une exposition
de leurs modèles à Iowa même. Un peu d'huile fut
jetée sur cette houle par le délégué Bruce, de New
Hampshire, qui annonça que si le comité des styles
devait être aboli, il préférait changer de métier.

Valeur de la publicité du détail

Frank Weiner, de San Francisco, discuta cette
question d'une façon très intéressante. Voict
quelques-uns de ces arguments:

Il n'y a pas de plus grande erreur pour le dé-
taillant que considérer le public simplement com-
me le public, sans égard aux différentes divisions
dont se compose la populat5on.

Le détaillant doit avoir un but. Sa méthode
de commerce et de publicité doit tendre aussi di-
rectement que possible à ce but.

Le publie peut être considéré comme une py-
ramide. Au sommet nous trouvons la clientèle ul-
tra select. Puis viennent la classe moyenne supé-
rieure, la classe moyenne, la classe moyenne infé-
rieure et enfin la masse qui forme la majorité.

A mesure que l'on s'éloigne du sommet la py-
ramide s'élargit sa surface devient de plus en plus
grande et elle contient de plus en plus de monde.

Le détaillant doit entreprendre la tâche diffi-
cile, presque impossible dirons-nous, de répondre à
tous. Il peut se consacrer à servir plusieurs grou-
pes ou concentrer ses efforts sur un seul groupe.
mais il doit avoir un but défini.

A une extrêmité se trouve le magasin chic ne
servant que la clientèle ultra select et à l'autre le"
magasin de pain et beurre, comme je l'appelle, qui
ne s'adresse qu'à la grande masse des travailleurs.
Il y a des magasins Intermédiaires, naturellement.
Par conséquent un détaillant qui s'adresse à la
masse est aussi maladroit de ne pas s'occuper de
la solidité et de la durée pour faire ressortir le sty-
le qu'un marchand chic qui insiste sur la durée de
sa chaussure et ignore le style.
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Pour faire une publicité qui porte ses fruits, le
détaillant doit faire un choix Intelligent et ration-
nel de ses mediums de publicité. Il doit choisir le
journal approprié à son genre de clientèle et éviter
par exemple d'annoncer les chat.ussures <le luxe
dans un journal populaire.

Un texte trop recherché manque son but avec
les niasses. La simplicité dans le texte est tou-
jours bonne quel que soit le genre <le public que
l'on désire atteindre, mais la forme rude est natu-
rellement plus appréciée des iasses (lte dles bon-
nes classes de la société.

Mais quel que soit votre medium, quel qtue soit
le genre de votre texte, ayez quelque chose qui
vaille la peine d'être annoncé avant de faire votre
publicité autrement vous manquerez votre vérita-
ble but. Faites comprendre au public que lorsque
vous annoncez, il vaut la peine qu'il visite votre
magasin.

Les couleurs pour l'automne 1920

Une conférence très intéressante a été faite
sur ce sujet par Mme Margaret Hayden Rorke, gé-
rante de la Textile Color Card Association. Elle
retraça l'histoire de la formation de cette associa-
tion qui doit son origine à la guerre et rappela la
confusion qui se produisit lorsque les cartes étran-
gères commencèrent à manquer au début de la
guerre. Traitant l'uniformisation comme un mou-
vement éducationnel, l'association a fait uu travail
sérieux. Les dix couleurs choisies et recomman-
dées aux Industries du cuir et de la chaussure pour
la saison de 1920 ont été choisies parce qu'il a été
pratiquement prouvé que le cuir pouvait être teint
pour être assorti aux couleurs des cartes américai-
nes. Ces couleurs ont été adoptées pour répondre
aux besoins de tous les articles accessoires tels que
lacets, rubans, boutons, fils, tissus pour tiges et
bas.

Augmentons nos ventes en 1920

Voici ce que dit à ce sujet M. E. F. Ballon de
Providence, R. 1.

Le renouvellement du stock en 1920 est de la
plus grande Importance, car sans renouvellement
convenable, nous ne pouvons pas exister comme
marchands.

Le premire point à considérer est le stock et le
volume d'affaires. Comment alors résoudre le pro-
blème? Tout d'abord en ne tenant pas plus de
stock que ne le comporte notre volume d'affaires.
Nous devons ou bien augmenter notre écoulement
ou reduire notre stock.

Nous sommes trop fréquemment tentés dans
ces temps de prix élevés et de marchandises chères
à baser nos bénéfices sur une base de pourcentage
plutôt que sur l'écoulement.

Notre maison s'est mise à vendre au comptant
le 8 novembre après avoir vendu à crédit pendant
40 ans. Cette vente au comptant nous a fait

perdre environ 2,00> clients de crédit 'qui étaient
peut être d'aussi bonne paye que ceux que la plu -
part des maisons ont en moyenne dans leurs livres
Nous avons dit à nos clients de crédit que nous
voulions réduire nos dépenses et essayer de leur
faire économiser 5°' ou plus sur les factures de
chauissures.

Novembre et décembre ont été les mois les
plus forts que nous ayons jamais eus. Notre chif-
fre d'affaires a montré une augmentation sensible
d'environ 20% et nous n'avons pas un dollar de-
hors depuis le 8 novembre. Ce que nous avons
fait à Providence peut être fait dans n'importe
quelle autre localité. pourvu que vous ayez le soin
d'y aller avec tact et persévérance et que vhus fas-
siez usage d'une publicité abondante.

Nous avons fait de nouveaux clients.

Nous supposons que tous nos clients 'de cré-
<lit ne nous sont pas restés, mais nous avons gagné
assez de nouveaux clients pour balancer et même
dépasser ceux qui n'ont pas accepté notre nouveau
système. Je crois, cependant, que la plupart d'en-
tre eux finiront par nous revenir. Il n'y a aucune
maison de crédit qui puisse entrer en concurrence
avec une maison vendant strictement au comptant.
Nous avons reçu beaucoup de compliments et fort
peu de reproches.

J'ai toujours été sous l'impression qu'un client
de crédit doit payer plus cher ou qu'un client au
comptant doit payer meilleur marché. Maintenant
si nous pouvons tenir nos nouveaux clients et con-
server une grande majorité des anciens, notre chif-
fre d'affaires augmentera au moins d'un tiers cetté
année. Nous travaillons dans ce but et à mesure
que l'année avance nous espérons pouvoir
adopter de nouvelles méthodes modernes et aug-
menter proportionnellement notre chiffre d'affai'
res aussi bien que notre bénéfice.

Au lieu de renouveler notre stock deux ou
trois, de trois a cinq fois par an, nous croyons que
l'épreuve décisive est faite puisque notre chiffre
d'affaires augmente constamment. Par exemple
nous ne perdons jamais de vue la qualité et la
valeur.

D'une façon générale je suis très satisfait de
notre système de vente au comptant et je ne cher-
cherai jamais à revenir à notre ancien régime.
Nous comptons même pouvoir réduire nos dépen-
ses de publicité, arriver à les diminuer de moitié
avec le temps et faire ainsi une nouvelle économie
à nos clients et un nouveau bénéfice pour nous-
mêmes.

Vous pouvez me croire optimiste, mais je n'hé-
site pas à dire que nous sommes plus prospères de
jour en jour. Même en janvier, sans gros froid
pour augmenter notre chiffre d'affaires, nos recet-
tes montrent une augmentation constante.

, Si quelqu'un de vous veut essayer lè système
du comptant c'est le moment maintenant que les
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prix sont élevés. Je doute que vous regrettiez ja-
mais votre essai.

A la vente des chaussures, il faut ajouter le service
Voici ce que dit à ce sujet M. William Pidgeon

.Ir. de Rochester:
Il y a deux façons de vendre des chaussures:

Par l'une nous donnons le service avec la vente, par
l'autre nous ne le faisons pas.

De grandes quantités de chaussures sont ven-
<ues annuellement sans aucun service. Des mil-
liers de gens n'ont jamais su ce que c'était que
d'être chaussé correctement d'une façon courtoise.
Ils achètent des chaussures.comme ils achèteraient
du charbon ou un pilon à patate, prenant ce qu'on
leur.offre qu ce qu'ils peuvent trouver sur les ta-
bles de bargain, choisissant au hasard la taille, la
qualité et l'ajustement. Le résultat est ordinaire-
men fatal pour leur pied et n'est pas toujours une
Monomie pour leur porte-monnaie.

La vente au détail de la chaussure ne se fait
pas comme la vente de beaucoup d'autres mar-
chandises. Comme nous l'appelons un art et coi-
me c'en est un réellement à bien des points de vue,
la vente au détail des chaussures lorsqu'elle est
faite convenablement s'élève à la dignité d'une pro-
fession. Elle demande des connaissances et des
capacités techniques. Elle doit s'occuper de l'ana-
tomie du corps humain. Elle concerne la santé, la
vitalité et le bien-être de millions de gens. De
grandes universités et de grnndes écoles ont consa-
cré du temps et du travail pour faire une science
du chaussage rationnel. On dépense de l'argent à
profusion pour arriver à obtenir des modèles cor-
rects de chaussures, de formes et de styles qui se
conforment exactement aux besoins de la nature.
Des écoles pour l'étude du pied surgissent de toutes
parts et des livres et des journaux s'impriment
pour répandre ces études . On pourrait passer des
heures à parler de cette question et il y a des bibllo-
thèques complètes qui peuvent nous donner des in-
formations à ce sujet. Eu un- mot le pied, ses be-
soins et la façon de le chausser correctement sont
réellement la mission et le soin du marchand de
chaussures en détail du monde entier. C'est là
que je pense que le détaillant à occasion. de donner
un service. Le détaillant qui ne fait que vendre la
marchandise qu'il a en rayon,. ne vend que des re-
buts, quelle que puisse être .la qualité de la mar-
chandise, paree qu'en fin de compte il s'apercevra
que la-plupart des gens demandent quelque chose de
plus, c'est ce que j'appellerai les qualités cachées
mais qui sont les plus réelles.

Les clients viendront de loin, paieront n'imn-
porte quel prix et croiront tout ce que vous lèur
direz si vous avez pu les convaincre une fois que
vous leur avez donné le service de bien les chaus-
ser. Ils prendront mêmes des chaussures plus or-
disaires à plus haut prix si elles leur vont bien et
que le genre est correct plutôt que de prendre une

chaussure meilleure qui les blesse et (lui n'est pas
correcte.

La recherche d'une bonne forme pour conve-
nir à certains genres de pieds est comme la chasse
à l'or, remplie d'espoir et de surprise, mais quand
vous l'avez trouvée, elle est inestimable parce
qu'elle vous permet de donner le service dans
l'ajustement.

. Mon second point, c'est-à-dire, le service dans
le royaume de l'esprit humain, nous ouvre tout un
monde de gloire et d'inspiration. Car s'il est vrai
que celui qui ne vend que juste la chose matérielle
ne vend que de la camelote, il est également vrai
que celui qui fait de l'argent et seulement de l'ar-
gent n'a pas de succès au sens large du mot.

Pour l'argent qu'il reçoit il ne doit pas seule-
mient donner des chaussures, mais encore un ca-
ractère commercial, l'honnêteté des intentions, la
largeur de vue, l'esprit d'équité et un courant de
sympathie, il doit inspirer la joie et le désir de re-
venir et une foule d'autres choses qui sont les véri-
tables raisons pour lesquelles les gens reviennent
et aiment à revenir et à amener leurs amis.

La méthode des commissions pour récompenser les
vendeurs

Voici ce que déclare Harry J. Fomtius, de Den-

ver, Col., au sujet de la participation dans les béné-
fices.

Aujourd'hui la participation dans les bénéfices

a envahi l'esprit de toute l'armée des travailleurs.
Le jour n'est plus où l'on se contentait de payer les

vendeurs tant par semaine ou tant par mois. Cette

façon de faire peut être continuée, mais il faut y
ajouter un arrangement quelconque qui donne au

vendeur une récompense supplémentaire dépen-
dant dans une certaine mesure de la prospérité du

patron.
Trois genres distincts de bonus ont été adop-

tés: Le bonus basé sur le service et le salaire; le

pourcentage des ventes et le bonus basé sur une

cote.
A mon avis le bonus sur une cote est la meil-

leure des diverses méthodes. Voici comment on

oière.
Une cote est' établie pour chaque vendeur.

Cette cote représente le chiffre de ventes que cha-

que vendeur peut faire dans des conditions norma-

les sans effort extraordinaire. Elle est ordinaire-

nient établie sur une base de pourcentage.
Supposons que les salaires des vendeurs soient

équivalents à 7 pour cent des ventes totales. Un

vendeur qui reçoit $35.00 par semaine devraoflone

vendre pour $500.00 par semaine, puisque son sa-

laire est exactement 7 pour cent de cette somme.

$500.00 seront donc considérés comme la cote de

ce vendeur. Sur toutes les ventes au-dessus de

$t00.00 il recevra un bosus égal à un pourcentage,
donné.
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Supposons maintenant que ce vendeur vende
pour $700.00 une certaine semaine. Il aura dépas-
sé sa cote de $200.00 et recevra un bonus sur ces
$200.00 additionnels. Le taux de 4% a été recon-
nu par expérience être un taux raisonnable de
pourcentage.

Dans ce cas le vendeur recevra, en plus de son
salaire de $35.00 un bonus de $8.00 qui représente
40/ sur $200.00 montant du surplus de la cote.

Une variation de ce plan est de payer la moi-
tié du bonus comptant et de retenir l'autre moitié
pendant six mois. En d'autre termes le bonus ga-
gné par les vendeurs leyr est payé moitié comptant
et moitié à la fin du semestre. Après les premiers
six mois les vendeurs recevront chaque semaine ou
chaque mois suivant le cas, la moitié du bonus ga-
gné dans la semaine ou le mois courant et la moi-
tié du bonus du semestre précédent.

Si un vendeur quitte volontairement la mai-
son, ou s'il est renvoyé pour mauvaise conduite,
cette partie du bonus qu'il a gagné et qui a été re-
tenue ne lui est pas payée.

Cependant si un vendeur est remercié par sui-
te de réduction dans le personnel due à la baisse
des affaires, le bonus au crédit de l'employé lui
sera alors payé.

Ce système de retenir la moitié du bonus pen-
dant six mois a pour but de conserver le personnel.

Une autre variatton du système est de réduire
la cote établie de $50.00 pour chaque année de ser-
vice, de façon à ce que les plpis anciens employés
gagnent proportionnellement davantage.

Ce système de payer des boni basés sur une
cote répond aux besoins du plan précité et a eu
beaucoup de succès ,dans bien des cas.

Les membres du personnel autres que les ven-
deurs doivent être payés d'une manière satisfaisan-
te et de façon à rénumérer convenablement leurs
services. Il est très important qu'il y ait coopéra-
tion entre le personnel du bureau et les vendeurs-et
que tout le personnel travail en harmonie. Tous
ces systèmes peuvent être appliqués aux employés
qu'on peut appeler non-productifs.

Les boni sont calculés chaque mois pour tous
les vendeurs comme précédemment Indiqué. Lors-
qu'on a établi le bonus total gagné par les ven-
deurs, on divise ce chiffre par le total des
salaires payés aux' vendeurs. Cela donne le
pourcentage des boni sur le total des salaires des
vendeurs. Par exemple supposons que les salaires
payés en un mois aux vendeurs se montent à $10,-
000 et que les boni atteignent $800.00. Cela signi-
fie que les vendeurs ont gagné un bonus égal à 8%
de leurs salaires. Le même pourcentage est alors
appliqué aux salaires des employés non-productifs,
tels que les employés de bureau, les inspecteurs,
etc. Par exemple un employé de bureau qui reçoit
un salaire de $100.00 par mois recevra un bonus de
$8.00 soit 8% de son salaire. Ce bonus est payable
comme celui des vendeurs, moitié au comptant et
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moitié au crédit de l'employé à qui il est payé au
bout de six mois.

LA CHAUSSURE A PRIX POPULAIRE EN 1920.

C. K. Chisholm, de Cleveland a exposé cette
question de la façon suivante:

Je prétends qu'à mon point de vue, la chaus-
sure à prix populaire signifie une chaussure au prix
que la majorité des gens est disposée à payer. Si
cette définition est exacte, comme je le crois, il est
alors possible pour chacun de vous de fixer votre
prix populaire.

Je ne puis vous dire quel doit être ce prix, mais
je puis vous dire comme j'y arrive.

Supposons que j'aie acheté mes articles de
printemps avec l'idée que mon prix populaire serak
de $10.00, c'est-à-dire que les chaussures de $10.00
seraient celles que je vendrais le mieux.

Mais je constate qu'il m'est très difficile de
vendre à $10. Le cuir a augmenté, les salaires ont
doublé, les heures ont diminué de moitié et quand
j'examine tout; je vois que je suis obligé de vendre
au moins $12.00 pour faire quelque bénéfice.

C'est bien ... Je me suis trompé dans mon es-
timation, mais je ne vais pas m'arrêter à cela... Je
vais mettre mon prix populaire à $12.00. J'ai. fait
un commencement lorsque je me suis aperçu que
malgré mes prévisions. je devais marquer mes arti-
cles de printemps à $12.00. Je prends ce début et
je bâtis dessus, j'y bâtis la plus forte ligne de
$12.00 que je puisse réellement établir. Je la ren-
force avec des chaussures qui valent un peu plus et
avec quelques autres qui valent beaucoup plus.
Ensuite comme je ne suis pas en affaires pour ma
santé et qu'il faut absolument que je progresse si
je ne veux pas perdre, j'y ajoute quelques chaussu-
res que j'ai achetées à un prix qui me permettrait
de les vendre un peu moins cher.

Mais je fais cela avec grand soin, car je ne
tiens pas à demander $12.00 pour une chaussure
qui n'a ni l'apparence ni la qualité d'une chaussu-
re de $12.00 ou qui ne donnerait pas au client pour
$12.00 de satisfaction.

Lorsque j'ai ainsi renforcé ma ligne à $12.00,
j'ai alors une ligne très forte qui doit aller. J'ai
confiance en elle. Mes vendeurs y ont confiance.
La confiance a tendance à gagner l'acheteur qui,
dès qu'il commence à faire des comparaisons avec
mes lignes plus chères ou meilleur marché, n'a pas
besoin de l'acheteur pour le convaincre, le client va
faire sa vente lui-même.

Il y a une chose que je désire particulièrement,
puisque j'ai l'occasion d'y attirer votre attention,
c'est l'importance qu'il y a à maintenir la qualité.

Tout commerce qui ne maintient pas la quali-
té de ses produits est appelé à courir à sa perte.

Vendez les chaussures pendant l'année qui
vient avec le plus petit bénéfice possible. mais
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comptez le profit par paire plutôt qu'un pourcenta-
ge sur les ventes de l'année. Ne soyez pas sous
une fausse Impression de sécurité en maintenant
simplement votre chiffre d'affaires même si vous
pouvez augmenter votre pourcentage de bénéfice.

Un bénéfice sans honneur dans le magasin de
chaussure

M. Alexander, de Wheeling W. V. ouvrit la dis-
cussion sur ce sujet en disant:

En raisonnant ce sujet je saute sur l'idée sui-
vante que: il n'est pas possible d'avoir de l'honneur
au sens complet du mot sans faire un bénéfice légi-
time sur la marchandise que l'on tient

Je commence alors à reprendre mon raisonne-
ment. J'examine le commerce des chaussures en
détal. Je me rappelle le fait que 90% de ceux qui
y sont engagés ont failli. Leur insuccès peut être
imputé à de nombreuses raisons, mais si l'on ex-
cepte ceux qui ne connaissent pas la chaussure ou
les méthodes commerciales, la cause véritable de
leur chute a été qu'ils n'ont pas pris un bénéfice
suffisant sur leurs chaussures pour leur permettre
de supporter les mauvais moments que nous avons
tous à passer pendant les premières années que
nous sommes en affaires. Au premier choc violent
l'honneur peut commencer à glisser. Il s'ensuit
que la clientèle en souffre, les ventes sont forcées,
les poeds mal chaussés, le personnel n'est pas trai-
té convenablement. Les demandes de l'église, de
la cité, voire même du pàys ne sont pas satisfaites
avec honneur de sorte qu'ils continuent à glisser
jusqu'à arriver au dernier acte du déshonneur: la
faillite. Un exemple frappant de ceci est arrivé il
y a à peine quelques années. En raison de son im-
portance, tout le monde connaît le fait dans la
ligne. C'était une maison qui avait vendu de telles
qualités de chaussures que les fabricants ne parve-
naient pas à lui fournir et que quelques-uns d'entre
eux désappointaient même de vieux clients, éprou-
vés pour pouvoir approvisionner ce "gros poisson
dans l'étang" lorsqu'il avait besoin de chaussures.
Le résultat a été que vous et moi nous avons dû
payer les chaussures plus' eher..pendant quelque
temps pour permettre aux fabricants de couvrir les
pertes qu'ils avaient subies avec cetté maison qui,
faute d'un bénéfice suffisant, n'avait' pu soutenir
son.honneur.

Il y a des noms dans le commerce des chaus-
sures en détail que nous sommes tous fiers de citer
comme ceux d'hommes de la plus haute réputation
à tous les points de vue mais ce sont des gens qui
insistent pour avoir un bénéfice raisonnable sur
leur marchandise.

Ce que les autres font, nous pouvons tous le
faire. Le conseil que je vous donne est d'insister
pour avoir le bénéfice qui vous est dû et pour avoir
ce profit qui est le seul honorable.

Que l'honneur soit pour nous une obligation
aussi forte que la nécessité l'est pour d'autres. *

Le stock a besoin d'être renouvelé plus souvent
Dans une intéressante conférence sur "Le be-

soin de records pour tenir trace de vos affaires"
Melvin T. Copeland, directeur du Bureau des re-
cherches commerciales de l'Université d'Harvard a
faits spécialement ressortir la nécessité de renouve-
ler plus souvent le stock. Il dit que l'enquête du
bureau a étbli le chiffre de 1,7 en moyenne, mais
que beaucoup de commerçants renouvelaient leur
stock 2 fois ½ par an.

Le commerce de la chaussure est une affaire
de deux saisons. Il semble donc tout au moins rai-
sonnable qu'un détaillant de chaussures change
son stock au moins une fois par saison, ou deux
fois par an. En fait, étant donné l'élément Impor-
tant du risque des styles qui existe actuellement,
un renouvellement plus fréquent que deux fois par
an semble devoir être essentiel pour la conduite
raisonnée d'une affaire. Le risque d'une baisse
soudaine des prix ayant pour conséquence la dé-
préciation de la marchandise en main, est une au-
tre raison dans les conditions actuelles pour cher-
cher un renouvellement plus fréquent en achetant
soigneusement et prudemment.

Nos rapports qui, comme je l'ai indiqué, pro-
viennent des magasins les plus en vue, montrent
que les frais du commerce de chaussures en détail
en 1918 ont atteint 23, 9% des ventes nettes. Ces
frais sont élevés et l n'est pas facile de suggérer
un moyen de les réduire. Cependant le détail des
chaussures a pris un tel intérêt pour le public qu'il
n'est que raisonnable que chaque marchand de
chaussure étudie à nouveau le problème.

Dans certains magasins le chiffre des dépen-
ses a été augmenté pour pouvoir donner un meil-
leur service à la clientèle. Le service a été lp mot
d'ordre qui a. prjvalu dans ces dernières années.
Le service est .ctainement pssentiel, mais Il faut
faire une distinçtion entre la. quantité et la qualité
du service, il estapo'sblae, je crois, pour un détail-
lant' de donner .mn- eervlce de tout premier .ordre
sans augmenter sensiblement. ses dépenses. Ce
servièe de premier ordre comprend la courtoisie de

la part des emplpyés, un choix judicieux du stock
une indication.. sincère aux clients du genre de
chaussures vendues. Tel est le service que le
client désire réellement. D'un autre côté la quan-
tité du service peut être augmentée à grands frais
en multipliant le nombre des employés, la fréquen-
ce des livraisons et en accordant des crédits extra-
vagants... Un service de ce genre est très coû-
teux et à la longue finirait par tourner au désava-
tage du commerce en généra.. La quaVlté du ser-
vice est plus difficile à donner que la qualité; et ce-

pendant le service de bonne qualité à peu de frais et

avec des prix modérés est le meilleur moyen de se

créer une clientèle.
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Les détaillants de chaussures ne sont pas des
profiteurs

Dans un discours sur les profits exagérés, le
Gén. John H. Sherburne, de la Commission des
prix raisonnables du Massachussets déclare que
l'enquête a prouvé que le détaillant de chaussures
ne fait qu'un bénéfice raisonnable et dans bien des
cas même moins que cela. En discutant la ques-
tion de maintenir les articles de première nécessité
à un prix raisonnable, le Gén. Sherburne dit:

Rappelez-vous qu'au moins la moitié du public
dont les salaires n'ont pas suivi le mouvement as-
cendant, l'importante classe moyenne comprenant
le commis de banque, le docteur, l'avocat, le prédi-
cateur forme votre meilleure clientèle. Traitez-les
bien donnez leur ur.e bonne chaussure qu'ils puis-
sent acheter à un prix aussi bas et aussi raisonna-
ble que vous pourrez le faire.

Il me semble que c'est là une chose que tout
détaillant- doit avoir présente à l'esprit. Ne vous
acharnei pas sur les prix. Ne pensez pas que les
prix sont en train de monter vers un maximum où
nous allons tous devenir riche. Pendant la guerre
civile le prix de tous les articles de première néces-
sité a augmenté en 1865 de 100 à 220 pour cent. En
1866 l'augmentation était redescendue à 180 pour
cent pour remonter encore à la fin de cette même
année à 220 pour cent et baissant de nouveau en-
suite d'année en année jusqu'en 1879 où les prix
avaient atteint leur minimum qui était d'environ
80% inférieur au taux des prix d'avant-guerre.

De nouveau pendant la guerre franco-prus-
sienne les prix augmentèrent aux Etats-Unis et en
Angleterre comme dans tout l'univers. Aux Etats-
Unis ils firent un bond de 40 pour cent. Les prix
furent à leur maximum en' 1873 un an et demi
après la fin de la guerre.

Ils baissèrent de nouveau dans la suite de 110
pour cent pendant 18 ans jusqu'à atteindre une
moyenne de 90% sur la base de prix de la présente
guerre.

Rapelez-vous que cette ère de prix élevés n'est
pas une chose permanente. Élle-.est inévitable. Je
ne sais combien de temps elle va durer, il serait fou
de faire une prophétie lorsqu'il y a tant de facteurs
en jeu. Mais rappelez-vous que, à la longue, les
prix reviendront; à la longue le peuple, la classe
moyenne deviendra votre plus gros acheteur, rappe-
lez-vous que les fortunes de guerre s'évaporeront
avec les hauts prix dans bien des cas et qu'il faut'
que vous vous teniez à niveau, que vous mainteniez
vos prix aussi bas que possible, ceci dans votre pro-
pre intérêt car vous devez conserver la clientèle de
la classe moyenne.

ELECTIONS CHEZ LES MARCHANDS DE
CHAUSSURES EN DETAIL

La réunion annuelle des membres de la section

des marchands de chaussures de l'Association des
Marchands Détaillants du Canada, succursale de
Montréal, a eu leu jeudi soir. Après la lecture du
rapport annuel du président l. A. DeMontigny, qui
a été trouvé très satisfaisant et a été adopté à
l'unanimité, l'assemblée a procédé à l'élection des
officiers pour une nouvelle année. Voici le résultat
de cette élection: Présklent, Louis Adelstein; 1er
vice-président, H. Gibbons; 2ème vice-président, J.
A. Brunet; secrétaire. Albert Lasalle; trésorier, T
Dussault; vérificateur, Georges Gales.

Un comité a été ensuite nommué pour s'occuper
(le la convention des marchands détaillants de
chaussures du Canada et de l'exposition de la mode
des chaussures qui auront lieu en juillet prochain
Ce comité ferà rapport à la réunion du mois de mars.

Dans le domaine
de la chaussure

L'Association des Tanneurs de Québec a en-
voyé une lettre à Sir Lomer Gouin, protestant con-
tre certaines résolutions soumises à la considéra-
tion du gouvernement par les Unions Catholiques
Nationales. Ces unions, quand leurs représentants
comparurent l'autre jour devant le cabinet, soumi-
rent une résolution demandant à ce qu'il soit, dé-
feudu aux femmes de travailler dans les tanneries
parce que ce travail était au-dessus de la force
moyenne de la femme et qu'il était contraire à-sa
santé. L'Association des Tanneurs s'objecte forte-
ment à de telles insinuations et prétend que le tra-
vail dans cette Industrie peut très bien être faite
par des femmes et des jeunes filles . Ils nient que
ce travail soit plus malsain que celui de la plupart
des autres occupations. La lettre a été envoyée au
premier ministre en suggérant que les tanneries
soient visitées par l'inspecteur des usines du gou-
vernement qui pourrait faire après un rapport à ce
sujet.

* * *

M. Franck C. Smith, du personnel de ventes
de John Ritchie Co. LImited, de Québec, s'est marié
récemment avec Mlle Esther O'Shea, fille de M. et
Mme J P. O'Shea, avenue McDougall, Outremont,
Montréal. Après la cérémonie officiée à l'archevê-
ché par le Rév. Père O'Rourke, une réception fut
donnée à la résidence des parents de la mariée. M.
et Mme Smith partirent ensuite pour New-York.
où ils s'embarquèrent pour un voyage aux Indes
Orientales Anglaises.

* * *

On a enregistré ici une nouvelle combinaison
de commerces: Cigares et chaussures. C'est une
compagnie enregistrée sous le nom de L. Girard,
Montréal qui a pris cette Initiative.
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POUR LES PIEDS FATIGUES ET
ENDOLQRIS

Le "Foot-Eazer" du Dr Scholi repose les
pieds, le corps et les nerfs. C'est un appa-
reil scientifique simple, se portant à l'in-
térieur de la chaussure et qui supporte
uniformément tout le poids du corps. Par.
lez de cet appareil à vos clients et chaque
vente que vous ferez vous en assurera
plusieurs autres.

VENDEZ LES APPAREILS
DU DR. SCHOLL

Ces appareils ont obtenu des succès
remarquables dans le traitement des
affections pour lesquelles ils sont re-
commandés. Ils sont le résultat d'une
longue expérience acquise au cours
de plusieurs années d'usage pratique.
La plus rigoureuse exactitude prési-
de toujours à la construction de ces
appareils selon les principes anato-
r iques et ils s'adaptent parfaitement
à la forme du pied.
En plaçant ces appareils très en évi-
dence dans votre magasin, ils attire.
ront l'attention de vos clients souf-
frant des pieds et vous n'aurez pas de
difficulté à les convaincre des avan-
tages offerts par ces appareils. Ces
avantages sont tellement évidents
que vous n'aurez pas de difficulté à
faire des ventes qui vous laisscront
une belle marge de profits.
Les appareili du Dr Scholl sont an-
noncés partout et leur vente n'est pas
difficile à faire.

Ecrivez pour avoir tous les renseignements au sujet de la vente de cette
ligne profitable pour le marchand de chaussures.

THE SCHOLL MANUFA CTURING COMPANY
Les plus grands fabricants du monde d'appareils pour les pieds.

112 ADELAIDE ST., EAST, TORONTO.

Chicago, New-York Londres, Ang.

En 6crIvant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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Vite!Expediez:nous vos Pelleteries
Le 1er Mars est le Dernier Jour pour les
Recevoir pour la Grande Vente de Mars

Le 22 mars, alors que ce premier grand encan Canadien s'ouvrira et que des centaines d'ache-
teurs venus des Etats-Unis, de la Grande-Bretagne, de la France et du Canada s'enchériront
pour obtenir les plus belles fourrures - en moyenne - qui aient jamais été offertes à une seule
vente - alors vous vous réjouirez de savoir que vos fourrures se trouvent sur nos tablettes.
Et de jour en jour ,- quand vous verrez un lot après l'autre vendu à des prix jusqu'ici sans égal,
vous vous déciderez qu'à l'avenir vous enverrez toutes vos pelleteries aux

GRANDS ENCANS PUBLICS A MONTREAL
-à ces grandes ventes où ne sont offertes que des peaux Canadiennes, fraîches, belles et sans
mélange de peaux du Sud.
Ne retenez pas un seul ballot - un seul paquet - Expédiez toutes vos pelleteries aujourd'hui.
Elles devront être triées, entrées et mises en bonne condition pour l'inspection des acheteurs. -
Des avances libérales seront faites sur demande de tout consignateur - gros ou petit.
PETITS EXPEDITEURS - N'importe quelle quantité est acceptée. Un choix honnete
et expert attentivement surveillé donne les meilleurs résultats possibles. Vous ne .
saurez jamais ce que valent réellement vos fourrures, tant que vous ne nous les aurez
pas envoyées. Nos ventes éprouvent véritablement la force d'achat mondial.

UNE INVITATION - Tout expéditeur, commerçant, manufacturier. QUICONQUE est
intéressé dans les peaux brutes est dordialement invité d'assister à cette vente qui
commence une nouvelle ère dans le commerce des, fourrures.

Canadian Fur Auction Sales Company, Ltd/à
BUREAU PRINCIPAL ET ENTREPOT8: %
130 rue Lagauchetière Ouest l i e <p> I&

Bureaux Temporaires: Hôtel Windsor, Montréal.

REFERENCES: TOUTE BANQUE CANADIENNE.

En bcrIvant aux annonceurs, mentionnez "Le Prix Courant", s.v.p.
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bles à l'ordre du Prix Courant.
Prière d'adresser les lettres, etc., simplement oomme suit:

"LE PRIX COURANT", Montréal.
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LE CONTROLE DE SOl-MEME
(Par Napoléon Hill)

Vous ne pourrez jamais devenir un grand chef
ou un personnage de quelque influence dans la
cause de justice avant que vous n'ayez acquis un
grand contrôle sur vous-même.

Avant de pouvoir rendre de grands services à
vos concitoyens, Il faut que vous surmontiez la ten-
dance humaine commune à la colère. à l'intoléran-
ce et au cynisme.

Lorsque vous permettez à une autre personne
de vous faire mettre en colère, vous la laissez vous
dominer et vous rabaisser à son niveau.

Pour acquérir un contrôle sur vous-même vous
devez faire un emploi libéral et systématique de la
philosophie de la règle d'or. Vous devez prendre
l'habitude d'oublier ceux qui vous ennuient et qui
vous poussent à la colère.

L'intolérance et l'égoïsme font de bien mau-
vais candidats au contrôle personnel. Ces qualités
se heurtent toujours lorsque vous essayez de les
loger ensemble. L'une ou l'autre doit céder la
place.

La première chose que fait ordinairement un
avocat habile lorsqu'il commence à transquestion-
ner un témoin c'est de mettre ce témoin en colère
et de lui faire perdre ainsi son contrôle sur lui-
même.

La colère est un genre de folie

Une personne bien équilibrée est celle qui est
lente à se mettre en colère et qui reste toujours
froide et qui calcule ses actes. Elle reste calme et
délibérée dans n'importe quelles conditions.

Une personne de ce genre peut réussir dans
toutes les entreprises légitimes... Pour être mai-

tre de la situation, il faut d'abord que vous soyez
maitre de vous-même. Une personne qui a un
grand contrôle sur elle-même ne médit jamais de
son voisin. Elle a une tendance à construire et
non à démolir. Etes-vous une personne ayant le
contrôle de soi-même? Sinon pourquoi ne culti-
vez-vous pas cette grande vertu?

LE MIEUX CE SERA POUR TOUT LE MONDE.

Quelque variante que soit l'opinion qui prévale
parmi les détaillants quant aux conditions commer-
ciales actuelles et à venir, on ne saurait dire qu'elle
soit pessimiste. Il y en a beaucoup qui croient que
les prix ont atteint le point dangereux où une dé-
gringolade est inévitable. Se rendant compte qu'ils
ont à risquer leur argent et leur crédit sur des mar-
chés qui peuvent être très Incertains, ils suivent
le seul bon moyen et achètent avec une précaution
extrême.

L'attitude des marchands sq réflète aussi dans
la façon d'agir des banques et 'autres institutions
de prêts. Ceci montre une forte opposition à aider
à ceux porteurs d'un stock acheté à des prix élevés.
Cette attitude d'ailleurs est basée sur la connais-
sance qu'ont les banques que la capacité de payer
dépendra finalement de la capacité et de la volonté
du public en général d'en faire autant. Notre pays
a vu une ère d'achat de la part du public comme il
n'en a jamais vu avant. Encore qu'il y ait des gens
qui continuent à acheter avec extravagance, il y a
une tendance marquée à acheter plus judiciairement
ou à se dispenser d'acheter, vu les prix élevés. Nom-
bre de détaillants portent intérêt à cette phase de
la situation. Une fois, cependant, que les prix se-
ront stabilisés jusqu'à un certain point, on s'attend

VENDEZ LE TABAC A FUMER Z/jri/efXr
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à de splendides affaires. Le plus tôt cette augmen-
tation artificielle disparaitra et les affaires repren-
dront un cours normal, le mieux ce sera pour tout le
inonde.

LES COMPTES DE CREDIT DOIVENT
ETRE SURVEILLES .

Pour l'instant, Il ne semble guère y avofr beau-
coup d'indications de prix plus bas, dans la majorté
des produits alimentaires, et, de fait, dans d'autres
lignes vendues par le commerce de détail.

Mais tôt. ou tard, il y aura une baisse plus ou
moins graduelle tendant à ramener les prix à la nor-
male. Nul n'imagine-un instant que les prix puissent
retomber à leur niveau de 1914. Comme la produc-
tion, cependant, dépasse la demande, comme la de-
mande pour certaines lignes .se ralentit, il y aura
inévitablement un rajustement.

Les détaillants. pour ces raisons devraient veil-
ler à ce que leurs comptes de crédit soient en bon
ordre. Ils devraient, de fait, distinguer dès main-
tenant à qui Ils peuvent faire crédit et à qui ils doi-
vent le refuser. Il re devrait pas être permis ait
client d'être en retard dans ses factures. Si un
client ne peut régier ses factures en ce moment, il
ne le pourra jàmais. Il faut se rappeler que beau-
coup de gens dIpensent aujourd'hui de l'argent pour
des choses qui ne sont pas absolument nécessaires
et laissent leurs comptes chez les marchands s'en-
fler démesurément. En réduisant quelques-uns de
ces achats inntiles, ils peuvent être en mesure de
payer leurs comptes à date, mais s'ils ne le font pas,
ils laisseront grossir ces comptes et ils en souffri-
ront, eux, aussi bien que les marchands.

En commençant à veiller à ce que tous les
comptes soient payés quand Ils le devraient, le mar-
chand aura la satisfaction de s'assurer contre toute
baisse des prix, qu'elle se produise aujourd'hui, de-
main ou dans six mois.

GRADATION ET STANDARDIZATION
DES OEUFS

La Canadian Produce Association à sa huitième
convention annuelle tenue au Royal, Conpaught
Hotel à Hamilton a passé la plus grande partie de
la ses9ion de l'après-midi à discuter de la gradation
et de la standardization des oeufs.

Le sujet fut examiné par la majorité des délé-
gués et il fut fait beaucoup d'objection et de oritique
contre quelques-unes des clauses -avec le résultat
qu'un fort comité fut nommé pour discuter- de la
chose avec les représentants du gouvernement
qui étaient présents à~la convention.

PERTE DE POIDS DES VIANDES A LA
CUISSON.

On vient de faire en Suisse des expériences
méthodiques ayant pour but de fixer la perte de
poids que subissent les diverses viandes de bouche-
rie en cours de cuisson. Les résultats ont co'nftrmé
les données empiriques que connaissent tous les
Industriels de la spécialité; néanmoins, il est in-
téressant de les résumer, au moins à, titre docu-
mentaire.

Cent grammes de viande crue donnent, après
préparation, les poids suivants de viande culte:
Viande de boeuf rôtie après désossage . . . . 6t)
Viande de boeuf, grasse, bouillie, après désos-

sage ... . . . .. . .. . . . . . . . . . 5
Viande de boeuf, maigre. bouillie, après désos-

sage . . . . . . . .. . . . . . . . . . . .4
Côtelette de veau rôtie à la poêle, sans désos-

sage . . . . . . .. ..-. . . . . . . . . . . 7v
CôteleUe de mouton, grillée, sans désossage. 7
Côtelette de porc. rôtie à la poêle, sans désos-

sage . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 75
itôti de mouton, sans os . . . . . . . . . . . . 45
ltôtti de porc. sans os. .. ......... 50

La viande subit, à la cuisson, une perte de
poids qui résulte à peu près entièrement de l'éva-
poration de l'eau contenue en elle. La viande bien
persillée des animaux en bonne condition de graisse
est moins aqueuse que celle des animaux maigres:
la graisse a, en effet, remplacé partiellement l'hu-
midité; aussi perd-elle moins de poids en cuisant
que la viande maigre.

FEU MONSIEUR HENRI LIONAIS

M. Henri Lionais, de la compagnie Lionais Li-
mitée, agents d'immeubles, est mort, cette semaine,
à sa résidence, 120 avenue Laval, à l'âge de 54 ans
Le défunt était malade depuis un mois environ.

M. Lionais laisse pour pleurer sa perte son épou-
se, née Blanche Thivierge et trois enfants, Mme
Maurice Laforest, Mme Eddy Gronan et M. Edouard
Lionais.

M. Lionais était universellement connu dans les
centres d'affaires de la métropole. Né à Montréal, il
fit son cours classique chez les Jésuites, au Collège
Sainte-Marie. Il s'est toujours occupé d'immeu-
bles.

Propriétaire du journal le "Prix Courant", à ses
débuts, avec son oncle M. Alfred. Lionais, Il sut im-
poser cet organe commercial et le faire estimer des
marchands de notre province.

Son fils'Edouard, ingénieur civil, a servi deux ans
au front.

A Mme Lionais et à toute la famille en deuil, "Le
Prix Courant" offre l'expression de ses plus sincè-
res sympathies.
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Pneus
Partri dge
Les pneus que vous pouvez vendre sans

crainte d'une réclamation.

X E 'exérinceajoutée à une effica-,Dcté parfaite, nous permettent de
fabriquer des pnieus qui sont au premier
rang pour la durée, -la qualité recoin-Tis
mandable et le service satisfaisant.

SkaLant cela, vous, en viotre qualité deCod
m~archand, 'vous 'devriez cherther à

vedre .s .'Pnmùs Partridge. à vos
clieuns car ih-. vous assureront ýun coin- -

merce de. pneus stable, qui résultera
bientôt eni un gros volume de« ventes
continuelles

Lorsque vous vendrez les Pneus Par-
tridge, vous n'avez pas à craindre de
"réclamation" car les Pneus Par.

tridge donnent satisfaction ai tous les
clients*, en leur donnant un meilleur
service que celui qu'ils s'attendaient
d'avoir d'un pneu.

,Nous garantissons tous les pneus que
nous fabri*quons - alors pourquoi ne
pas augmenter vos affaires et vos pro.
fits en vendant les Pneus Partridge?

Ausisi bons que leur noM.

Thé F. E. Parhdge Rubber Co., Limited.

- Guelph - Ontario.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez 'Le Prix Couiant '.s.v.p.

Vol. XXXIII --:- No 8
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Montreal Biscuits .. 72
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Perfection Countèr . 18
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LES IIBUN -AUX
JUGEMENTS EN..-COUR DE CIR-

CUIT.

H. Trenholme & Co. vs L. Téireanit,
$32.

A. Champoux va Nap. Miron, $24.
J. Lapointe vs Henti Valiquette, $18.«A. Handfleld vs Edmour' Picard, $13.
1. Benoît vs Las LoIseile, $20.,
N. Miber vs Garage iÏonomique, $21.
C. W. Ltndaay, Ltd. vs B. Dodd, $31.'C. W. Lindsay, Ltd. vs Aug. Leclair,.

$21.
B. Soucy vs G. Galarneau, $89.
Parent, Enrg. vs H. Lussier, $63.
G. Dubreuil va Mmne L. Locas. $11.
G. Dubreul vs Mme Horm. Papillon

et vii'., $22. -y

Y. Ducharme vs Els. Benoît. $50.
C. Martel vs &~ Ranger, $59.
D. ChevaUier vs Amanda D'Eairay &

Ernest Lavole, $21.
A. Ohampoux va Edm. Farmer, $13.
M. 4,. H. & P. Co. vs David Hogan.

M. L., H & P. Co. vs F. Brennan, $15.
B. Henrichon vs Donat Viau, $15.
D. Marion vs J. PontbrIand, $78.
N. Trépaulpr vs Donat Gauvreau,

$14.
N. Trépanier vs Oscar Limoges. $18.
Y. Polonrnfoky. vs M. Buckley, $30.
R. Hamelin vs R. Denis, $42.
Lyons Cul Rate Drug Store, Ltd. vs

Jos. Lates, $40.
V. 1. Yales va V. M. Fellers, $54.
B. Blain vs Ludger Fournier, $20.

S. TherrIen vs Réné Laporte. $29.
P. X. Borduas Ys A. Dubé, $15.
Vve A. Dubois vs A. Labelle, $33.
L. Bibeau vs D. Lamothe, $76.
Atwater Grocery vs A. J. Colling-

byurne, $49.
United Garment Co. vs Sbip Co.. $33.
Auer lac. Light Mlg. Co. vs G. E.

Hayes, $33.
W. BraIlman vs Mme A, Lebon, $41.
J. Perreauit va Joa. Picher, $18.
Ji B. C .Bumbray vs Honoré Gau-

dranit, $86.
S. D. Gamaroff va Horm.ý Ranger. $20.
O. Martineau & Fils, Ltée vs Thos.

flucheasne, $86.
J. D. Duncan Co., Ltd. vs J. A. Cha-

rette, $24.
M. Zellcovltch Ys J7. Richeston, $28.
Mme Barort vs Achille Tremblay, $23.
M. Mandeville va Frank Roweii.- $25.
S. Vallée vs Amédée Lamarre, $42.
J. P~. LangoUler va Cyrille Pagé, $35.
F. Russo vs LuWg Oversa, s15.
F. Russo vs R. Digenova, $20.
A. Panaio' vs J. Robert, $10.
A J1. Léger vs A. Gamache, $64.
A. Graveline vs J. 0. R. Guillume,

$53.
P. Laroc4ue vs A. Queville, $75.
D. Lalendrine vs Placide Robillard,

$39.
E. Blois vs Pat Cushion. $18.
Dueheiweau Germain, Liée va L. A.

Cloutier, $17.
D. Lalendrin vs Hervé Valiquette,

$15.
P. M. White vs Thalathé D'Ailleboust,

Caughnawaga, $48.
P. Brissette vs Tony 'Melchior, Lon-

gueul, $15.

Belleau & Arcand va Camille Dupia-
ni, Et-.Raymond, $90.

I. Lefebvre va Emile Charron, La-
.prairie, $80.

A. Lalonde Ys Etienne Robidoux, Ver-
dun, $31.

A. Lalonde vs Léon Vidal. Verdun.
$32.
JUGEMENTS EN COUR SUPE-

RIEURE

Mme E. Couflard -vu Munitions & Me-
tai Products, Ltd., Montréal, $1>20.

Alberta Meunier ès-quai, Ys Muni-
tions & Metai Products, Ltd., Mont-.
réal, $1,200.

Aibina Auger vs Munitions & Metai
Produets. Ltd.. Montréal, $1,200.

Thomson Shoe Co., Ltd. vs James yV.
Grant. Montréal, $110.

Mont. . Financial Turna Co., Ltd. va
lrwing I. Isabeli,, H.. Plant, imabell
Plant & Co., Toronto, $543.

Mme R. A. Gauvreau et vii'. vs Ovila
Perrin, Montréal., $219.

Eva Poirier Dubreuil vs Geo. Du.
brenil, Ste-Anne de liellevue, 4ème
classe.

Leclair & Frère va C. H. Duluth,
Westmount, $126.

Merchants Bank vs W. J. Robinson,
Montréal, $350.

Ville de Pointe-aux-Trembles vs
Charles E. Walsh, Montrdal, $281.

La Corpusa H-tel vs Richard Stanton.
Montré~al. $105.

H. 0. Vinu vs Laurent Therrien, iber.
ville, $167.

X. Rabinovitch vs B. CaDian. S.
Share, Montréal, $730.
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A. B. Otter vs Z. O. Ducbesneau,
Montréal. $704.

M~fred Cadieux va Can. Car & Fdry.
Co., Ltd., Montréal, $1,15,.

blary Bennett vs M. T. Co., Montréal,
$658.

J. E. Côtî va R. Prieur, Pointe-aux.
Trembles, 1,302.

W. Bélair vs Traveliers Ins., Go. va
Montréae, $75.

(fénéreux Motor Ca., Ltd. va W. Long-
pré, Montréal, $400.

continental Bag & Paper Co., Ltd. Ys
3. A. Mireault, -Montréal, $359.

Ernest Archambanît Ys Rosaire Pel-
leUler, Montréal1, $100.

lamontagne, Ltée vs Nestor Réné.
Ste Sophie, $131.

Mibini Lacroix vs L. Art. Achin, St.
Lambert $135.
.Gulbanit; vs Davis Lyon & Co.,
Ltd., .Monitr4I, 300.

Cie Massey Harris, Ltd. vs Alfred
Décarle, Montréal, $198.

E. Beaulsc vs *Chs Marquette, J. B.
Dupré, Montréae, $17,270.

W. Pamnck vs Ga. Théo. Kowaleck,
Montréal, $120.

LA LOI LACOMBE

Déposants Employeurs
Dents Charbonneau .. A. Chagnon
Paul Dayé. .. ...... Rosenfeld
N. D'Onofrio... .. .. .. .. ..

A. Compagnie du Grand-Tronc
Dare.... .. .. .. .. ..

.Cie des Tramways de Montréal
R. Gagnon . .. . Cité de Montréal
i1. R. Hnrteau .. Mme L. 'Vallière
Ilyn Samuel PeFli S. L. Bizzey
DélIsle . .......... Baillargeon
Degent. .. .. ..... A. Thlbault
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Rolland Archaxnbault. .. .. ..
..... Cité de Montréae

Aubert Amédé .. .. .. ... C. P. R.
A. Beaudoin . . . Dominion ice Ca.
Edmond Benoît... .. .. .. ..

,~ * ' Canadien Packing Co., Ltd.
....Cie Imprime Populaire

Pierre Bllodeau . Ahern Safe Co., Ltd.
Peter Jones . E. Vineberg & Ca., Ltd.
C. Jutras .. .. .... City les Co.
A. Lachapelie .. Impeorae 011. Co.
A. Lavole . .. Montreal Abattoirs
C. Law . John D. Duncan Co.. Ltd.
A. Leclerc. .. ...... Martineau
L. Madrand . . Marineau & Labelle
Pa. Moreau. .. .. .... A. Racine
Alex. Muflins... .. .. .. .. ..

.Mont. Llght, Heat & Power Co.
Pierre Paradis.... .. .. .. ..

... . Te City Ice Co., Ltd.
H. P. Pelletier . . . . S. L. Contant
D. Provencher . ' .Aimé Paie
Aimé RobIliard ... Jas. Robillard
Jos. Russil . . . . Raffofort Bros.
O. St.Jean. .. ..... JOB. Rivet
O. Thibaudeau... .. .. .. ..

.... Labrecque & Pellerin
J. Tremblay . . .W. C. McDonald
Raoul Valllancourt . . Rend Moncel

VENTES PAR HUISSIER

NOTA - Dans ia liste cessuous
les noms qui viennent en premier lieu
sont ceux des demandeurs, le s ui
vants, ceux de dOfendeurs; le jour,
l'heure et le lieu de la vente sont
mentionnis ensuite et le nom de
l'hulssier arrive en dernier lieu.
Eugène Picard bu quae, vs P. E.

Guay, 23 février, 10 a.m., Boul.
Gouin, Coutu.

1920 68

A. Kirouac vu C. A. Daoust. 21 fé-
vrier, 10 a.m., 1250 Verdun. Lauton.

A. Klrouac vs C. A. Dacust. 21 fé-
vrier, 10 arn., 88 Church. L.auzon.

Z. Pesant va W. J. Saunders. 24 fé-
vrier, il a.m.. 1422 Cadieux, Trti
deau.

Max Hazen vs A. Normand. 26 fé-
vrier, 10 arn., 40 St-Zotique. Lau
son.

U. Eickenbaum vs J. B. Leftuard. 25
février. Il a.m.. 80a St-Timothée.
Lauzon.

U. Eickenbaum vs O. Lambert, 25
février, il arn., 503 Amherst, Lati
son.

Sam. Weiser vu M. Bicosti, 23 fé-
vrier, à midi. 2267 St-Jacquea, Lau-
son.

X. Levites vu J. Lapierre, 25 février.
Il arn., 458 Champlain, Lauzon.

.Marp. Helen Frazer et ai. Ys La Do-
ne;t Labelle. 28 lévrier.- il arn., 899
Bonl. Décarie, Marson.

Eugène Picard vs P. E. Guay, 28 té-
viler. 10 a.m., 2075 Boul. Goulu..
Coutu.

M. L., H. & P. Ca. vs J. MeGarry, 20
février. il a.m., 206 Casgrain, La-
france.

CONSTRUCTION
TROIS.RIVIERES

Entrepôts (articles d'épicerie), $356.-
000, sur la rue des Forges, pour N. E.
Godin, rue des Forgé.. On est à faire
les fondations.

2 logemnents de $8,000, sur la rue
Denoue; pour Nap. Vomner, 88 rue
Plaisante. Le travail sera fait à la
journée et Il doit commencer Immé-
diatement.

Renseignements dotrois-Rivierýes de
Sherbrooke et d'Arthabaska

BUREAU I'ENREGISTREMENT DES CITE ET DISTRICT
DES TROIS-RIVIERES

Semaine du 8 au 10 f6vrier

Vente-J. Tancrède Béiand k Vve Eliodore Piché.
Vente-Victor Caron k Roméo Racine.
Vente--las. Guillemette et ni k Joséphine Lord.
Vente--Vve Alex. Bertrand k Honoré Beaulieu.
Vente-F7raçais Gélinas à William Moreau.
Vente-Willam Moreau k* Joseph Boucher.
Vente-Jogeph Lambert à Jas. P. Auclair.
'Vealt&-Joseph Bourque à Arthur Laperrière.
Vente-L. N. Jourdain k L. P. Nobert.
obligation-Albert Chiteauneuf k Ephrem Bouchard.
Obligation-Joseph Boucher à Johnny Laeraix.
Obligtion-Dame B. S. de Cimufel k Suce. Rév. M. V. S. de

Oarufel.
QUittance-Norrna Labelle k Lacoursière & Duigneauît.
'Quittance-EBpbrem Bouchrd k Albert Châteauneuf.
Vente-4,. P. Nobert k Achille Bolduc.
Vente--Bureau & Panneton, Ltée k The Royal Bank of Can-

ada.
Vente-The Royal Bank of Canada k Bureau & Panneton,

Liée.
Vente-Cie des Terrais Shaw. Falls k J. M. Thibaudeau.
Vente-Cie des Terrains Shaw. Fails k Geo. Rochelean.
Vente-Louui Moyer k L. O. Baribeanit et al.
Vente-J. A. Béland k Philippe Chartrai1n.
Vente-.Ovide Rocheleau k Jas. O. Beaumier.
"ente-Dame Henri Trudel k J. A. Nicole.
Vente-J. 0. IL Ricard k Philias Ganthier.
Vente--Arcadius Bellemare k Lucien Milot.
\'ente---Onés',me Blanchet k Aimé Dion.
)bligation-....eorges Proniz k Thomas Descoteaux.

Obialn-omsa Lessard k Caisse Populaire d'Alma-
ville.

>I)Igatin-Lois- Pothier k Caisse Populaire d'Almaville.

Obligation-L. J. A. Beauchemin à Alphonse Ferron.
Obligation-Adjutor Déliale à Amenda Boucher.
Obligatlon-Adtor Déhiale à Philippe Rheault.
Obligation-WlfIMd Melançon k F. X. Lambert.
Obligation-Xavier Laroche à Caisse Populaire Troi-Ri-

vières.
Obligation-Edouard Garand à Albert 0-élinas.
Obligation-Jules R. Dugal k Télesphore Savoie.
Quittance-Suce. M. V. S. de Carufel k Dame E. S. de Carufel.
Quittance-François Gélinas à Suce. Alfred Lacroix.
Quittance-Odilon Jobidon k Dame J. H. Choquette.
Quittance-F. X. Lambert k Wilfrid Melançan.
Quittance-Percepteur du Revenu k Suce. Elle Guay.
Quittance-Onésime Boisvert à Henry Rathbone.
Quittance-Emile Hamel k Dame C. Coulambe.
Quittance-Joseph Marin k Oscar Gendran.
Quittance-H. M. St-Cyr à Robert Pascal.
Quittance-J. L. Durand, Ltée k Joseph Lajole.
Garantie hypothécaire-Artbur Pranovoat % Jas. A. Bourassa.
Transport-Cie de. Terrains Shaw. Palse k J. H. Nap. Dé-

saulniers.
Transport-Joseph Chevalier k Dame Eulalie Daveluy.
Donation-Uldoie Lacerte k Amédée Lacrte.
Donation-Jean Lesieur à Onésime Lesueur.
Cesàlon-Robert Pascal k H. M. St.Cyr.
Vente-Edmond Gauthier k Asarie Maillette.
Vente-L. P. Normand à St. Maurice Lumber Ca.
Vente-Aare Gélinas k Arthur Gélinas.
Vente-Paul Robert k Cléomène Sauvageau.
Vente-F. X. Cauchon k J. Arthur Panneton.
Vente--Cie des Terrains Shaw Falle à Doniat CaVer.
Vente-Cie des Terrains Shaw. Falls k Arthur Pronovoit.
Vente-Ovila Biais k Napoléon Bouette.
Vente k rémêré-Clara, Quellet k J. A. C'xureau.
Obligation-Henri Trudel k Joseph Paradis.
Obligation-Arthur Racine k Napoléon Coutu.
Obligation-Sinai Lapointe k Napoléon Longval.
Obligation-Joseph Chrétien k Adrien Chrétien.
Obl'gation-Annie Deshaies k Paul Robert.
Obligation-J. O. Paquin k Dame Ovide Lachance.
Obligation-Noël Marchand k Dame Herm. Mercier.
Obligation-Jeseph Fafard k Gaspard Lamue.
Quittance-Percepteur du Revenu k Suce. Gaudiose Ferland.
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QuittnceL-Fordinanmd Baron et ai. k Gaudiose Ferland.
Quittance-Pierre Héroux k Fabien Garandi.
Quittance--Alfred Bellerive k Joseph Oarand.
Quittance-Mina R. Dutresue k L. P. Normand.
Quittance-Dame P. L. Hubert k L. P. Normand.
Quittance-The Shaw. W. & P. Co. k Albert Bertrand.
Quittance-Dame Mary Déry à Arthur Racine.
Quttane-nna Germain k Clara Ouellet.
Donation-Fabien Garand k Jos, Garanti.
Donation-Daine Marie Launière k Clsra Ouellet.
Traniport-Dame E, S. de Carufel k Johnny Lacroix.
Déclaration sociale-Plante * Germain.
Déclaration sociale-Wiltrid Adamn, Enregistré.
Déclaration sociale--Charbonneau & Sirot.
Dissolution de société-Shawidb"a Garage.
Déclaration de société-Shawinigan Garage.
Déclaration de uociété-Janna & Janna.
Cession de droit. successifs-Joseph Ouellet k Clara Ouellet.
Vente-Corporation des Trois-Rivières k Alphonse Lydier.
Vente-Corporation de. Trois-Rivières k Jeu. Boudreault.
Vente-A. Gaspard Larue k St. Maurice Lumber Go.
-Vente-Dame -Adélard- Belle-Isle -à St.--Maurice Lumber- Co.
Veute-Ephrem F. H. .Beaulleu k. Sévère et Alph. Ricard.
Quittance-Vve Wellie Lacombe k Joseph Fatard.
.Quittance-aui Rob~ert- k J. 0. Paquin.
Quittance-Dame Ovide Lachaunce k Noëil Marchand.
Quittance-lexina Lafrenière k Patrick Allard.
Quittance-uce. Mgr g.- Baril k Suce. Pierre Marchand.
Hypothèque-Josepfi Fafard k Adél!ne Lambert.
Main 4evée-Adéline Lambert k Joseph Fatard.
Optlon-Joséphine Vésina et al. k St. Maurice Lumber Co.
Optlon-Joseph Germain k. St. Maurice Lumber Ce.
Garantie bypothdcaire-Joseph Bavard k J. E. Chalifour.

JUGIMENTS EN COUR DE CIRCUIT
Ch. Dion, -Ltée,., Trois-Rivières. vs Adamn Levasseur, Shawl.

nigan, $8.00.
Crs Dien, Ltée, Trois-Rivières .vs Thomas Lottinville, Cap

de la Madeleine, $35.00.
Ch. Dieu, Ltée; Trois-Rivières vs. Reynald McLeod, Trois-

Rivières, $22.60.,
Ch. Dien, Liée, Trois-Rivières vs Heuri Gautiler, Trois-Ri-

vières, 825.00.
Ch. Dien.* Ltée, Trois-Rivières vs Albert Lottinville, Cap de

la Madeleine, $51.85.
Anteni Laperrière, Shawinigan Falls vs Joseph Vallières,

même lieu, $93.90.
Philippe Marcotte, Shawinigan Falls 'vs Edouard Pratte,

Grand'Mère, $23.47.
T. Todoroff, Shawinign F'alls vs G. Adauoff, môme lieu,

YVthur E. Parent, Trois-Rivières vs Philippe Moreucy, même
lieu. $8.65.

Napoléon Tellier, St-Cuthbert vs Osias Massicotte, Trois-
Rivières, '839.00.

Joseph Demýers, Mansean vs Arthur Bellefeuille, Rivière
Rivière Heuri; 129,95.-

M. E. Gervat*:* 'TrOtë-Rivières vs Cyprien Lottinville, Cap de
la Madeleine. $8.00.1

F. X. Vanaaae.8 Tr«rs.Rivières Ys 'Alphonse- Imbleait. Mont-
réal, $44.10. .

DISTRICT DE"SHERBROOKE

Télesphore Bernier k Léo Bilodeau, lot 9-20, Quartier Est.
Prix, 8400.00; payés':

D. J. McManamy et, al. k Damde H. Eq. Thompson, lot 3.21,
Orferd. Prix, $609.00v, payés..

Mlle E. C. Têtu et al. k. Laurent Thibault, lots 899-14 et 15,
Quartier Est. Prix, «688,00; 'payés. -

Cyprien Deeruisseaux k. Berthus Dion, partie 'lot, 477, Quar.
tder Est. Prix, 83,000.00; 'payés.

Arthur Parent k Abrahamn Schnapp, lot 16b-11, rang 9, Ascot.
Prix. $609 Q0; payés.

M. B. Wortbingôn Mt al. k A. H. Jackson, lot 922-46, Quartier
Nord. Prix, $200.00; payés.

Napoléon Labrecque k Bore Steinberg, lot 1444-79, Quartier
Sud. Prix. $8.750 00; payés.

Sherbrooke Real Estate Ce. k J. A. Ferland, lots 7-371, 373 et
374, Quartier Sud. Prix, $1,250.00; payés.

W. J. Mead k Amédée Cloutier, lot 1636-2, Quartier Sud. Prix,
$4,100 00; 81,000.00 payés.
Abraham Glnau k Bernard Gilman, droits Indivisés dans les

lots 1449 et 1450, Quartier Sud. Prix, $1.00; payé.
William Burns à Benjamin B. Morrill, lots 612, 613 et 614,

aussi certains droits sur 617, Quartier Nord. Prix, $23,-
500.00; 811,500.00 payés.
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Honorable Mattbew Hutchinson à V. H. olivier, résidu di:
lot 791. Quartier Nord. Prix. 110,000.00'. $2,500.00 payée

0. L. de Lottinville à Arthur Chevalier, lot 745 et partie B. E
de 747. Quartier Nord. Prix. $1,00; payé,

Arthur Chevalier à Dame G. L. de Lottinille, lot 745 et Par
tie S. E. de 747. Quartier Nord. Prix. 100; payé.

HYPOTHEQUES

D)ame J. P. 0. Laurencelle k Die Amélia C. MUrrRY, pour
1600.00,. affectant lot 424-5, E 43 pieds de 524-8, et
partie de la partie est de 424-6, quartier Est.

i.4o Bilodeau à Edward. Furniture Co., pour $1,5000. ai
fectant lot 9.20, quartier Est.

i.aurent Thibault k Auguste Ckupin, pour $700.00, affectant
lots 89914 et 15, quartier Est.

Théodore Dumont à Arthur Maltais, pour $600.00. affectant
lots Se et 3d, rang 13, et lot Sa rang 14. Ascot.

Jloseph Beliavance à La Cie Mutuelle d'immeubles des Cain
tons de l'Est, pour $1.904.40. affectant partie Sud des
lots 1462.1 et 62, aussi N 9 pieds lot 1462-60, et partie
ouest- du--lot- 1052-65., quartier Sud.

B1. B. MorrilI k V. E. MorrilI ; pour15-IF,000.00. «ftêctant-Iotý
612. 618, 614 et droits sur 617h quartier Nord.

lioro Steinberg k James S. Mitchell. pour $5,000.00, atfec
tant lot 1444-79, quartier Sud.

David Duffy k Mlle Eva Choquette. pour $2,000.00, affectanit
lot 1444-11, quartier Sud.

Edmond Hébert k James S. Mitchell. pour $12.0Ôê. affec
tant lot. 1502 et partie lot 1501, quartier Sud.

QUITTANCES
Achille.Doiron à Maxime Asselini, hypothèque du 6 septeni

bre. 1913.e*
Sherbrooke Loan &, Mortgage Co. .. k-Napoléon Labrecque.

hypothèque du 8 octobre 1915.
E. A. Mfflee k W. J. Mead, hypoithèque du 18 novembre 1915
The Stansttad & Sherbrooke Mutual Fire Insurance Co. à

R. H. Gunnlng ,,hypothèque du 27 juillet 1912 .êt. du 14
octobre 1912.

A. E. Massé à Joseph Bellavance, hypothèque du 19 novem-
bre 1918.

The Stanstead & Sherbrooke 'Mutuai Pire Insurance Co. à
E. Il. May, hypothèque du 5 oetobre 1911.

D. W. Hyndman k J. F. Holyon, hypothèque du 26 avril 1913
John Edwards k J. E. Smith, hypothèque du 21 juillet 1919.
Sucessilon F. M. Mallery k C. E. Sterling, hypothèque du 19

mars 1919.
Dame Michel Dacash k David Duffy, hypothèque du. 18 nio-

vembre 1916.
Joseph Paré, es-ty, k Edmond Hebert. hypothèque du 19 août

1912.
Mlle E. C. Têtu k Cyprien Dearuisseaux, hypothèque du 28

octobre 1912, du 3 mars 1913 et du 27 novembre 1914.
Deéclaration de décès de feu Delle Pharsile Paré, aussi reçu

du Percepteur du revenu provincial dé1aM~t que les
droits ont été payés sur la successien de ladite Delle
Paré.

Reçu par le Percepteur du revenu provincial déclaran t qu'au-
cun droit n'est exigible sur la succession de.. feu George
Robert Edgar Kennedy. ..

Renonciation par Damé- G. R. E. KennedY, .Kathleen- Ken-
nedy, Keene L. Kennedy et Kennetb E. Kenn#dy .à la
Successionl de feu G. R. E. Kennedy. . , §ci.. ..

Cancellatioa' du bail conditionnel par -!Adrien, Lachance et
Aimé Désorcy e t J. A. Alnuley sur lot 65. Quartier Centre.

Vente de droits dans bail par Victor Benoît kà-3. -Wilfrid .Côté.-
étant iqn droit Indivise dans bail des lots 1251, 12SS8e4=64
et 1255. Quart!er Sud. Prix,, $952.96; payés.

Bail par Wlllam Dèsiuisseaux k Ludger Iiny -d'un édifice-
situé sur le coin S. E. du lot 876, Quartier Zàt, pouûr deu
ans pour *1.500.00 par année pOur lèdit *terme.-

Bail par H. C. Wilson, &,. Sons, Ltd. k Mlle M. B. Eva o
quette, Pour 2 ans, du magasin gitùé*'sur lot 187, q c.).
tVer Centre, pour $1.800.0o Dar -année pour ledit te e.

C. P. Byrd k C. C. Goodhue, bail pour un an! avec optio
d'une autre année s'ur maison du lot 151, quartier No
Pour 1360 00 par année Pour ledit terme.

Bail conditionn~el par J. D. Tremblay à 3oseph Beaudette.
P' ur 13 ans de 65 pieds Bl, lot 97 et lot 98. quartier
Centre, pour $8,000.00, pour ledit terme, avec . option
d'acheter.

Déclaration ln re 'liatitut Catholique Canadien-français de
Sherbrooke".

Dissolutlon de sociétA nar Noé Gouiu et Luc Gouin sous le
nom de "Gouin Frères".

Déclaration de société p)ar Roméo MacDuft* et Raoul Le-
cours, sous le nom de "MacDuff et Lecours"».
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LA CONSTRUCTION.

CAP DE LA MADELEINE
Bungalow de 85,000, au Pont de St-

Maurice, pour Eudore Deshaies, C&-
teau St-Louis, Trois-Rivières. On ven-
dra.

Résidence de $5,000, au Pont St-
Maurice pour Valentin Parent, Pont
St-Maurice. Le propriétaire l'occupe-
ra. Les travaux doivent commencer
très prochainement.

Entrepôt à glace de $5,000, au villa-
ge-pour Joseph Arcand & Frères. On
est à ériger les fondations.

Résidence de $6,000, sur la route
nationale, près de l'église, pour A. Le-
may. On est à lever les murs. La
brique, la -plomberie,, les garnitures
intérieures et la quincaillerie ne sont
pas encore achetées. Le propriétaire
l'occupera.

GRANO'MERE
Réparations au presbytère, $12,000,

sur la rue Principale. Curé: Rév. L.
R. Laflèche, qui demandera des sou-
missions vers le 10 mars. On est ac-
iuellement à préparer les plans.

FRASERVILLE
Addition à l'Hôpital "St-Joseph".

$100,000, pour le compte des Soeurs
de la Providence. Architecte: Pierre
Lévesque, 115 rue St-Jean, Québec. Ce
sera un, édifice en brique à 5 étages,
mesurant 50 x 150.

LAUZON
Addition à une résidence, $5,000.

pour Alex. Boutin. On est actuelle
ment à préparer des plans. ,

LES GRES ET LA GABELLE
Résidences de $50,000, pour la Sha-

winigan Water & Power Co., Shawini-
gan. Gérant: H. Dessaules. La Cie se
propose d'ériger plusieurs logements
ouvriers et de construire un pouvoir
d'eau.

MONTREAL
2 résidences de $5,000 chacune, sur

l avenue Addington, pour Raoul Le-
due, 116 avenue Rose de Lima. Des
sous-contrats seront accordés.

Ecoles do $136,000 pour la paroisse
die St-Thomas d'Aquin, rue du Cou-
vent, pour les commissaires d'écoles
catholiques, 87 rue Sainte-Catherine
Ouest. On est à lever les murs.

Modifications à une résidence, $2,-
(100. sur la rue Drolet, pour Antonio
Ditillo, 3057 rue Drolet. Le proprié-
taire fera tout le travail à la journée
et achètera les matériaux dont il a
besoin.

Magasins, 350 rue Sainte-Catherine
Ouest, pour la Laura Secord Candy
Shop, United Cigar Stores, Ltd. Les
réparations commenceront immédiate-
ment.

Réparations à 4 magasins, $6,000,
69-83 rue Sainte.Catherine Est. Le
contrat a été accordé et les travaux
viennent de commencer. Propriétai-
reý H. Lévy, 198 rue McGill.

Résidence (2 plain-pieds) de $3,600.
sur la rue de Gaspé, pour Mireault &
Rocheleau, 594 rue de Gaspé. Le pro-
priétafre est sur le marché pour des
matériaux et il fera le travail à la
Journée.

Résidence (3 plain-pieds), $6,000.
,iur l'avenue de Lorimier, pour C. La-
querre, 1733 rue des Erables, qui est

sur le marché pour du sable et de la
brique.

Boulangerie de $2,500, 616 rue de
Lanaudière, pour M. Sauro, 594 rue
de Lanaudière. Tout le travail sera
fait à la journée et le propriétaire est
sur le marché pour des matériaux.

Entrepôt de $2,000, 396 rue Menta-
na, pour J. J. Joubert, 975 rue St-An-
dré. Le propriétaire est sur le mar-
ché pour des matériaux et il fera tout
le -travail à la journée.

Temple du Travail, pour le Conseil
des Métiers et du Travail. Président:
J. T. Foster, 253 Boulevard St-Joseph
Est. Le site n'est pas encore acheté.
On se propose d'ériger un gros édifice
pour diverses sociétés, ainsi que pour
des bureaux et une salle. Le co0t de
la construction sera rencontré par
une émission de parts aux membres.
La chose sera décidée prochainement.

Addition à une fabrique, rues St.
Patrice et ds Manufactures, pour la
Dougall Varnish Ço., Ltd., 305 rues'
des Manufactures. Les travaux seront
commencés prochainement.

Extension au système d'aqueduc de
Montréal-Nord, $44,000, pour le comp-
te du Conseil de cette municipalité
Maire: A. Brosseau. On s'attend de
commencer les travaux très prochai-
nement.

Résidence sur la rue Claremont.
pour Alfred Bowser, 578 avenue Clare-
mont. Les travaux seront commencés
cet été.

La Rubber Co. of Canada, Ltd., ré-
cemment incorporée au capital de $2.-
000,000 se propose d'ériger bientôt
une fabrique.

QUEBEC
Restauration générale de l'édifice

du magasin de la marine, quai du Roi,
pour le compte du ministère des Tra-
vaux Publics du Canada. Secrétaire:
R. C. Desrochers, Ottawa, Ont. Des
soumissions seront reçues jusqu'à
midi, le 27 février pour la réparation
générale de cet édifice.

-OUTREMONT
Cottage .de $8,000, sur l'avenue

Champagneur, pour Nap. Taillon, 535
rue Charlevoix.

Usine d'incinération pnur le comp-
te du Conseil de ville. Sec.trés.: E
T. Sampson. On est à lever les murs

POINTE-AUX-TREMBLES
(Portneuf)

Réparations au débarcadère pour le
compte du gouvernement fédéral.

ST-FABIEN
Grange et écurie de Vital Roy, con-

plètement détruites par le feu Per.
tes: $4,000.

ST-PACOME
Résidence de $10.000, pour J. W.

Dubé. On est à préparer les plans.
ST-ROMUALD

Résidence de $18,000, pour Gédéon
Gravel. On est à préparer les plans.

SHAWINIGAN FALLS
Poste de pompiers, de $80,000, sur

la 5ème Rue, pour le Conseil de ville.
Maire: Napoléon Désaulniers. Gref-
fier: J. E. Meunier. Des soumissions
seront demandées plus tard.

Améliorations à l'Hôtel de Ville,
$10,000.. .. Un règlement sera soumis
aux franc-tenanciers, le 20 février,
pour permission d'empruntei de l'ar-
gent pour ces travaux.

Poste de pompiers, de $35,000, pour
le quartier St-Marc. Des soumissions
seront demandées plus tard.

Résidence de $5,200, pour Jos. Ma.
rineau. Le contrat a été accordé et
les travaux sont commencés.

Réparations au marché, pour le
compte du Conseil de ville. Des sou.missions seront demandées plus tard.

Modifications à une théàtre, $10,.
000. sur la 5ème Rue, pour Joseph
Tardif. 600 sièges seront achetés. Le
contrat a été accordé et les travaux
doivent commencer bientôt.

Résidence de $5,000, pour H. Gali.
lardets, 6ème Rue.

4 plain.pieds et 1 garage, $25.000,pour Joseph Savard. Des soumissions
seront demandées par le propriétaire
le ler mars. Le propriétaire occupera
un logement et louera les autres.

THETFORD MINES
Modifications à une résidence (inté-rieur), $2.000, pour Emile Marcoux.

Le bols, les garnitures intérieures et
les planchers ne sont pas encore
achetés. Le propriétaire l'occupera.

Résidence de' $6,000, sur la rue duParc Believue, pour la Canadian
Crude & Asbestos Corp. Gérant: C.
Bindman. Le bois, la toiture, la four.
naise,. la plomberie, les garnitures in-
térieures et la quincaillerie ne sontpas encore achetés.

TROIS.RLVIERES
Résidence convertie en 4 logements.$5,000, 78 rue St-Charles, pour Amé.

dée Lacerte. Les travaux doivent
commencer immédiatement.

Magasin et salle publique convertis
en plain-pieds, $10,600, rue Notre-
Dame et St-Antoine, pour la Three
Rivers Shipyard Co. Le travail sera
fait par le personnel de la Compagnie.
On est actuellement à préparer les
plans.

Modifications à une résidence, $4,.
000, sur l'avenue Bonaventure, pour
Hercule Dansereau. Des soumissions
seront demandées plus tard.

Additions à des logements, $6,000,
pour Mme E. S. de Carufel. Le con-
trat a été accordé et les travaux doi-
vent commencer.

UNE SESSION
de la Cour du banc du roi ayant judi-
diction criminelle dans et pour le
district de Montréal, se tiendra au
Palais de justice, en la Cité de Mont-
réal,

Le lundi, premier jour de Mars,
prochain à DIX heures du matin

EN CONSEQUENCE, je donne avis
public à tous ceux qui auront à
poursuivre aucune personne mainte-
nant détenue dans la prison commune
de ce district et à toutes les autres
personnes qu'elles y soient présentes.
JE DONNE AVIS AUSSI à tous les
juges de paix, coroners et agents de
la paix, pour le d!dtrict susdit, qu'ils
aient à s'y trouver aves tous les re-
cords.

• Le Shérif,

L.-J. LEMIEUX.
Bureau du Shérif,

Montréal, 10 février 1920.
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Mercredi, le 11 février 1920.

Ce n'est pas une chose facile que
de définir les tendances des marches
ces joursci, et surtout quand il y a
un ai grand nombre de lignes manu.
facturées importées. Le change, la
rareté de la matière première, les
difficulte de chemin de fer possibles
et plusieurs autres facteurs ont de
nouveau pris un aspect plus ou moins
sérleux. Il est devenu nécessaire
d'abandonner complètement le prin-
olpe de promettre la livraison à l'a-
vane, et la situation ne s'améliorera
pas d'ici plusieurs semaines.

Les pHix sont encore à la hausse
sur la plupart des lignes et au cours
de la semaine l'on -a enregistré une
autre avance de 25c les 100 Ibo sur
les barres de fer, barres d'acier, etc.
Les clous, toutefois, n'ont pas encore
été affectés par cette hausse. Les
divers tuyaux de plomb ont monté
d'un centin et il se produira s0rement
une hausse du prix des courbes, trap-
pes, etc. Les produits de la broche
sont fermes, mais sans changement.
Les tôles noires se vendent plus chè-
res dans certains quartiers, de même
que les tôles galvanisées. La matière
première est rare pour la fabrication
des accessoires en tôle, et ces der-
nIers ne baisseront'pas d'ici quelque
temps. La gazoline se vend un cen-
tin plus cher cette semaine, mais
l'huile de charbon reste sans change-
ment. Le cible est bien maintenu
sans changement. L'on s'attend à ce
que les clous soient revisée vers la
hausse. Ils sont très rares actuelle-
ment. Une hausse est en vigueur
pour les planches à laver. La corde
à chissis se vend plus chère et elle
approche maintenant le dollar. On
est à préparer les nouvelles listes sur
toutes les lignes de brosses et de ba-
lais qui se vendront plus chers car Ils
sont très rares. Les brosse subiront
probablement une hausse de 15 pour
cent et celle des balais sera d'envi-
ron 7½/ pour cent. Les petits étaux
de machinistes ont aussi monté d'en-
viron 15 pour cent.

En somme, le marché est remar-
quablement actif, mais le fait a-
les assortiments sont limités cause
une anxiété contgnuelle. On espère
de l'amélioration sous ce rapport
dans un avenir rapproché.

LES NOUVELLES LISTES DES
BALA'8 ET DES BROSSES

SERONT PLUS CHERES

Balais, brosses - Les manufac-
turiers ont retiré leurs listes et ils

en envoient de nouvelles pour les di.
verses variétés de brosser.. Les pers.
pectives ne sont pas belles en ce qul
regarde la matière première et une
hausse de 12!/ à 15 pour cent est
probable. Sur les balais. Il y aura
probablement une hausse de 7yg pour
cent. La situation de la matière
première est le plus grand facteur
que doivent considérer les manufac-
turiers.

LES CLOUS SONT PLUS RARES;
IL POURRAIT Y AVOIR

RARETE
Clous - A mesure que la saison

de la construction approche, le com.
merce est à se demander s'il y aura
assez de clous pour les besoins. Cer-
tains rapports indiquent que la rare.
té existe déjà, et cela veut dire
qu'il n'est pas probable que la situa-
tion s'améliore dans un avenir im-
médiat. Le ton est fort, et l'on s'at-
tend à des prix plus élevés encore
que ceux qui sont actuellement en
vigueur. Les clous découpés sont
sur la base de $5.85 le baril. Vont.
Ils monter, comme semblerait l'indi-
quer la hausse enregistrer cette se-
maine sur les produits du fer? Les
clous de broche se maintiennent sur
la base de $5.25 le baril.

LES PLANCHES A LAVER SU-
BISSENT UNE NOUVELLE

HAUSSE

Planches à laver - Nous donnons
ci-4essous les nouveaux prix de plu-
sieurs lignes de planches à laver.
Ces nouveaux prix ne font que don-
ser une idée du ton de cette ligne de
quincallierie, et les fabricants sem-
blent avoir de la difficulté à main.
tenir leurs stocks de matières pre-
mières. Les Diamond King, en ver-
re, se vendent la douzaine, $7; im-
proved Globe, $5.40; Jubiles Perfo.
rated, $6.05 et Pony, $2.50.

LA CORDE A CHASSIS APPRO-
CHE DE LA MARQUE DU

DOLLAR

Corde à chissis, ficelles - Les
prix montent pour la corde à chis.
aie et l'on approche la marque du
dollar pour les petites dimensions.
Ce produit va probablement monter
encore par suite du prix élevé du
coton brut, et les tendpncas portent
également vers la hausse *pur les
ficelles d'empaquetage. Voici les
Prix de la corde à chais. No. 6, la
ib., 98; No. 7, 97c et 8-12, 96c. La
corde à auvent va ::e vendre plus
chère aussi. bien que l'on ne puisse

pas avoir actuellement les prix re.
visées.

LE CHANVRE CHER; LE CHANGE
AFFECTE LA SITUATION

DU CABLE.
Cible et cordage - Le prix res-

tent sans changement pour les di-
vers cibles et cordages, ,bien que
le taux actuel du change et les prix
plus élevés demandés pour le chan-
vre soient les deux grands facteurs
que doit 'considérer le manufactu.
rier. Le volume actuel des affaires
est bon et les prix basiques sont les
suivants: Cible de mnanille pur, la
lb., 30c; anglais et Beaver, 26o et le
sisal, 22 !/ac.

LA GAZOLINE MONTE DE le;
L'HUILE DE CHARBON EST

STABLE
Gazoline et huile de charbon - Les

prix ont monté d'un centin le gallon
pour la gazoline, et cette hausse met
la cotation actuelle à 36e la gallon
Impérial pour la variété à moteurs.
La situation de l'huile de charbon est
stable, et la base reste sans change-
ment, les prix variant de 25c à 28c le
gallon.

LA MATIERE PREMIERE RARE
POUR LES ACCESSOIRES; LA

BASE DES POELES EST
FERME

Poiles et accessoires - Le- prix
sont très élevés pour toutes les ma-
tières premières entrant dans la fabri-
cation -des accessoires et avec cela la
difficulté que l'on éprouve à se les
procurer devient de plus en plus
grande. Le change aggrave encore
une situation qui était assez sérieuse
et Il serait étonnant de voir cet état
de choses s'améliorer ces semaines.
ci.

Le ton des poêles est ferme, et bien
que le commerce soit tranquille dans
le moment, l'on s'attend à une recru-
descence des achats. Naturellement,
les prix seront élevés.

LES TOLES MONTENT DE 25c ET
DE 50f

Feuilles et plaques. - Les prix ont
été revisés à la hausse dans certains
quartiers pour les tôles noires et
galvanisées. La hausse est de 25c les
100 Ibo pour la tôle noire et de 60c
pour la tôle galvanisée. En exami-
nant la situation, Il n'est pas possible
de prévoir une amélioration en ce qui
regarde les approvisionnements, bien
que l'on s'attende de recevoir certai-
nos quantités de tôles d'ici quelques
semaines.. Avec un. marché dénudé
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comme celui qui existe actuellement,
ces tôles seront vite absorbées. Les
marchés sont très fermes. Les mômes
conditions s'appliquent aux tôles Ca-
nada et aux feuilles de fer-blpnc en
général.

Tôle noire en feuilles:
Les 100 lb.

Calibre 10 . . . . . . . 7.45 7.70
Calibre 12 . . . . . . . 7.50 7.75
Calibre 14 . . . . . . . 7.55 7.80
Calibre 16 . . . . . . . 7.65 7.90
Calibre 18.22 . . . . . 7.95 8.20
Calibre 22-24 . . . . . 8.00 8.25
Calibre 20 ....... ..... 8.05
Calibre 28 ....... ..... 8.20

Tôle galvanisée en feuilles:
10% onces . . . . . . . 10.00 10.50
Calibre 28 . . . . . . . 9.85 10.85
Calibre 26 . . . . . . . 9.75 10.25
Calibres 22 et 24 . . . . 9.40 9.65
Calibre 16 . . . . . . . 9.25 9.50
Calibre 18 . . . . . . . 9.25 9.50
Calibre 20 . . . . . . . 9.00 9.75

Tôle anglaise:
Calibre 28 .. L.2.... ..... 1125
Calibre 26 ....... ..... 11.00
Calibre' 24 . . . . . . . ..... 10.40
Calibre 22 ........ ..... 10.05
Calibres 18 et 20 .... ..... 9.85

àote: - Charge extra de 25 à 8M
les 100 livres pour lots brisés.
LE FER EN BARRES MONTE DE

25c; LES AUTRES VARIETES
A LA HAUSSE

Fer et acier - Les prix ont été re-
visés à la hausse sur toutes les bar-
res de fer et d'acier. Le fer en ,barres
a subi une nouvelle hausse de 25o les
100 Ibm. Les tendances sont fermes,
et il n'y a pas de perspective de bais-
se dans les prix. La hausse sur les
diverses. variétés est de 25c les 100
lbs, tandis que sur l'acier à machine-
rie fini fer elle est de 40c.

Nous cotons:

Acier doux . . . . . . . . . .
Acier à machinerie, fini fer . .
Fer de Ncrvège . . . . . 13.50
Acier à ressort . . . . . . . .
Acier à pneus . . . . . . . .
Acier à bandes . . . . . . . .
Acier à outils Black Diamond,

la lb. . . . . . .
Acier fondu Black Diamond,

la lb.. . . . . . . . . . . . .
Fer ordinaire en barre, les

100 Ib.. . . . . . . . . . .
Fer raffiné, les 100 lbs. . . ..

4.55
4.60

1500
5.40
4.75
4.55

022

0.22

4.30
5.30

LES PRODUITS DE LA BROCHE
FERME, MAIS SANS CHANGE-

MENT

Produits de la broche - Il n'y. a
rien de nouveau à signaler sur les
produits de la broche, mais les mar-
chands ont placé des commandes
pour leurs besoins immédiats et il
n'est pas probable que la base décline.
Les ventes de broche galvanisée po-
lie, de fil barbelé et à ressort en spl-
rale se sont maintenues sur une base
assez active.

Nous cotons:
Rouleau de
80 perches

2 pt x 5 . . . . . . . . . . . . 4.89

4 pt x 6 . . . . . . . . . . . . 5.30
4 pt x 4 . . . . . . . . . . . . 5.76

les 100 Ibm
Fil de fer barbelé . . ..... 6.15
Fil galvanisé tressé uni . . . . 6.65

Ressort spirale galvanisé-
09.

No 12.
No 13

Fil de
Nos 0 h
No 9
No 10
No 11
No 12
No 13
No 14
No 15'.
No 16.

fer galvanisé
8 inclus

uni-

LES PRIX DU TUYAU DE PLOMB
MONTENT D'UN CENTIN

Produits du plomb - Un ton plus
ferme s'est développé sur la liste des
produits du plomb et un centin a été
ajouté à la liste du tuyau de plomb
qui va continuer d'être sujet à un es-
compte de 10 pour cent. Il est *très
probable que les lignes manufacturées
vont monter immédiatement. La sou-
dure, aussi, pourrait subir une hausse.

Nous cotons:
Tuyau de plomb . . . . . . . 16.00
Rebuts de plomb . . . . . . . 17.00

Nota-Le tuyau de plomb est sujet
à un escompte de 10 p.c.
Coudes et trappes en plomb.

liste plus 10 p.c.
Plomb "wool", la lb. . . . . . 0.16
Plomb en feuilles, 3 à 3J la lb.,

pied carré . . . . . . . . . . 0.13J
Plomb en feuilles. 4 à 8 Ibm.

pied carré . . . . . . . . . 0.134
Feuilles coupées, %c extra et

feuilles coupées à la dimen-
sion. %c par lb. extra.

Soudure, garantie, la lb. . 0.444
Soudure, strictement, la lb. 0.41l
Soudure, commerciale, la lb. 0 38J
Soudure, wiping, la lb. . . .. 0.37
Soudure à broche (No 8)-

40.60 . . . . . . . . . . . . 0.41
45.55 . . . . . . . . . . . . 0.44
50.60............ . 047

Zinc en feuilles, c'asks . . . . 0.174
Zinc en lots brisés . . . . . . 0.18

IL Y A UNE GRANDE DEMANDE
POUR LA FONTE ET L'ACIER

DE REBUT
Vieux métaux - Bien que le mar-

ché soit plus tranquille dans le mo-
ment, les tendantes sont fortes pour
la fonte et l'acier de rebut. La base
du prix est maintenue sans change-
ment.

Prix d'achat des commerçants:
Vieilles claques. botti-

nes, chaussures,. ....... 0.07J
Pneus à bicycle . ........ 0.03
Pneus à automobile . 0.031 004
Cuivre jaune . . . . . . 0.10 u.11
Cuivre rouge . . . . . . 017 014
Cuivre léger . . . . . . 0.09 0.10
Retailles de zinc . . . . 0.07J 0.08
Fer forgé, No 1, grosse

tonne....... . . ..... 18.00
Rebuts malléables (tonne) .... 25.00
Bouts de tuyaux (tonne) .... 17.00
Plaques de poêles (tonne) .... 23-00
Acier pour faire fondre. 19.00 20.00

VoL XXXM - No 8

iluslelling No 2 : . . 12.50 13.50
P'laques de chaudières.. 17.00 18.00
Fonte de machinerie

(tonne) . . . . . . . 36.00 37.00

LES MARCHES DES LINGOTS
TRANQUILLES; LA PLUPART

DE CES DERNIERS SONT
FiRMEMENT MdAIN.

TENUS
Métaux en lingots - Les prix sont

fermement maintenus pour la plupart
des lingots, mais les conditions du
marché sont plutôt tranquilles.

Cuivre - Sans changement, mais
un volume d'affaires plutôt petit est
fait. La cotation actuelle pour le
cuivre fondu est de 24o et celle de
l'électrolytique, 24Vc.

Fer-blanc -Ce métal est un peu
plus facile et il est coté à 72c. Le
volume des affaires est satisfaisant,
bien que peu considérable.

Aluminium - A 34o la lb. Il y a un
chiffre limité d'affaires de fait.

Antimoine -Quelque peu plus fort
à 13/ac pour le chinois, et 15c pour
l'anglais.

Spelter - La demande est légère
actuellement et la base du prix se
maintient à 12 !/2c la lb.

Plomb - Ce métal est ferme à
111/2 c. Contrairement aux aitentes
de ces dernières semaines, les mar-
chés ne semblent pas Inondés d'excès
de quantités, et les ventes ont été
considérables dans plusieurs parties
du pays.

LA PEINTURE

Des avances ont été faites au cours
de la semaine sur la térébenthine, les
couleurs à l'huile et les couleurs à la
laque. Certaines lignes de ces derniè-
res ont monté d'environ 2 centins la
livre, tandis que d'autres ont subi une
hausse plus considérable. Les ten-
dances sont fortes pour les couleurs
sèches et elles pourraient se vendre
plus chères. L'huile de graine de lin
a baissé d'une bagatelle, mais le mar-
ché sera fort pendant quelque temps
et les bas prix anticipés dans certains
quartiers ne seront pas en vigueur à
moins qu'une nouvelle phase se déve.
loppe. Le blanc de plomb dans l'hui-
le se maintient ferme sans change.
ment, et il n'est pas probable que le
prix va baisser. Les grosses com-
mandes prises ces semaines-ci ont ab.
sorbé d'immenses quantités. Les
stocks de blanc sont rares, et cela
contribuera à maintenir fermement
la base du mastic.

Une avance considérable a été faite
sur le prix des shellacs. Le blano
est coté de $1.05 à $1.15 le gallon plus
cher.
L'HUILE DE GRAINE DE LIN NE

BAISSERA PAS
Huile de graine de lin - Bien que

les broyeurs aient réussi à se procu.
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rer la graine qu'il leur faut pour
puir les contrats en mains, la livra
do cette graine se fait dfficilefm
Ceci est dû à la congestion qu
produit généralement à cette sa
sur les chemins de fer, qui don
Ia-prif6rence aux grains servant
production des aliments. Les
varient autour de $2.50 le gallon
l'huile brute.

Nous cotons:
Brute-

Gal. 1
1 à 2 barils.... ... ....
3 à 4 barils........ .....

Boutllie-
1 à 2 barils . . . . .. . . 2.52i
3 h 4 barils . . . . . . . ....-
. Note. - Par suite des fluctuat
des marchés de la graine, les mai
-de gros, en générai, ne donnent
de cotations. La base est très n
nale.

LA TEREBENTHINE SUBIT
HAUSSE CONSIDERABLE

Térébenthine - Une avance d
à 35c le gallon a été enregistrée
la térébenthine. Cette hausse sui
,avances considérables faites s
taux du change, et il n'y a pa
perspective Immédiate de voir u
veau plus bas. Certains croient
les tendances porteront bientôt
un déclin, mals en attendant des
élevés continueront d'être en vig
La résine reste chère, la "G"
cotée à $25.50 le baril.

Nous cotons:
Térébenthine-

Ga. Imp
Barils simples . . . 3.10 3.15
Par petits lots..........

(Empaquetage extra.)

LE MASTIC SANS CHANGEM
MAIS LA MATIERE PREMIE

EST RARE
Mastic - Les prix restent

changement loi pour le mastic,
la rareté continue à se faire à
pour la matière première. Le
anglais esn aussi rare que jama
un manufacturier ainsi qu'un
chand de gros ont déclaré qu
stocks Ici n'étaient qu'à 50 pour
de la normale. Avec la gross
mande qu'il y aura bientôt pou
kaisomines, qui absorberont bea
de cette matière première ba
il n'est pas probable qu'il se pro
un fléchissement sur le march
mastic. Par suite des prix'élevi
.mandés pour l'huile de graine d
les tendances porteront vers la
mt.

Nous cotons:
Mastic Standard:

En barils . . . .
En % barils . . .

s 1
tonnas tnnne
. 85.50 $5.75
. 5.65 5.90
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rem- Par 100 livres . 6.30 6.60 6.95 LE
ison Par 25 livres 6.60 6.85 7.20
ent. Par 12% livres 6.85 7.10 7.45En bottes 3 et 6 Iba 8.60 8.85 9.110s En bottes 2 et lbs 9.10 9.35 10.70 gr
Iton En caisses 100 lb. . 7.65 7.90 8.25 tic
nont Mastic à l'huile de lin pure, *25 Pli
n l par 1 lbo daugmentation sur les de
prix prix clessus.
pour Mastic de vitrier, $1.60 d'augmen- du

tation par 100 Ibs sur les prix ci- bl
dessus. de

Termes: 2% 16 jours, net M0 jours. le
pou

mln
2.50 LES COULEURS A L'HUILE ET A L

LA LAQUE PLUS CHERES
2.63 Couleurs à l'huile et à la laqua - c

fot Les prix ont monté sur ces deux pro- LI
eoe duits - L'id.ugmentatlon n'est pas usi- loi

pas forme, mals plusieurs sort d'environ $1
omi- 2 contins, landrés que d'autres sont l'O

plus considérables. Leo listes,émIses et
par les maisons de gros sont, dans on

UNE quelques cas, sujettes à 50 pour cent Sv
de la nouvelle liste publiée. Cette Po

e 25 augmentation est on- grande partie di
sur due à une hausse du marché des cou- U

t les leurs sèche@, la demande pour les
ur le bleus et les verts, ainsi que pour
s de d'autres couleurs, ayant été très con.
n ni- sîdérable.

queve PEU DE COMMANDES SONT PRI-vers
prix SES ACTUELLEMENT POUR

ueur. DU BLANC DE PLOMB
étant DANS L'HUILE T

Blanc de plomb dans l'huile - Bien T
que les commandes qui sont prises
actuellement pour le blanc de plomb T~

3.25 dans l'huile soient limitées, la livrai- T
3.32 son de celles qui sont déjà placées

est très active. La demande 4(omes- V

ENT tique et celle de l'exportation ont été
RE très considérables et les usines ont

dû travailler jour et nuit dans cer- V
tas tains cas, pour remplir les comman- Rsans

mais des données. La situation du plomb R
entir en saumon est forte et les manufactu-

blanc riers semblent avoir réduit considé- R
ia et rabiement leurs accumulations destocks. Certains croient que le plus Rmar- haut niveau des prix a été atteint.
e les mals des avances pourraient se pro- 0
cent
ent duire encor. Les prix actuels sont 
red les suivants: Lots de tonnes, les 

rls 100 Ibo, $17.60; lots de 1 tonne. $18. 0
ucoupicoup et lots moins considérables, $18.35. 0

sique,
duise UN COMMERCE IMMENSE EST
6 du FAIT SUR LES PEINTURES;
alin J-ES SPECIALITES
e lin,

fer- Peintures préparées, spécialité&
Un commerce très considérable a été
fait sur les peintures et les spécli. El
tés durant le mois de Janvier. Les

A- records ont été battus et les affaires c
doi- faites ont mis à contribution toutes c
soin les capacités des divers manufactu-
del rien. Les tendances portent vers la
tnnus fermeté et le ton générai du marché
16.10 T
6.8 est très ferme.
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S INSECTICIDES PLUS FORTS.
IL8 POURRAIENT MONTER

Insecticides - Si 1919 a été une
osso saison de vente pour les insec
ides, celle de 1920 promet d'être

us remarquable encore. La deman
met à contribution toutes les ce

cités des manufacturiers et le ton
marché est très fort. Il est proba.

e que les prix vont monter audelà
s niveaux récemment annoncés, car
vert de Paris est rare et plus cher.

ES SHELLACS SUBISSENT UNE
HAUSSE CONSIDERABLE

Shellacs - On annonce une avance
nsldérable sur les prix des shellacs
augmentation sur les lots d'un gai
n, en pots (juge) varie de $1.05 à
.15 le gallon, et le prix actuel pour
range, en barils, est de $9 le gallon
$9.75 pour le blanc. La différence

mbituelle de 30 à 40 cents le gallon
applique sur les lots d'un gallon en
ta. Même à ces prix apparemment

evés, on dit que le prix aux Etats.
nis est beaucoup plus haut encore.

PEINTURES
Alabastine.
Couleurs et blanc-en paquetn 24

vres, $10.10 les 100 livres. en pa
uets de S livres, $9.60 les 100 livres
o.b. Montréal.
Bleu.

a livre .. .. .. .. .. .. 0.11 0.12
Couleurs (sèches) la livre
erre d-Ombre brute, No 1. tonne-
lets de 100 livres .. .. 0.08 0.091

erre d'Ombre pure, tonnelets de
100 livres .. .. .. .. .. 0.11 0.15

erre d'Ombre brûlée, No 1. ton.
nelets de 100 livres .. .. 0.08 0.09j

erre d'Ombre pure, tonnelets de
100 livres .. .. .. .. .. 0.15 0.17
ert •Imp. tonnelets de

no livres . . -. . . . . . . 0.17 0.19
ert Chrome, pur ...... 0.19 0.35
hrome jaune .. ........ 0.25 0.41
ert Brunswick, 100 Ibs..0.10 0.144
ouge Indien, Kegs 100 1U-
vres ............ .. 0.15 0.20

ouge Indien, No 1, Kegs
100 livres .. .. .. .. .. 0.06 0.17
ouge Vénitien, brillant
supérieur .. .. .. .. ..0.07 0.09
ouge Vénitien, No 1 .. .. 03J 0.05k
oir fin. pur sec .. .... 0.09J 0.15
cre d'Or, 100 livres ..0.08 0.12
cre blanche, 100 livres .. 0.05J 0.06
cre blanche, barils . .. 0.04 0.04J
cre Jaune ,barils.. ....0.03J 0.056
cre français, barils .. .. 0.08 0.101
cre sapin, 100 livres .. 0.07 0.08
xyde rouge canadien, en
barils ............ 0.02J 0.04a

Longe Super Magnetic ...... 0.05
rermillon . .. .. . .. .. .. 0.40
ermillon anglais .. . .. . 2.50
f o.b. Montréal. Toronto.
COULEURS A L'HUILE PURE

bottes d'une livre.
ouge Vénitien ..... ..... 0.25
ouge Indien ...... ..... 0.36

aune chrome, pur .- :-.-...0.55
cre d'or, pur ..... ..... 0.34
cre de sapin français,
pur . . . . . . . . . . .... 0.29

rerte, pure ....... ..... 0.34
erres de Sienne .... ..... 0.36
erres d'Ombre ..... ..... 0.36
leu Ultrarmarin.... ..... 0.60
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Mercredi soir, le 18 février 1920.

LES PORCS SONT PLUS FACILES,
DE MEME QUE LE BOEUF

Viandes fralches - Les porcs sont
un peu plus faciles et ils sont cotés
actuellement de $20.25 à $20.50 les
100 lbo. Les stocks sont encore très
limités. Le boeuf a faibli et le mar-
ché des veaux vivante est très tran-
quille. Les prix ont décliné d'environ
$2.00 les 100 lbs ces semaines-ci.

Nous cotons:
Porcs vivants ..... 20.25 20.50

Porcs préparés-
Tués aux abattoirs, petits

65-90 ......... 25.00 27.00
Abattus à la campagne . 25.00 26.00

rorc frais-
Gigot.de porc (trimmé) ...... 0.31J
Longes (rimmées) . . . .... 0.35
Gunges (non trim'méec) .....- 0.32
Epaules (trimipées) . . . ... 0.25
Saucisse de porc (pure) ...... 0.23
Saucisse de ferme .-.-.--... 0.18

Boeuf frais-
(Steers et Heifers):

Quartiers derrière . . . 0.24 0.28
Quartiers devant . . . . 0.13 0.16
ILonges ......... ..... 0.38
Côtes . . . . . . . . . . ...... 0.28
Chucks . . . . . . . . . . .., . 0.14
Hanches . . . . . . . . . ...... 0.19

(Vaches)-
Quartiers derrière . . . 0.19 0.22
Quartiers devant . . . . 0.12 0.14
Longes . . . . . . . . .... 0.27
Côtes.... 0.22
Chucks ......... ..... 0.12
Hanches ........ ..... 0.18
Veaux (suivant qualité) . 0.22 U.28
Agneaux. 50-80 lbs (en-

tiers), la lb. ..... ..... 0.28'
Mouton, 45-50 Ibs No 1. .... 0.18

LES VIAfgES CUITES RESTENT
STABLES

Viandes cultes - Aucun change-
ment n'a été fait au cours de la se-
maine, bien que le ton plus facile du
marché des porcs pourrait avoir son
effet sur ce marché. En attendant,
les affaires sont actives et les prix
restent stables.

Nous cotons:
Langue de béeuf en gelée. choix
Langue de porc en gelée . . .
Jambon et langue, la lb. . . -
Veau et langue . . . . . . . .
Jambons, cuits . . . . . . . . .
Epaules, rôties . . . . . . . .
Epaules, bouillies ... . . . . .
Pàtés de porc (douz.) . . . .
Boudin, la lb. . . . . . . . . . .
Mince meat, la lb. . . . . 0.15
Saucisse de porc, pure . 0.18
Bologne. la lb....... ....

0.53
0.40
0.32
0.23
0.47
0.50
0.43
0.12
0.11q
0.25
0.15

LE JAMBON ET LE BACON RES-
TENT STABLES

Viandes préparées - Le marché du
jambon et du bacon est ferme et les

demandes continuent d'être stables. Oeufs strîdement frais 0.76 0.77
Les prix courants n'ont pas subi de Choisis........ 0.60 0.62
changement, mais le ton n'indique Autres qualités..... 0.45 0.50
aucune avance prochaine.

Nous cotons:
Jambons-

8.10 livres . . . . . . . .
Medium, fumé, la livre:

12.14 livres . . . . . . . .
14-20 livres . . . . . . . .
20-25 livres . . . . . . . .
25-36 livres . . . . . . . .
Plus'de 36 livres . . . . .

Bacon-
Déjeuner . . . . . . . . .
W indsor . . . . . . . .
Cottage roulé . . . . . .
Jambons Picnic . . . ..

Porc en baril-
Canadian shourt cut (brl)

morceaux de 26-35 . . .
Dos clear fat (brl) mor-

ceaux de 40.50 . . . .
Porc beavy mess (brl) .
Boeuf plate . . . . . . .
Boeuf mess . . . . . . .
Porc engraissé aux pois .

LE SAINDOUX MONTE;
VEND BIEN

. 0.35

... 0.36

... 0.35
0.30

. 0.28*

<.43 0.47
.... 0.54

... 0.321
3.24 0 28

... . 56.00

.... 55.00

.... 52.00
... 30.00

3.00 28.00
... 48.00

LE MARCHE DU FROMAGE TRAN-
QUILLE

Fromage - Il se fait beaucoup d'af.
faires sur ce marché, et Il n'y a ab-
solument rien d'important à signaler.
Les prix restent sans changement
pour le moment.

LE MARCHE DU BEURRE EST
STABLE

Beurre - Le marché n'a pas subi
de changement au cours de la semai.
ne en ce qui concerne les prix, mais
un ton plus facile règne et les prix
pourraient baisser dans un avenir
très rapproché. En attendant, on rap-
porte que les affaires sont assez bon-
nes aux prix actuellement en vigueur.

Nous cotons:
Le meilleur crèmerie
Bon crèmerie .
Crèmerie frais . . . . .
Le meilleur de ferme . .

.... <.63
0.611 0.62
0.55 0.57
0.55 0.56

LE COMMERCE DES OEUFS EST
BON

Oeufs - Par suite du fait que la
plus grande partie du stock des oeufs
d'entreposage ici est presque épuisée
et que les arrivages d'oeufs frais des
provinces de Québec et d'Ontario ne
sont pas encore suffisants pour ré-
pondre aux besoins actuels du com-
merce, les commerçants ont été obli-
gés de tourner leur attention vers
d'autres sources d'approvisionnement
et des lots très considérables d'oeufs
frais sont importés des Etats-Unis,
mais comme la qualité de ce stock ne
peut être comparé avec celle des
oeufs canadien,s ils se vendent moins
chers.

IL SE

Saindoux - Le saindoux est très
fort et d'autres avances ont été en-
registrées au cours de la semaine.
Les tierces sont cotées de 30Ya à
31%c, et toutes les dimensions ont
monté en proportion sous l'effet d'une,
demande stable.

Nous cotons:
Sainrloutr rur-

Tierces. 400 lbs, la lb.
Tinettes. 50 libs, la lb.
Seaux, 20 Ibs, la lb. .
Morceaux. 1 lb., la lb.

0.30 0.311
.... 0.32

0321
... 0.33

PEU DE CHANGEMENT POUR LA
MARGARINE

Margarine - Ce marché est pour
ainsi dire sans changement, bien que
l'on dise que la margarine américaine
ait récemment monté d'un centin. On
rapporte que le mouvement est peu
considérable et les ventes sont très
légères.

Nous cotons:
Margarine-

En morceaux. suivant la
en qualité, la lb. . . . .

En tinettes, suivant la
qualité, la lb.....

0.39 0.40

0.31 0 34

LA GRAISSE VEGETALE MONTE
PAR SUITE DU TAUX DU

CHANGE
Gralsse végétale - Par suite du

taux élevé en vigueur pour le change
entre le Canada et les Etats-Unis, la
graisse végétal a de nouveau subi
une hausse et les tierces (400 lbs)
sont cotées de 30 à 31¼14c la lb. Com-
me la plupart de l'huile employée
dans la fabrication de ce produit est
importée de l'autre côté de la ligne,
les 'prix seront régi par la situation
du change.

Nous cotons:
Tierces. 400 lbs, la lb . . 0.30 0 311
Tinettes. 50 lbs . ........ 031è
Seaux. 20 Ibo. la lb. .. ...... 31t
Morceaux, 1 lb., la lb. ....... 0.321

LES. VOLAILLES VIVANTES SE
VENDENT BIEN

Volailles - Les prix restent stables
sur ce marché et l'on rapporte que
les affaires'sont actives, surtout pour
les volailles vivantes. Le marché
reste très ferme et les cotations sost
stables.

Volailles (nréparéeai-
(Prix de vente)

Poulets, pour rôtir (3-5
Ib ) . . . . . . . . . . 0.37 0.40
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Poulets, pour rôtir (en-
graissés au lait) . . . 0.42 0.44
Canards-

Lac Brome (engraissés au lait) 0.46
Jeunes, domestiques . . . . . 0.42
Dindes (vieilles) la lb. . . . . . 0.55
Dindes (jeunes) la lb. . . . 0.58
Oies . . . .·. . . . . . . . . . 0.84
Vieilles poules (grosses) . . . 0.86
Vieilles poules (petites) . . . . 0.36

Vi. Pré.
(Prix d'achat) vante parés

Poulets, légers. . . . . . 0.19 0.24
Poulets, lourds . . . . . 0.22 0.27
Canards, jeunes . . . . . 0.80 0.84

Oies-
Jeunes . . . . . . 0.23
Poules . . . . . . 0.18
Dindes . . . . . . 0.43

0.36 0.28
0.21
0.48 0.50

LES HUITRES MONTENT; LA MO-
RUE PLUS FACILE

Poisson - La caractéristique du
marché a été le prix élevé des huîtres
à *la mesure et en écaille. La morue
Cape Cod est coté à $16.00 le baril.
On dit que les prix élevés sont entiè.
rement dus au mauvais temps qui a
traversé les endroits de pèche, et au
taux du change qui a ou pour effet de
faire monter les prix d'environ 25
pour cent au-dessus de la normale.
La demande pour le poisson gelé se
maintient, mais les commandes pour
le poisson mariné et pour le poisson
salé ne sont pas aussi actives. Les
stocks de poisson frais sont assez
bons, à l'exception de la petite morue
et du haddock, qui ne sont pas aussi
abondants que l'on s'y attendait. Les
cotations restent stables en générale.

Nous cotons:

Poisson frais
Haddock . . . . . . . .
Morue, tranchée . . . .
Morue pour le marché .
Carrelets . . . . . . .
Crevettes . . . . . . .
Homards vivants . . . .
Saumon (B.C.), la lb,

rouge . . . . . . . .
Maquereau . . . . . . .
Poisson blanc . . . . .

Poisson fumé
Haddies, BXs, la lb. . .
Filets . . . . . . . .
Bloaters, la botte . . . .
Kippers . . . . . . . .
Hareng fumé sans aretes,

botte de 10 Ibo, la lb.
Poisson gelé

Gaspereaux, la lb. . . . .
Flétan, gros et petit . .
Flétan, de l'Ouest, moyen
Haddock . . . . . . . .
Maquereau . . . .. . . .
Doré . . . . . . . . .
Morue en tranches . . .
Saumon de Gaspé. la lb.

Poisson salé
Morue-

Morue, gros baril, 200 Ibo
Morue. No 1. medium, brI

de -200 lbs. . . . . .
Morue No 2. brI de 30 Ibs
Pollock No 1. brI de 200

Ibs . . . .. . . . . .
Morue. sans aretes (bot-

tes de 30 lbs), la lb. .

0.11 0.12
0.12 0.13
0.08 0.09
0.10 0.12

.... 0.40
0.10

0.30
.... 0.18

.... 0.16

0.11 0.12
0.17 0.18
.... 2.50
2.15 2.50

0.20

0.06j 0.07
0.18 0.19
0.20 0.21
0.08 0.08j
0.15 0.16
0.15 0:16
.0.081 0.09
0.34 0.25

.... 18.00

16.00
15.00

... 13.00

.... 0.8S

Morue, sans arétes, (car-
tons de 24 lbo), la lb. . .... 0.20

Morue (Ivory), morceaux
de 3 lbo, bo;tes de 30
lbs . . . . . . . . . ... 0.16

Morne, sans arôtes (2
Ibo) . . .... .... 0.0

Morue, on flaments (bol.
tes de 13 lbs) . . . . 2.40 3.50

Morue séchée, baril de
100 lb. ........ ..... 16.00

L'EPICERIE

Les marchés de Montréal sont très
fermes avec les tendances à la hausse
sur presque toutes les lignes. Le
sucre est très fort, bien qu'aucun
changement n'ait 6t6 enregistré. Les
stqcks-de ac s- bruts ne montrent
pas d'amélioration et quelques raffine.
ries ont été obligées de discontinuer
le fondage pour le moment. Les con-
serves sont formes et les fèves en
botte de mime que les betteraves ont
monté. Les corinthes continuent
d'être forts et l'on dit que les dattes
sont très rares. Des prix plus élevés
sont Inévitabls. Les noix et les aman-
des écalées sont quelque peu plus fa-
ciles par suite de l'augmentation de
la demande et les peanuts sont pour
ainsi dire sans changement, fermes
avec les tendances à la hausse. Par
suite du taux du change extrêmement
élevé entre le Canada et les Etats.
Unis, les fèves sont très fortes. Quel-
ques fèves canadiennes sont actuelle-
ment sur le marché. Les marchands
Japonais demandent le règlement de
leurs factures par des fonds améri-
cains et bien que la situation du
change ne s'est pas améliorée, les
prix vont continuer de monter. Les
nourritures sont très fermes et très
rares. La situation du riz n'a pas
changé. Les stocks sont peu considé-
rabies et les demandes sont lourdes.
Les marchandises en paquets sont
stables, le seul changement à enregis-
trer est une avance sur la farine pré-
parée. La farine est stable et sans
changement. Les épices sont fermes
avec les tendances à la hausse. Les
mélasses sont très fortes et les sirops
sont formes par suite d'une demande
exceptionnellement lourde. Le ma-
ché du thé tris dégarni et les prix
vont sOrement monter par suite de la
forte consommation de ce breuvage.
Le café a de nouveau subi une avance
et le commerce est très actif. Le
cacao reste sans changement; L'avoi-
ne est beaucoup plus facile et elle a
baissé d'environ 4 centins.

LES SAVONS DE BUANDERIE
MONTENT; LE SAVON DE

TOILETTE AUSSI
Savons - Il y a une avance gêné-

raIe de 25o la caisse sur les savons
de blanchissage, qui se vendent'ac-
tuellement de $9.25 à $9.50 la caisse.
Le savon de toilette "Goblin" a aussi

monté, les bottes de 50 morceaux
étant cotées à $3.05 et les 100 mor-
ceaux, .$6.00.

UNE AUTRE AVANCE SUR LES
EPINGLES A LINGE

Epingles à linge - Une autre avan-
ce a été enregistrée sur ce marché
et les épingles à linge se vendent ac-
tuellement $1.30 la boîte de 2 grosses.

LES RAISINS SANS PEPINS PLUS
CHERS; DE MEME QUE LE

SULTANA NETTOYE
Raisins - Par suite de la fermeté

du marché du raisin et de la rareté
des stocks, les raisins épepinés se
vendent plus chers. Les paquets de
15 onces se vendent 30 cents, soit
une augmentation de 2c sur les an-
ciens prix.

LES SARDINES MONTENT; LE
SAINDOUX PUR AUSSI

Sardines - Les sardines canadien-
nes (marque Brunswick) ont monté
de 50 cents la caisse. Elles sont co-
tées actuellement à $6.75 la caisse.

Saindoux - Le saindoux pur en
seaux de 20 Ibs est coté sur ce mar-
ché à $6.55.

LE SUCRE SANS CHANGEMENT;
IL RESTE FORT

Sucre - Le sucre est très fort,
bien qu'aucun changement de prix ne
soit encore en vigueur. On dit que
les troubles ouvriers de Cuba sont ter-
minés mais les approvisionnements de
sucres bruts sont encore très pauvres
et certaines raffineries sont obligées
de discontinuer le fondage à cause de
cela. En attendant ce marché reste
très fort et l'on peut s'attendre à
d'autres avances.

.Nous cotons:
Les 100 livres

Atlantic, extra granulé . . . . 14.50
Acadia, extra granulé . . . . . 14.50
St. Lawrence, extra granulé . . 14.50
Canada, extra granulé . . . . 14.50
Dominion Cristal graunié . . . 14.50
Glacé, barils .......... 14.70
Glacé, (bottes de 25 liv.) . . . 15.10
Glacé, (boites de 50 liv.) . . . 14.90
Glacé, 1 livre . . . .,. . . . . . 16.20
Jaune No 1 . . . . . . . . . . 14.10
Jaune No 2 or . . . . . . . . 14.00
Jaune No 3 . . . . . . . . . . 1390
Jaune No 4 . . . . . . . . . . 13.70
En poudre, barils . . . . . . . 14.60
En poudre, 50s . . . . . . . . 14.80
En poudre, 25s .. . . . . . . . 15.00
Cubes et dés, 100 lbs . . . . . 15.10
Cubes, bottes de 50 lbs . . . . 15.20
Cubes, bottes de 25 Ibs . . . . 15.40
Cubes, paq. de 2 lbs . . . . . . 16.50
En morceaux Paris, barils . . . 15.10
En morceaux 100 lbs . . . . . . 15.20
En morceaux bottes 50 lbs . . 15.30
En morceaux bottes 25 lbs . . 15.50
En morceaux cartons & lbs . . 17.00
En morceaux cartons 2 lbs . . 16.50
Crystal Diamopd, barils . . . 15.10

" bottes 100 lbs . 15.20
" bottes 50 lbs . 15.30
" bottes 25 lbs . 15.50

caisses de 20
cartons . . . . . 16.25
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ES CONSERVES TRE8 FERMES

conserves - Le marché est ferme
avec les tendances à la hausse. Les
stocke sont bas, comme la chose ar-
rive toujours à cette époque de l'an-
née. Les fèves ont subi une hausse
de mime que les betteraves qui se
vendent beaucoup plus chères. Par
suite de la récente avance du sucre
et de l'incertitude de ce marché, les
prix vont probablement monter sur
toutes les lignes de conserves de
fruits préparées avec du sucre. Les
fèves Golden Wax sont cotées à $2.00,
et les betteraves se vendent $1.80.
CONSERVES DE LEGUMES-
,%sperges (américaines ver-

tes), doz.r2%9--s -.... 4.60 4.86 -

.%sperges importées. 2%,s . .60 5.55
Féves, Golden WVax .. 2.00 2.00
Fèves, Refugee.......2.00
Blé-d'Inde (b)....... .80
Betteraves, 2 Ibm 14 1.35
Carottes (tranchées). 23. 1.61.76
Blé-d'inde (en épis) gai.. 7.00 7.50
Epinards. . .. .... 2.85 2.90
Epinards, Can. (2s). ...... .. 1.80
Epinards Californie. 2s . .8.15 8.50
romates, la .. .. .. ... 1.45 1.50
Tomates. 29.........1.50
Tomates, 2%,s .. .. ... 1.80 1 85
Tomates, 39e.. .. .... 1.90 2.15
Tomates. galions .. .. .. 6.50 7.00
Citrouille. 2%,s. -(douz.) 1.50 1.5
Citrouille, galion (douz.)...... 4.00
Pois, standards. .. .... 1.86 1.90
Pois. early June . . . .1.92J 2.05
Pois, très fins. 20 oz. .. .. .. 3.00
Pois. 2s.. 20 os .. .. .. .. .. 1.57J

Pois Importés-
Fins, caisse de 100. la

caisse .. .. ... .. ..... 27.50
Extra -lins. .. .. .. .. ..... 30.00
No 1 .. .. ... . ....... 23.00
.ONSERVES DE FRUITS

Pommes. 2%9. do:.. . 1.40 1.6
Pommes, 9s.. doz .. .. . .. 80m 1.9e
Pommes, gali., do:. . . 5 .25 5.75
Blueberries, 2s. .. .. .. 2.40 2.45
Groseilles, noires. 29. dos. 4.00 4.05

gallon, doz. .. .. .. 16.00
Cerises rouges, sans

noyau, sirop épais, la
douz .. .. .. .. .. .. 4.80 6.15

Çerises blanches, sans
noyau. .. .... .. 4.50 4.75

LES CORINTHES SONT FERMES;
LES DATTE6 INCERTAINES

Fruits secs - Par suite des deman-
des énormes actuelles pour les co-
rinthes, le marché est très ferme,
avec les tendances à la hausse. Les
dattes sont incertalhes. Les arriva.
ges de Londres sont tous vendus et
les gros importateurs attendent d'au-
tres avis de Londres. Par suite, on
,dit que les gens qui ont acheté aux
bas prix ont fait un bon achat, car
les dattes seront bientôt très rares et
des prix Plus élevés seront en vigueur.
Les sultanas turcs ont monté sur les
marchés européens, mals par suite du
Prix élevé des raisins de Californie,
rC5 stiltanas peuvent être Importés a
Pour ainsi dire au même prix. Les
rrix n'ont pas encore subi de change-
-lent, mais des avances sont proba-
hies.

Nous cotons:

Abricnts. fancy......
de choix.....
siabs.... ..

Pommes (évaporées) . 234
Pèches <tancy)... .. . .28
Poires, de choix . . 30

Pelures séchées.
De choix.. .. ... ..
Ex. tancy... .. .. .. . ..
Limon .. .. ... .......
Citron .. .. .........
Pelures (»mélangées et

tranchéei) do:......
Raisin:

En vrac, boites de 25 ibe..
lalb . .. ...... 018

Mluscatels, 2 couronnes...
1 couronne...
3 couronnos

4 couronnes.019
Sans pepiiis*'de *Caîf., car-

tons, 16 onces. .. .......
Corinthes, (1009e) . . . . 0.22

«' grecs, 15 onces
Epepiné. tancy. .....

15 onces .. .. .... 0.21
Dattes, Excoisior (36.10

onces) paquet. .. .......
Farcies, boites de 12 lbs . ..
En paquets seulement - . 0.19

Dromadaire (36
.10 onces) .. .. ........

En paquets seulement, El-
celsior . ..............-

Figues (par couches) boi-
tes de 10 lbs. 2s, la lb.

21s,la lb.. ...
218. la lb......
Sis. la lb. .. ....

Figues blanches (70 boi-
tes 4 onces) .. .. .....

Figues espagnoles (pour
cuire) 28 boites de 1 lb
chacune. .. .. .. .....

Pruneaux (boites de 25 lbs):
20-309. .. .. ........
30-40 .. .. ..........

40-50s.... .. .. .. .. ..
50-60s.... .. .. .. .. ..
60-79s... .. .. .. ....
7n-9O9 (bottes de 25 lbs).) .
S0-90s.... .. .. .. .. ..
90-1008... .. .. .. .. .. .

100-1209. .. .. .. .... 0.16

LES NOIX ECALEES UN PEU
FACILES

0.40
0.34
031)>
0 24
0.30
0 35

0.26
0.30
0.45
0.08

3 25

0 21
o 23
0. 2à
0.2 4
0.2.0

0.23
0.23
0.25
0.17
0.22

0.16è
3 25
0 20

o 19

0 20

0 40
0.45
0.48
0.50

5 40

0 14

0 33
0 30
0 27
0.23
o 22
0 20
0o1q
0.17;
0.17

PLUS

Noix - Sous l'effet d'une demande
plus considérable, les noix écalées
ont légèrement décliné, bien qu'aucun
changement de prix n'ait été enregis-
tré sur les marchés locaux. Les
amandes écalées ne sont pas aussi
fortes et l'on s'attend à un déclin.
Les peanuts sont très fermes. Les
demandes pour les Espagnoles No 1
ont diminué, mais des affaires actives
sont faites sur les Javas No 1. Les
ventes sont bonnes pour cette époque
de l'année et les prix sont tris sta-
bles.

Nous cotons:
Amandes Tarragone, la lb. 0.35 0.36
Amandes (écalées)......0.60
Amandes (Jordan)......076
Noix du Brésil. (nouvelles) 0.. I26
Chataignes (canadiennes) ... 0.27
Avelines (Sicie), la lb. . . 0.28 0.29
Avelines Barcelone . . . . 0.256 0.26
Noix Hickory (grosses et

petites). .. .. .... 0.10 .0 lf
Pecans (New Jumbo) a lb...085

Peanuts (rôties) -
Jumbo.. .. ... ....... 0.24
Salées espagnoles. la lb. . 0.29 0.30
Ecalées No 1, Espagnoles 0.24 0.25
Ecalées No 1. .. .. ... 0.161 ois8
Ecaléos No 2........0.14

Pennuts (salées)-
Fancy entières, la lb......0.38
Fancy cassées, la lb......0.3
Pecans (nouvelles Jumbo)

la lb. .. .. .. .. ... 0.3s 0.35
Perans, grosses, No 2, po-

lies .. .. .... ... C.32 0.35
Pecans, Nouvelle-Orléans,

No 2. .. .. .. .. ... 0.21 0.24
Pecanu. "Paper sheli", très

grosses Jimbo .. .. ...... fIlg
Pecaîs. écalées. .. ... 1.60 1.70
Noix (Grenoble) . ... . 0.29 0.35
'Nol (Nouvelles de Na-

p>ies). .. ... .......... 0.25
Noix (écalées). .. ... 0.82 0.85
Noix (es.pannnlfqi. . ..... .. 113

LES FEVES ET LES POIS TRES
FORTS

Fèves - Les fèves continuent très
fortes sous l'effet du taux actuel du
change. La plupart des fèves sur le
marché actuellement viennent du Ja-
pon et bien que ces fèves arrivent.
pour la plupart, à Vancouver, les mar-
chands japonais demandent d'être
payés en argent américain. Dans ces
conditions, les fèves sont très fortes
et des prix plus élevés sont, dît-on,
inévitables.

Pois - Il n'y a pas pour ainsi dire
de changement à noter sur ce mar-
ché. Les stocke ne sont pas très abon-
dants et les prix sont très fermes
sous l'effet d'une demanrde stable.
Nous cotons-

Fèves-
Fèves canadiennes, triées à

la main. .. .. ....... 40 6.75
Jlaponaises .. .. .... 5.26 6.50
Lima Japonaises. la lb .

suivant la qualité . 0.10 0.12
Lima. Calitornie ... 0.17 0.20

Pois-
Blancs à soupe. le bois 4.80 5.00
Cassés, récolte nouvelle

(98 bs) . .. ........ 40 5.50
Pour bouillir. le boisseau 4.80 5.00
Japonais. verts, la lb. . .0.10J 0.11

ON RAPPORTE UNE DEMANDE
STABLE POUR LE RIZ

Riz - Le marché est pour ainsi
dire sans changement, du moins en
ce qui concerne les prix. Les stocke
arrivent lentement et le marché est
encore très dégarni. Les marchands
disent que la demande est forte pour
le riz et les affaires sont très bonnes.
Les prix se maintiennent fermes.

Nous cotons:
Caroline......
Siam No 2......
Siam. (fancyl ....
Rangoun *B". -.......
Rangoon 'C C'...
Snarling.......
Mandarin.......
i>ntna........
Riz brisé, tir.....
Rlz brisé, gros....
Sagou, brun.....
Trapioca, la th. (seed)
Tapioca. <flake)....
Tapioca (penn>....

17.50 2000
.1250
.16.00

11.75 13.25
11.75 1300

S1676
S1376

0.14 0 15.1
7 An

0.15 0.16
015 0.16
0.12J O.16

... 0.13
0.12è 0.14

voi. N=11 -- No 8
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LES CEREALES SONT FERMES;
ELLES SE VENDENT BIEN

C>rdales - Là mouvement est peu
considérable sur ce marché par suite
du récent déclin sur le blé-d'inde et
l'avoine. Le marché local, toutefois,
reste forme avec la base du prix sans
changement et l'on dit que le com.
merce est très bon sous l'effet d'une
forte demande.
LA FARINE STABLE; ELLE SE

VEND BIEN
Farine - La demande continue

d'être tris active pour la farine et
les affaires augmentent. Les prix
restent sans changement et l'on s'at.
tend à ce qu'ils se maintiennent à ce
niveau pendant quelque .temps encore.

Nous cotons:
Par wagon entier ou mélangé,

en sac de jute de 98 lb. . . 13.25
En sacs de coton de 98 lb. . . 13.45.
Par petits lots en sacs de jute

de 9'8 b . . . . . . . . . . 13.55
Farine préparée de Brodie

& Harvie-
la douz.

XXX (étiquette rouge), pa-
quet de 31bs . . . . . . . . 3.05

XXX (étiquette rouge), pa-
quet de 6 lbs . . . . . . . . 6.00

Superb, paquet de 3 lbs . . . 2.95
Superb, paquet de 6 Ibs . . . 5.80
Crescent, paquet de 3 Ibs . . . 3.00
Crescent, paquet de 6 lb. . . . 5.90

L'AVOINE BAISSE; LE FOIN
STABLE

Foin et grain - Les avoines sont

beaucoup plus faciles et les prix ont
baissé sur toutes les variétés, le No
2 C. W. étant coté à $1.12. On rap-
porte peu d'affaires sur ce marché
et le ton est beaucoup plus faible.

Foin - Le foin est forme aux prix
.actuels, bien que les commerçants
disent qu'ils ne peuvent acheter du
foin à la campagne pour les prix de-
mandés sur le marché de Montréal.
Foin, paille, grain (prix du gros, par

lots de charsl:
Foin:

Bon. No 1. tonne de 2.000 ibs 28.00
B on, No 2 . . . . . . . . . . 27.00
Bon. No 3 . . . . . . . . . . 24.00
Paille . . . . . . . . . . . . . 15.00

Avoine:
No 2 C.W. (34 Ibo) . . . . . . 1.12
No 3 C.W . . . . . . . . . . . 1.09
Extra Fted.. . . . . . . . . . 1.09
No 1 Feed . . . . . . . . . . . 1.07
No 2 Feed . . . . . . . . .' . . 1.05

Orge:
No 3 W. . . . . .. . . . . . ....
No 8 . . . . . . . . . . . . . . ....
No 4 C.W . . . . . ...... ....

Note - Ces prix sont h l'élévateur
et ne comprennent pas le coût des
sacs.

LE MARCHE DES EPICES CONTI.
NUE D'ETRE FERME

Epices - Ce marché continue d'être
très ferme, avec des tendances por-
tant vers des prix plus élevés. Les
prix courants restent sans change-
ment et les marchands locaux disent
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que les affaires sont très bonnes, bien
que les stocks n'arrivent pas aussi h.
brement que l'exigerait la demande
actuelle.

Nous cotons:
Allspice . . . . . . . . . . .... 0. 2
Cassa . . . . . . . . . . 0.88 -.4

Cannelle-
Rouleaux . . . . . . . . . .... 0.35
Pure moulue . . . . . . . 0.35 0.40
Clous . . . . . . . . . . 0.85 0.91)
Crème de tartre (françai.

se, pure) . . . . . . . 0.75 0.80
Chicorée canadienne .. .... 0.20
Américaine (hlgh test) . . 0.80 0.85
Gingembre ....... ..... 0.40
Gingembre (Cochin ou Ja.

malque) ........ ..... 0.31
Maca . . . . . . . . . . ...... 1.00
Epices mélangées . . . . 0.30 0.32
Muscade, entières . . . . 0.60 0.70
Muscade, moulue .-. . . . .... 0.65
Poivre noir . . . . . . . 0.38 0.40
Poivre blanc ....... .... 0.50
Poivre (Cayenne) . . . . 0.35 037
Epices à marinade . . . . 0.28 0.30
Paprika . . . . . . . . . . 0.65 0.70
Turmerlc . . . . . . . . . .28 0.30
Acide tartarique, la lb. (en

cristaux ou en poudre) 1.00 1.10
Graine de cardemome, la

lb.. en vrac. ..... ..... 2.00
Carvi (carraway) holl. no-

minal . . . . . . . . . 0.30 0.35
Cannelle, Chine, la lb. ...... 0.30
Cannelle. la lb. ..... ..... 0.35
Graine de moutarde, en

vrac . . . . . . . . . . 0.35 0.40
Graine dé céleri. en vrac

(nominal) . . . . . . . 0.75 0.80
Noix de coco filamenteu.

se, en seaux . . . . . . 0.21. 0.29
Clous ronds, entiers . . . 0.18 0.20

A COTE DE L'ELITE PROFESSIONNELLE,
CREONS UNE ELITE AGRICOLE, INDUSTRIELLE

ET COMMERCIALE

Vous me faites l'honneur de me demander une
entrevue sur l'Université de Montréal; permettez-
moi d'abord de poser quelques considérations'histo-
riques. En 1760, lors de la cession et surtouts'
après la signature du traité de Paris, le 10 février,
1763, les Canadiens perdirent tout: leurs chefs; leur..
élite, leur capital; les professionnels, les commer-
çants ayant quelque fortune, les industriels, en un
mot, les têtes dirigeantes de la race, exception faite
du clergé retournèrent en France et abandonnèrent
65,000 paysans à la merci des vainqueurs. Ces der-ý
niers apportèrent avec eux la richesse qui leur per-
mit de contrôler le commerce, la finance et l'indus-
trie. Soutenus par le capital anglais, ils se firent
octroyer des termes, gràce à .la complaisance des
gouverneurs, établirent des banques, restreignirent
et empêchèrent le commerce avec tout autre pays
que la Grande-Bretagne et tinrent les Canadiens
dans un état voisin de la mendicité.

Il n'est donc pas étonnant de constater que
nos compatriotes anglais sont actuellement plus
riches que nous, et contrôlent la majorité des Insti-
tutions financières, Industrielles et commerciales. Ils
eurent en 1763 et depuis, ce qui nous a manqué to-
talement, ce qui est la base de toute Institution

commerciale, "la mise", le capital Initial, généra-
teur de l'entreprise. Ce fut notre clergé qui nous
sauva, mais comme il ne pouvait pas nous donner
la richesse matérielle qu'il ne possédait pas, il nous
donna sans compter, la richesse Intellectuelle et
morale. Nous avons développé ce capital dans une
aussi progressive proportion que nos compatriotes
anglais ont développé l'autre, le matériel, et si
ceux-ci sont à la tête des affaires, notre magistra-
ture, notre clergé, notre barreau, nos médecins.
nos Ingénieurs sont au moins leurs égaux lorsqu'ils
ne les dépassent pas.

N'ayant pas les capitaux et n'en recevant pas
d'outremer pour se lancer dans l'industrie, nos
pères ancrés au sol, avec leurs économies ont même
exagéré cette poussée pi-ofessionnelle, au point
que nos professions sont encombrées, que nombre
d'intelligences qui auraient réussi dans d'autres di-
rections sont forcées de végéter; mais les Cana-
diens-français qui dans ces derniers temps se sont
essayés dans la finance, le haut commerce, l'indus-
trie, l'agriculture scientifique et les sciences techni- -
ques ont démontré qu'avec les fonds nécessaires et
l'entraînement professionnel, ils ne le cédaient en
rien à qui que ce.soit.

Ces considérations préliminaires étant posées.
l'Université de Montréal, à mgn humble avis, devra
d'abord: être catholique, car c'est le dévouement et
les sacrifices de notre clergé qtiifùrent les causes
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primordiales de la survivance de la race, et c'est de
liii que dépend en grande partie son avenir; en se-
cond lieu,. sans vouloir décourager d'aucune façon
lenseignement théologique, médical, légal et clas-
sique qui nous a donné cette élite purement intel-
lectuelle dont nous sommes flers*à juste titre,
créons une élite qui complètera et aidera la pre-
iière, créons des experts agricoles, industriels,

commerciaux, scientifiques et techniques, créons
enfin "des énergies nouvelles" comme le disait der-
ièrement avec tant de clairvoyance l'Honorable
Athanase David. "Grâce à ces énergies nouvelles"
disait-il "on s'étonnera maintenant de trouver chez
ilous le génte d'organisation. qui semblait nous
manquer et de belles et vastes initiatives mettront
en valeur les ressources immenses dont la nature a
comblé notre province."

La loi incorporant l'Université de Montréal
contient des clauses provocatrices des aspirations
que je viens de signaler. C'est donc une oeuvre na-
tionale et patriotique à laquelle tout Canadien-
français est tenu par devoir de contribuer généreu-
sement. "A toute chose malheur est bon" dit le
proverbe; l'incendie qui a détruit l'Université Laval
offrait un spectacle navrant, mais le vent qui souf-
flait ce soir-là a semé des étincelles de patriotisme
aux quatre coins du diocèse, et des cendres funian-
tes s'élevera un foyer vivant digne de nos croyan-
ces, de nos traditions et de notre avenir.

JOS. ARCHAMBAULT.

LA PROSPERITE DE L'INDUSTRIE DE LA
CHAUSSURES AU CANADA

Le capital placé dans cette industrie est de $31,-
493,152. Lee employés permanents sont au nom-
bre de 1446 dont 381 femmes; les employés à la
journée 6,760 hommes et 4,128 femmes recevant en
gages $6,787,760. Les employés permanents re-
çoivent $2,037,529 par année. De plus il y a 94 hom-
mes travaillant à la pièce et recevant $575,571; 296
femmes recevant '$101,238.

lie combustible dans ces manufactures coûte
$160,398 dont $92,390 pour charbon américain. Les
autres dépenses sont de $2,967,477. L'achat du
cuir coûte $25,227,448.

L'année dernière l'on a fabriqué 4,354,585 pai-
res de chaussures pour hommes d'une valeur de
$17,049,789; 1,227,772 paires de chaussures pour
enfants, $3,597,852; 3,368,737 paires de chaussures
pour dames $11,153,267; 2,368,737 paires de chaus-
sures pour fillettes, $4,647,178; pantoufles pour
hommes et garçons, 133,903 paires, $178,272; pan-
toufles pour dames et fillettes, 1,214,641 paires,
$1,893,658; souliers et pantoufles de bébés, 354,989
paires $399,979, souliers mous, 315,328 paires, $883-
836; autres chaussures, $3,419,723; réparations aux
chaussures $109,378. La production totale des
manufactures de chaussures pendant l'année repré-
sente une valeur de $43,334,172.

FAUX-COL
ARROW

9'UN AJUSTEMVENYT J#AFAIT
CLUETT. PEABODY a CO. OF CANADA, LIMITED

Usine à sel Windsor, Ont.

Depuis des années, la pureté et la qualité
du Sel Windsor ont aidé le commerce de
l'épicerie du Canada.

C'est la raison pour laquelle 'presque tous
les éþiciers vendent

LE SEL DE TABLE WINDSOR

The Canadian Salt Co., Linited

Vol. XXXIII - No 8

rsroil;70



LE PRIX COURANT, vendredi 20 février 1920

"L'année du Mérite Agricole"

FAITES CONNAITRE
par cet avantageux intermé.
diaire, à la population de cette
province, l'excellence de vos
produits.

Un Témoignage Non

Sollicité
Montréal, 8 Sept. 1919.

M. Georges Morisset,
Secrétaire de l'Exposition.

Québec.
Monsieur,

Je regrette d'avoir été obligé de
m'absenter, pour affaires urgentes
à Montréal, avant la fin de l'Expo-
sition, car dans les quatre pre-
miers jours nous avons pris des
commandes pour $32,000.00. C'est
un succès sans précédent. Grand
merci à MM. les organisateurs de
l'Exposition.
(Signé) J. H. M. BRISSETTE,

1173 rue Orléans,
Montréal.

Pour tout renseignement
s'adresser à

Jos. Picard, Georges Morisset,
Président, Secrétaire.

Hôtel-de-Ville, Québec.

Ch. 54, Edifice Dandurand, Montréal, Qué.

VENDEZ-VOUS LE PHONOGRAPHE CASAVANT?
C'est la question qui se pose le plus souvent de-
puis que cette célèbre machine de la Compagnie
Casavant est sur le marché.
Marchands, soyez agents et vous ferez de bon-
nes affaires dans cette ligne.

mauriCe 6ndron, Distributeur

Vol. XXXIII - No .ý
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LE MRfT
SII'LEMEItAURE

DETAILLANTISi vous achetez le tabac Macdonald dans la boit. de 10 Ibo «eoh"6,
vous y gagnez à la longue, vu que vous faites un profit additionnel de
60c à 80c sur chaque boite.

TABAà&c

a Fumer et à Chiquer
AGETS ES ENTES:

Nouvlié.EOeU-PY o& B&Ub London-D. C. HannaL.
Nouye&.BfBck4bld & Dée, et. lobn. Manitoba et NodO«-h W. L. Makni
Iclnglton-D. Stewart Robertaca & SOC&a & Co., LUL. WinIgeee
O)ttiwa--D. Stewart Robertson & Soma Colombie-Anglae--Geomg A. Stone, Vanoou-
Toronto--D. Stewart Robertion & SOUSa, ver.
Hamilton-Alfred Poila & Son. Qu6beo-N.E C~ Fortier. liontrUeZ

Wu C. MACDONAL RWQD. MONTREAL
INCORPORATE9D

En écrivent aux gnnocuro, mentionnez " Le Prix Courent", s.v.p.
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ELLES SE VENDENT
PAR TOUT

Les ménagères qui tiennent surtout à la QUALITE exigent les

ESSENCES CUDIN AIRES DE JONAS
parce que l'expérience leur a appris que c'étaient les meilleures sur le marché et
qu'avec ces produits, elles avaient la certitude de réussir tous leurs mets.

Cette préférence veut dire des ventes répétées pour le marchand qui tient cette ligne
en stock. Ses ventes sont, pour ainsi dire, à moitié faites et la satisfaction qu'il don-
ne à sa clientèle lui assure des profits continuels.

Un autre produit de qualité très populaire partout, c'est la

FAMEUSE MOUTARDE FRANÇAISE DE JONAS
Cette moutarde est faite des meilleurs ingrédients. Elle est d'une force exceptionnel-
le et par suite très économique. Elle est mise en pots de diverses dimensions et formes,.
de sorte que le marchand peut facilement en faire un étalage attrayant pour attirer l'at-
tention de ses clientes.

Pour assaisonner les plats et les mets, il n'y a pas de meilleure sauce que. la

WORCESTERSHIRE " PERFECTION " DE JONAS
Cette sauce a une saveuret un piquant qui la distinguent, de toutes les sauces sur le
marché actuellement. Sa qualité, comme celle de tous les autres produits de la Mai-
son Jonas, est bsol'ument eïceptionnelle.

Henri jonas Cie
MAISON FONDEE EN 1870

173 à 177 rue Saint-Paul Ouest, Montréal

En éErivant aux annonceurs. mentionnez " Le Prix- Courant ", o.v.p.

'Vol. XXXHI - No 8
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Vendez le-
CATSUP AYLMER
C'est le temps de faire savoir à vos clients que vous avez
un assortiment de ce

Catsup pur aux tomates
Il n'a jamais manqué de faire
des clients satisfaits et régu-
liers---à cause de sa supériori- EN BOUTS
té incontestable. Il assure un n

écoulement rapide de stock et ces, 12 onces, 17 onces.
des profits substantiels. Don- Toutes en caisses de 2
nez votre commande immé- douzaines.
diatement! Ne laissez pas
votre stock dégarni!

Si vous ne pouvez vous procu- Pots de verre et de pierre
rer le Catsup Aylmer chez Capacité: I galion'-- 4
votre marchand de gros, écri- par crate
vez, téléphonez ou télégra-
phiez à la ___N B

DOMNION CAN e L ted Hm ton, Canada.

En écrivant aux annonceursn nentIonnez es Le Prix COUocntesegV.P.

Totse aissd
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O ML.LLE
Eau Mfinérale Nahmrdi. du Bassin de

vichy
Vente autorisée par le gouverne-

ment de la Rép ubliq ue Française.

Recommandée par la protjesslon

médicale contre: Goutte, Dyspep-

sie, Diabète, Acide Urique, etc.

s.~ C'est le temps de vous approvi-

sdonner.

A4dressez immédiatement votre
commande à

NAPOLEON MORISSETTE,
Importateur

16-18 Place Jacquem-Cartier, -Montr «al.

L'EUJROPIE
DANS LE CREUX DE VOTRE MAIN ...

SI voua écrivec ax
ETABLISSEMENTS .0. INGLIS

25 rue de êOurthe, Bruxeilm (Emlique>.
"rOUT cOmmervant doit avoir au moins UNE DONNE1 fILA.TION en Europé pom @ira teau inotant»mmt au evIaIoa duoffres. Idées et marobuadim europémnn nouveile et pour yadrease Pour toute demande de sourc d'achat on de veste.renaelanements commercaur, etc. une simple lettre contenantvotre nom votre profession et votre adrese met ce servicesunique à votre dIubposItwo

Si vous ne noma é01.e Dua aujoud, noma perdons UNIchance de faime oanalesance avec voua aujouroehui. mais vouPerdes chaque Jour CENT chancos de dépasser cent foia dau-tre. ommerganta Plua progresalfa
L'affrmnchieeement d'une lettre pour I-ZuroMI est de le.

MAGASIN GENERAL A VENDRE

deUns veuve de quelques mois désire vendre ie commerce
de son mari, ry compris la bâtIsse et toutes les marchandisesqu'lle renferm: confections pour hommes et femmes, chaise.sures, marchandises à la verge ainsi que mercerie@ pourhommes, etc.

La bâtise moeure 35 x 70 pieds et 41 pieds de hauteur, àétages avec sous-bassement bien fini, le tout en brique solide.Cet édifce conviendrait très bien Pour une manufacture deconfection pour hommes et femmes, etc. La main-d'oeuvreest facile à trouver et les salaires Pas élevés. On vendrait lablitisse seule en se réservant quelq ue temps pour liquider lestock. Un marchand qui Irait S'établir là réussirait sors.ment, car Il pourrait y faire facilement pour 03W,000 à 035,.000 d'affaires par Onnes, vu q us c'est un bon poste de com.merce des Cantons de l'Est faisant affaires avec go paroisses.Toua les acheteure sérieux sont Priés de s'adresser au "PrixCourant" pour plus d'informations.

Volalle Vivants, Oeuf. prois
Pondus et Plume

Demandée par
P. POULIN & CIE

MARCHE DONOECOURS. Mentréial
Remiaios >a Cm ie.

Demandes -lus prix pMr lettre.

Exigez cette

Marque *

Pour avoir ce qui! y
a de mieux entfait de

Sauclsse au porc frais
Frankfurt

Jambon Pr.es
Saucissons de Boulogne

Saucissons Spéciaux
Régulier et à l'i

COTE &.LAPOINTE

W rie Adam, MAISONNEUVIE

I N VENUe
~ s?Éotd~ os payse

H4oTEL VICTORIA
IL FONTARiE Proprldtalre

COTE DU-PALAIS.
Plan Amilain, $8^0 OM1 et

P"w arjoui.

Tél6phone Bell 491.
J. A. Trudl J. H. Guillet

TRUDEL 4 GUILLET
lEO0AI

Argent à prêter, Règlements de f ail-
lite et de successions, Examens de
titres, Difficultés commerçWaes, Col-
lections, etc.
Bureau - . 34 rue Alexandre

TROIB«RIVIERB81t

Àrthur Brodeur
MANUFrACTURIERt

DVEAUX GAZEUSES

Iren 9mew Cidre Champagne
Ginger AI* Cidre de pomme
Cream Sla £au Minérale
Lemon Sur Fraise
Chîerry Cream Orange
Champagne Kola Siphon, Ete.
35 rue Fronmo, "5ffP¶j

Las
Farines P,4par6.s

e
l'Avoine roulée "Perfection"

de

BRODIE
senft toujours en demande, et VOUS de-
vwle lu plamer bien en vue dans
votre magasin.

URODIE L*iHARVIE, LIMfte
Mentriai. TIlIph. Maie 488

vluiluscus fv 1
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1; J Muter hlt, St ~ / ZLe& Marinades Heinz en flacons sont fal.
N.B.; H. D. Marshall, Ottawa, tes avec dscnobe utvltiiiilmnT&r o ~ne Co., Toronto; à cette fln, prépards quand Il@ viennent d'4tre
peg; Oppenheimer Bics., Van. coupés de leur tige et mis en consqrves dans du\cou ver; M cFarine & Fild, Ha- bon vinaigre Heinz.
mliton Canada; Pyke Brou., Ha.
Ilfax, W.E. Un demi-siècle d'explrence dans la fabrica.

tion des marinades se trouve dans chaque flacon

The Megantic Broom Mdfg. Co. de Marinade Heiny.

- IlH. Je Hlein Cmnanv
Manufacturiers de Balais, d'Epingles à r

lig I. PITTSBURG TORONTO MONTREAL
LAC MEOANTIC, QUE.

Assurer la pâte, c'est assurer les affaires
La poudre à pâte EGG.O assure la ménagère contre toute perte de

farine, de beurre et d'oeufs pour faire gâteaux et biscuits. Elle peut
être mélangée et mise au four sans danger d'insuccès. Lorsque la pâte

-ne se fait pas bien on en fait ordinairement le reproche à l'épicier.

Elle est tellement Indispensable au succès de son commerce que
l'épicier doit tenir en stock et pousser une poudre à pâte comme la

'I ' GG-O
Une mauvaise poudre à pâte est souvent la sour- EGG-O pour la satisfaction absolue qu'elle donne au

ce d'une foule d'ennuis pour l'épicier, consommateur. Une compagnie pourrait-elle rester
Clin'èl. L pude pteEg-Ofomela Clef si longtemps en affaires si elle n'avait pas la mar-

ClIetèl. -La oude à âteEgg0 frmechandise pour soutenir la garabtie du rembourse-
d'une vente spitiafaisante et d'un prestige durable ment de l'argent ? Nous soutenons notre confiance
dans des centaines de familles. en notre produit par tous les moyens en notre pou-

Aucune autre poudre n'est garantie comme la voir.

En vente chez tous les marchands de gros.

The EGG-O Baking Powder Company,'Limited
HAMILTON, CANADA.

En 6M'V&nt 4atm annonoeums mentienneu d'Le Pa'k Ow'moi 0@ ev
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Soupes de CLARK
M. l'Epicier,

En plus de nos médiums de publicité habituels,* nous aurons cette
semaine des affiches de soupe sur des clôtures, etc., dans tout le Dominion.
Ces affiches, combinées avec la qualité CLARK bien connue, créera une
grosse demande pour laquelle vous devriez être prêt. Le prix du consom-
mateur est un prix populaire et votre marge de profit est bonne.

Vos dévoués,
W. CLARK, LIMITED.

Montréal, 12 février 1920.

INOTE:-
N'oubliez pas que $1.00 dépensé
dises, au lieu de 85 cents s'ils a
l'emploi à des Canadiens, il ai
et si vous achetez des Soupes de

W. Clark, Limited

h sur des produits domestiques achètent pour 100 cents de marchan.
sont déboursés pour des marchandises importées. Ce dollar donne de
le à la production canadienne, il veut dire la prospérité canadienne

Clark votre article n'est pas "tout aussi bon" - IL EST MEILLEUR.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez ." Le Prix Courant", s.v.p.

Vol. XXXIII - N'(
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Placez

nos
produits
purs
et de
qualité
exceptionnelle

en Evidence

lnmnédiatement
vos ventes
augmenteront
avec le
nombre de vos
clients nouveaux.

Le chiffre de nos ventes s'accroit sans cesse. Quelle
qualité de nos

meilleure preuve pourrions-nous vous donner de la

CONFITURES ET DE NOS GELEES
Cette qualité est le résulfat du soin que nous apportons à choisir nos fruits et au soin apporté à toutes les

phases de notre fabrication.
Nous avons un procédé spécial qui nous permet de conserver non seulement la forme du fruit, mais encore

toute sa saveur naturelle. Seuls les meilleurs ingrédients entrent dans la fabrication de tous nos produits et c'est

!a raison pour laquelle nous pouvons garantir leur PURETE et leur QUALITE.

SI VOUS TENEZ A DONNER SATISFACTION A VOTRE
CLIENTELE ET SURTOUT A LA CONSERVER

prenez immédiatement en stock notre ligne complète. Etalez-la bien à la vue dans votre magasin et votre com-

merce de confitures et de gelées deviendra l'une des lignes les plus payantes que vous vendez.

Placez votre commande aujourd'hui même.

OLI CITY MANUFACTURING 00., REG'B
QUEBEC, QUE.

En écrivant aux annonceurs, mentionnez I Le Prix Courant ", s.v.p.

LE PRIX COURANT, vendredi 20 février 1920
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FAITES PAR

LES "SILENT FIVE" D'EDDY
Une Allumette ne renfermant aucun poison,
s'allumant sans bruit et n'offrant aucun
danger après. avoir servi. Une Allumette
d'Eddy qui se vend facilement et donne tou-
Jàurm satisfaction.

ARTICLES EN FIBRE DURCIE
k D'EDDY

WLes Cuvettes, planches à laver, seaux, tinet-
tes à beurre, etc., en fibre durcie d'Eddy
sont immens6ment sup6rieurs aux articles
semblables en .m6tai ou en cuivre. Etant

- l6gers, durables et hygiéniques, ce sont les
articles ials à la maison - à la ferme -
en n'importe quel temps - partout.Je J. D U FFY & -CIE La publicité d'Eddy chez le consommateur
vous aide à vendre les produits d'Eddy.

117 RUE ST.PAIJL OUEST, MONTREAL

manufamrurle da à a Poudre à mef The E. B. EDDY CO., Liited
COOKO'FAVORITE HU aaa

Le Soda "à Pâte BISCUIT-S
&c o OUS sommes en position de fournir au commerce unsuperbe choix de biscuits approprie pour toutes les£CW BRAND" Nocunens

Nous fabriquons des BISCUITS depuis nombre d'années et

eut toujours fiable, pur, uniforme de PRODUITS DE QUÂITE. 1
Nous AYl n'saospasdececrsinupovs fabriquer

nos produits à meileur ns.rché. Nous n'achetons que des
En riso dos qulit fiale ienconne, e ~Ingrédients de première qualité et nous apportons le plus
En riso de a qaUtàfiale ien onne, d sapu-grand soin à notre fabrication. de sorte que nous som-

rotd absolue et de sa force, le Soda Oow Brand eut le mes Justifiables de dire que nos produits
grand favori de toutes le. mén".gres partout Il et DONNENT UNE SATISFACTION PLUS QU'ORDINAIRE
vend constamment et vous rapporte un bon profit. Nous attironsi spécialement votre attention sur nos biscuits.

ARROWROOT, CADET, DAINTY ENGLISH
Aches.e devot, mrchnd e gos.TEA, GRAHAM WAFERS, GRAHAM SAND-

CAKE, SULTANA.

Aussi un Joli choix deUffT l('M __ -PAlE DE GUIMAUVE SANDWICH ETCHU CH DW GHTLIGNES DE CO&1 FITURES.

(LIITD)Nous sollcitons une commande d'essai, -et nous sommes
certains que vous serez satisfait de nos produits.
Nous fabriquons le fameux Chocolat «*BORDO' ainsi que

Manufacturiers . ONTREAL plusieurs autres lignes de BONBONS.

'S *vau miax ennonourq. ,P$gl¶flpP ne~ 9~xCmp .v*p

Confies-nous vos commandes et demandez des renseigne-
ments sur nos lignes. Nous y apporterons la plus grande

attention possible.

Thu ora hoi o
FABRICANTS DE BISCUITS ET DE CONFISERIES.

MONTREAL

, 1 

1

1. -)w 16% M T IS
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Montrez
a Huile

SYSTEMF.S

PMe
de M'uie et de

-aGazoine

CompaIrezl le magailn à huile pauvre et sentant mauvais .avec
le magasin m'uni du sYstême 13owser pour l'emmagasinage de
l'huile nù tout est propreté et nrdre; c'eut un endroit où voua
inirez à aUrr et où vous nec craignez pas d'introduire vos

Av'ec le lJowser. le magasin à huile n'est plus un endroit à
éviter. les ventes d'huile augmentent et les besoins de vos
clients sont rencontrés rapidement et avec exactitude.

Le J3owser conserve l'huile en condition parfaite; Il verso
exactement un gallon, un demi-gallon ou un quart de galon
d'uni seul coup, directement dans la récipient du client. Pas
<le renversement à côtA, pas d'égouttage, d'éclaboussure ou de
perte. Il et construit pour toute Capacité.

S. F. BOWSER & CO., lu.
66-68 Frazer Ave.,
TORONTO (ONT.)

BUREAUX DE VENTES DANS

TOUS LES CENTRES

REPRESENTANTS

PARTOUT

p ' 'q

Ces cirages augi
prof 1t

Poussez la vente de cette ligne
fits - tenez en stock la ligne c
évidence dans votre magasin.i

7~Parmi les gens qui vien- commandes répétées.
nient chaque jour à votre
magasin, Il s'en trouve plu- Nettoyeurs pou

i sieurs pour qui ce petit re-
el. esratuevéial Le Poli à métal Ideai. le Poil à

- l rages à chaussures Goid Leal
L~bénédiction. C'est à vous, Bonnie Bright pour la cuisine

,~~iwg< k M. le marchand, d'attirer Rnai

3"O leur attention sur les mé- P~ lat
6OU~1L4 rites de cette ligne dé Ma- Pu lat

'2 thieu. Chaque vente en fe- PéaainKcnl orcr
ra faire plusieurs autres, tion Renuali pour capote d'auto
parce que tous ceux qui se

- p. servent de ce remède effiEnoez vor
caedeviendront une "an-Enoe vtr

nîonce vivantê" de votre
iiiagsin.immédiatei

Placez aujourd'hui une pe- Adressez-vous à votre marchand
tite commande d'essai. pour avoir nos prix et nos enc

LA CIE J. L, MATHIEU CANADIAN POLIS
PROPRIETAIRE Successeurs de DOMESTIC U

Sherbrooke, Québec. HAMILTON,

En écrivant aux annonceurs@ mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.

enteront vos

de producteurs de pro-
omplète - mettez-la en
Chaque vente vaut des

la maiso n
Métal Klondike, les el-
et Steon ' le nettoyeur
et le Poil à meubles

mobile
osserle d'auto, prépara-
et Cire à auto.

commande
nent !
de gros ou écrivez-no'us

>mptes.

fiES UMIED
IPECIALTY CO., LTD.

Canada.

avec Orgueuji
votre Magasin

Parlez 'à
Clientèle
Remède
Mathieu

votre
de ce
de

73
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Vendez-vous
Fournaise que

pouvez garantir
clients ?

u n e
vous

à vos

Si non, vous assumez
beaucoup de respon.
sabilité que l'on ne
devrait pas vous de-
mander.

La Série " C"
de la

1914

La "New Idea " est faite de parties fortes et durables.
Remarquez la construction solide du foyer et du cen-
drier - le côté en acier épais du radiateur et la cham.
bre de combustion.

Faut-il s'étonner que nous n'ayons pas peur de la garan-
tir et est-il étonnant que cette Fournaise dure plus long-
temps que les autres ?

L'argent canadien
Fait au Canada
Devrait être dépensé au Canada
Pour les industries canadiennes.

FOURNAISE A AIR

CHAUD NEW IDEA

avec toutes les amé-
liorations * les plus
nouvelles est garan-

tie par nous comme
la fournaise à char-
bon la plus complète,

la plus économique et

la plus satisfaisante
sur le marché, et nous
aimerions à vous en-

voyer un représen-
tant pour vous expli-
quer ses nombreux
avantages, ou, si vous

le préférez, nous vous
enverrons un catalo-

gue illustré la décri-
vant au long.

THE HAMILTON STOVE &HEATER CO., LIMITED
SUCCESSEURS DE

GURNEY, TILDEN & CO., LIMITED, HAMILTON.ONT.
VANCOUVER. WINNIPEG. MONTnEAL.

"75 années de succès dans la fabrication"

En doivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix. Courant ". z.v.p.
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Remarquez AUSSI NECESSAIRE QUE LE
l'agrafe
spéciale
brevetés COLLIER LUI-MEME

Il n'y a pas, pour ainsi dire, de collier d'un ajustement
parfait pour les chbvaux - vu que le cou du cheval ne reste
jamais de la même dimension au cours d'une année. Après
un travail dur, le cheval maigrit. C'est alors que le collier'
glisse et produit une Irritation; quand la pauvre bête tire sa
charge. Ce frottement continu d'un collier de cuir trem'p6
de sueur produit Invariablement des blessures.

Toute cette souffrance - et la perte de l'argent résul-
tant du repos forcé du cheval - sont prévenues par l'emploi
des BOURRURES A COLLIER TAPATCO qui "rembourrent"
le collier aux endroits où un coussin supplémentaire est né.
cessaire. Notre rembourrage en composition d'une prépara-
tion spécialetassure-cette .aouplesse ct cette flexibilité si es-
sentielles pour donner une bourrure de collier satisfaisante-

Un autre avantage exclusif c'est l'agrafe spéciale brevetée
(Brevetée aux E. U. le 1er déc., 1914. Brevetée 'au Canada, le
6 avril, 1915). Une tige en fil métallique, renforcée par une
rondelle de feutre, fixe solidement l'agrafe au corps de la
bourrure.w ALe public a appris à connaitre et àO N préférer "La Bourrure avec la rondelle

de feutre sous l'agrafe d'attache. Il est

BOURRURES à Coiers de Chevaux important que l'on vous donne cette
que quand vous la demandez.

The American Pad & Textile Co., Chatham, Ont.

"38 ans dans la fabrication des Bourrurfs."

LES OUTILS DE BUCHERONS
DE PINK

Les outils Etalons dans toutes les provin-
ces du Dominion, en Nouvelle-Zélande,
Australie, etc.

Nous manufacturons toutes sortes d'outils
de bûcheron - Légers et de Bonne Durée.

TELEPH. LONGUE DISTANCE No 87

Demandez notre catalogue et notre liste de prix.

Vendus dans tout le Dominion par tous
les Marchands de ferronnerie en gros et
enidétail.

The

THOS. PINK Co., Limited
Manufacturiers d'OUTILS DE BUCHERONS

PEMBROOKE (ONTARIO) FABRIQUES AU CANADA

En dorîvant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", e.v.p.

LE PRIX COURANT, vendredi 20 février 19207
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PLAQUES CANAà&DA
GALVANIEE
18 x 24 52 feuilles
18 x 24 60 feuilles
18 x 24 65 feuilles

Livraison prompte à même le stock.
A. C. LESLIE & CO«.. Limited,

MONTREAL

Feutre -et _Papier
~(MPOitTz QuELLE QUAiITMT

2 e S Pirsd Oommbu<oa. ure à Ds.
belet à Tt~.su Prlulta de GoUron, Papier

à T&PWee et à Imprimer, Papier d'Emalarile
Drai et XMle, Toltures es, GCauIsom -Ti
rlte" et 'Capitol'.

Fabricanla du Feutre. Goudronn6
'BL&CK DIAMOND"

ALEX. -MCARTHUR & CO.. Llmlted
Sureaux et Entropétsh a5 Rue Mellle MONTREAL.

IMufactur de Pectre Pmu Toitur: am àt
reu et 1oe57t1, MsmtrdL Noojf à 151h,.
Tiette, Qu&

LA PEINTURE PREPAREE

""GIREBEN TREE"'
BEAU BRILLANT-DURABLjE

composée suivant des formules exclusives, de blanc de plomb,
de blanc de zinc, d'huile de lin et de matière colorante, le tout
de première qualité.
Demandez notre carte, des couleul:. nos prix et escomptes aux marchands

The Georgia Turpentine
Térébenthine, huile à peinture, blanc de plomb, eto.

2742 rue Clarke

Co*

- - - - MONTREAL

En écrivant aux annonceurs, mentionnez "lLe Prix Courant". s.v.p.

Nova Scotia Steel & oaI Co.
LIi1uDr

MANUPACTURIERS
ACIER en BARRIES MARCHAND, MACHINERIE à
ROUES TRANSMISSIONS en ACIIER COMPRIME
POLI.' TOLIES D'ACIR Jusqà 48 Pouse de marpi,
RAILS en 97 de -19, 18, 2 et 40 livres à la vu,
ECLISSES, ESSIEUX DI 'CHAIqS DE CHEMINS
DE FER.

.Grosses Pièces de Forps une 8p6clIt
Mines de Fer--Wabana, Terveiwun.e-Mlu de ehartea.,
Haute.Foumneux, Peurs à Riverbir à Oydney Mbaae,

N.Ef. - LambwIrs, Forfes et Ateliers de Pt11 b!@111
à NewOIasplw (NeE.

Bureau Principal: New Glssgow (N.E.)

L'Etalge de la Mison Gendron Mfg. Co., infited, de Toronto, a été fort remarqu a
I'Eipoition de Hamilon, Ont

On y voyait un superbe éta-
lage des lines suivantes:
Voiturettes sur coussinets à rouleaux

Z f x-m imamaAutomobiles d'enfants
Vélocipèdes, jouets
Garnitures de salle de bain, etc.

Nos voyageurs sont sur la route.

The Gendron Mfg. Co., Limited, 137 Duchess Street, Toronto, Canada.
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On tient à avoir les

PAPIR A TAPISER STAUNTONý
parco qu'is donnent une toilette nouvelle aux murs de
la maison et qu'ils mettent dans chaque blèce un
atmosphère de confort et de galet6. Ces papiers offrent
tout ce qu'i y a de mieux en fait de tapisseries avec
toutes les qualités au choix.

Les Papiers "Tout Rognés»
Staunton

ne ganeOnt de nouveaux amis chaque fois qu'ils sont
employés gt Rls attirent des clients notiveaux aux magar
sine qui les vendent.

*STAUNTONS LIM!
Fabricants de papiers à tapisser

TORONTO

Sales de ventes à Montriai: Chambre No 8

Edifice Mappin & Webb, 10 rue Victoria.

Qualité d'abord avec. les
MANCHES DE STML

Nous fuisses une eplIaIItl de ia fabrication des miro
ches en bols.

LA QUALITE D'ABORD a toujours étU notre politique
pour tous nos produit&.

LE$ MANCHES DE $TILL jouissent dans tout le De-
minion d'un renom qui les met au premier rang des
articles de vents rapide pour le détaillant.

Partout o0 l'on demande ce qu'il- y à de mieux, les
8TILL sent en vente.

Il en vend. plus au Canada que ceux de n'importe
quelle autre marque. LES MANCHES DE 8TILL sont
faits ave soIn avec dos bols canadiens de haute que-
lité et excptionnellement résistants:. Manches de hua.
chat de pique, de masse et de marteau. Manches Cent,
Hook et Pcavle. Let MANCHIES DE STILL donnent
de bons profits au détaillant et une satisfaction par%
faite au client

J. HL STILL MFG. COMPANY
St. Thomas do aOntario

POUR UN COMMCE PLUS
CONSIDERABLE' DEPEN1R

Avec l'âpre concurrence qui existe dans le
commerce de la peinture, Ilest essntiel que
le marchand se spécialis, dans les lignes les
plus profitables. Les peintures qui jouissent
de la confiance publique et dont la vente
exige le moins d'efforts sont les

PEINTURES et VERNIS
.de

"Les Peintures et Vernis appropriés pour
Peinturer et Vernir convenablement"

Depuis 78 ans, leur qualité et leur excellente
valeur ont valu aux marchands des ventes
toujours croissantes. Mettez en évidence
les marques Ramay.
AX RAMSAY & SON, COMPANY

Fabricants de Peintures et Vernis depuis 1842
Toronto MONTREAL Vancouver

M ORRO0W
Lorsque vOU o mmsde

Foreuses tordues
Ecious a chapeau
Tarauds "à série

d'écrous.
Vous devriez spécifier ceux portant
la marque Morrow si vous tenez a
avoir les meilleurs.
Les foreuses Morrow font plus de
trous avec moins d'aiguisage. Il y
a une grande différence en votre
faveur si vous vous servez des fo.
reuses Morrow.
Essayez votre marchand de gros
d'abord.

Le commerce est approvisionné par

F. BACON & CC.
RUE ST-PAUL MONTREAL

Usines à
INOERSOLL

Un écivant aux anncnceùMa -mentionnez U' Le Prix Courant , s.v.p.

CANADA
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Fondée en 1874.

iý4 autorisé - * - 410,000,000
cap *,?versé et Réserve -- 7,800,000
Tétal.de l'Actif -- , -72,000,000

CONSEIL D'ADMINISTRATION:
J.-A. Vaillancourt Président; l'hon. F..L.
Béique, Vice-Président "; A. trurcotte; E..
H. Lexnay; l'hon. J.-M. Wilson; k-A. La-
rocque; A-W. Bonner.

BEAU)DRY LEMAN, Gérant-général.

291 Succurs&Wc et'sous-agences enCi
nada.'.

41 -Succur sales dans la Cité et le District
de Montréal.

Soiu allouons l'intérêt' auI plus ' haut
taux courant -aur tout dépôt de $1.00 ou
pl us fait à notre Département d'Epargne.

LA BANQUE N~ATIONALE
FONDRE EN 186

Capital autorisli... .. ,000
Capital verSé.......,0,0
Réserve.........2000

Notre service de billets circulaires pour voyageurs
*Traveiioes Choques" a donn6 satisfaction à tous nos
clients; nous Invitons le public à se pr6valolr des avan.>
tages que 'noua offrons.

Notre bureau de Paris,
14 RUE AUBER

est très propice aux voyageurs canadiens qui visitent
l'Europe..

Nous effectuons les virements de fonds, les rembour-
sements, les encaissements% les crédits commerciaux on
Europe, aux Etats-Unis et au Canada aux taux les plus bas

A. MAJOR
Restaurant de Ire classe.

Spécialités: Chocolat, bonbons, etc.

390 rue Delanaudière, MONTREAL.

Tél. Lasalle 1745.

LAUZON & TRUDEAU
Peinture, Vitre, Vernis, Articles Emaillés. Moulin à laver à

leau et à J'électricité à des prix très bas.

1911 rue Masson, Rosemont, MONTREAL.

PIERRE CARRUERE
Restaurant de choix. Bonbons, Biscuits, Etc.

1452 rue Logan, MONTREAL.

Tél. Lasalle 317. GROS ET DETAIL

F. GOBEILE
(Succursale Dekorimier)

Marchand de Foin, Grains, Bois et Charbon

*1752 rue Iberville, MONTREAL.

* UN RESSERREMENT FINANCIER EST
IN E VITA BLE

çSûite de la page 79)
ser toute dépense proposée aussi soigneusement
que l'honnête homme qui se trouve surchargé di
dettes. Les gouvernements ont donné le mauvai-
vais exemple du peu de soin dans la dépense, et

idevraient à présent se mettre en tête du mouve-
ment d'économie nationale. La Trésorerie de'
Etats-Unis a donné le branle en rachetant ses del -
tes flottantes, et l'action du gouvernement Angla7s
de retirer £ 20,000,000 de papier monnaie est aus-
si un pas fait dans la bonne direction. Peut-être-
le gouvernement du Dominion ne peut-il, en et-
moment, suivre l'un ou l'autre de ces exemnples
mals chaque ministre peut au moins réduire se>
estimations de budget au minimum, résister aux
constantes pressions pour des appropriations In-
justifiables et aider ainsi dans une certaine mëMue
à préparer le Canada pour les Jours difficilEs qui
nous viennent.-

En forfrant aux annonceurs, m..ntlone I Le Prix Cmirant l, s..

BANQUE PROVINCIJALE
DU CANADA

CAPITAL AUTORISE........, S00000
CAPITAL PAVE ET SURPLUS.........,000
'ACTIF TOTAL: au-delà de..........4000.0
95 Succursau dans lu. Provinces de Québmc Onta.rio. Nouveau-

Brunswick et de l'lie du Prince-Edoua.rd.
CONSE I DADMI1NISTRATION:

Président: Honorable Sir HORMISDAS LAPORTE. C.P.. de la
maison Laporte-Martin limitée, administrateur du Crédit
Foncier Franco-Canadien.

Vice-Président: W.-P. CARSLY eaiaite.
Vice-Président: TANCP.EDZ IENVENn.adminlitratew laite

cf the Woods Mfling Co., Umlratod
IL MO.-IL BOSWORTH, président de la "Canadia Pacil Ooesan

Services LIMIted"
Honorable NEMESE GARNIEAU C I, ez-minhstte de Ygt

culture, ConseiU*' lsatiuf à* QuÏbeo. présdent de la Cl
de Pulpe de CbiooutlmL

M. L.-J.-O.'BEAUCIEMN, président de la Idbr&Woi ]Mau"*e-
-Min limtés.

M. M. CHEVALIER, directeur général Crédit Foncier Franco-
Canadi'a.

BUREAU DU .CONTROL

Président: l'honorable air ALEXANDRE LACOSTE, C.R.,- ex-
ueonchef de la Cour du Banc du Roi.

Vice-Président: L'honorable N. PERODEAU, N.P., -Ministre
sans portefeuiUe dans le gouvernement de Qu*bec, adMinigg-
tratew -"Môntrea itht. -Zeat & Powbr'Consoiidated".

M. 5-.. ROLLAND. préideat de la CI* de Papier Roiland.

M. Tancrède BIENVEINU.

M. J.-A. TURrOT. M. M. L~A.SE
Secrétaire. Inpct e.

1he "Bureau dReoCrédits". .

£ATâ&c.iw représentant les Actionnaires
ML ALEX DESMABTMAU. MontreL IL J.-A. LA6RTU. Qaiée.

LE PRIX COURANT, Vol. XIMII - No S
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L'état des banques reflète le calme

Dépôts remboursables à demande
Dépôts remb. sur avis . . . . . .
Prêta courants au Canada
Prêts courants à l'étranger
Prêts aux municipalités .
Prêts à vue au Canada .
Prêts à vue à l'étranger.
Circulation . . . . . . . . . . . .

Les chiffres ci-dessus montre
changements figurant à l'état des
tes pour décembre, publiée par le
nances. Les changements pour le
mes et l'état est incolore. La cir
nuée, les prêts au Canada sont à
mes et les dépôts ont baissé de niv

Aucun capital nouveau n'a
souscrit, mais des petits montants
au capital payé et à la réserve, con

Merchants . .

Provinciale
Union . . . . . . . .
Hamilton . . . . .
Home . . . . . . .

Sterling . . . . . . .

Le solde dû au gouvernemen
n'est que de $224,926,921, contre $
fin de novembre. Les détentions
gouvernements provinciaux et féd
plus de $185,000,000. Le solde dû
ments provinciaux montre une a
$1,500,000.

Relativement aux comptes de
téressant de noter que tandis que
mande ont grandement diminué, ce
Canada ont monté de $15,000,000.

UN RESSERREMENT FINANCIE
TABLE AU CANADA, AU DIRE

Les hommes hauts placés dan
la finance canadienne sont tous d'
sages indiquent un resserrement lu
ché monétaire au pays et ils cons
de se préparer à cette situation
chercher à en mitiger les effets les
causes de cette oppression immine
tie, celles -du monde entier, mais le

prédisposent sont l'orgie d'extrav
quelle se sont plongés les Canadien
Injustifiable et la sur-augmentati

Décembre
1918.

$ 711,034,06
. 958,473,55
. 1,075,640,00
. 119,153,92
. 30,684,05
. 89,120,42
. 150,248,32
. 240,705,54

0
7
3
4
2
3
2

0

Novembre
1919.

$ 728,657,589
1,137,858,277
1,189,408,523

149,302,293
52,703,363

121,754,469
169,626,880
248,073,385

Décembre
1919.

$ 703,329,292.
1,138,086,691
1,207,109,046

168,955,696
42.635,290

125,888,760
172,232,161

247,611,079

Aug. ou Aug.ou
dimi. de dimi. de
l'année mois
- 1.1 - 3.0
+18.1 - + .09
+12.3 + 1.0
+41.2 +12.7
+40.0 -19.2
+40.4 + 3.3
+14.8 + 1.8
+ 2.? - 4.0

it les principaux Canada, toutes causes qui sont du contrôle du peu-
banques à char- ple canadien ou de son gouvernement.
ministère des fi- Les affaires ont été très brillantes, les indus-
mois sont mini- tries ont travaillé à temps supplémentaires, les sa-

culation a dimi- laires qat été élevés, les soldats de retour du front
peu près les mê- ont dépensé leurs Indemnités et dans bien des c
eau. ont refusé de travailler tant qu'ils avaient du dolar
été autorisé ou en poche - en un mot, Il y a eu au Canada Mfluen-
ont été ajoutés ce d'argent facile. En conséquence, trop de Cana-
me suit: diens ont perdu tout sens des proportions et ont
Capital abandonné leurs Instincts d'économie et de pru-

payé Réserve dence. Ils ont vécu à la imite extrême de leurs
$ 9,130 moyens et même au-delà. Ils ont achet des uto-

11,245 mobiles coûteuses, de la bijouterie, des fourre et
12,040 autres choses de luxe. Entraînés par les olatta-
3,560 1,780 tons engageantes des agents de change, ils ont re-

87 . tiré de l'argent de leurs commerce légitime po
1,242 spéculer sur des valeurs actives ou faire des Plce-

ments sur des actions qui promettaient de gros re-
$37,304 1,780 venus. il y a eu un élan de dépense et une retenue
t du Dominion d'économie et de production, et le temps est proche
350,381,389, à la où tout ce compte devra être payé.
d'obligations des Encore que cette étreinte ne puisse être évi-
éral baissent de tée, disent les experts, ses pires effets peuvent être

aux gouverne- réduits au minimum si les gens du Canada suivent
ugmentation de cet avis en temps, s'Ils réduisent leurs dépenses

Inutiles, s'ils font servir leurs fonds disponibles à
dépôt, il est in- des placements judicieux, et s'Ils dévouent leurs
les dépôts à de- énergies aux travaux de la nation.
ux en dehors du Les émissions d'actions devraient être réduites

à la imite du possible et confinées aux besoins

*réels'dei affairez et de l'industrie. Le marché est

R EST INEVI- inondé de papier à présent, dont beaucoup est de
DES EXPERTS peu de valeur réelle, de sorte que les entreprises

qui le méritent trouvent difficile de s'assurer les

s les conseils de fonds nécessaires. Aux Etats-Unis, l'emprunt de
avis que les pré- la iberté, et au Canada, le dernier emprunt de la

minent du mar- victoire, n'ont pas encore été bien digérés et Il est

eillent au public apparent que le point de saturation a été atteint

inévitable et de par ces emprunts et que la réaction ne saurait

plus sérieux. Les tarder.
ite sont, en par- Cette conduite d'économie préconisée pour le
s facteurs qui y citoyen privé devrait être également obigatoire

agance dans la- pour les gouvernements provinciaux et fédéral qui
s, la spéculation devraient pratiquer la même économie rigide et ps-
on des cours au (à suivre page 78)
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Assurances et Cartes d'Affaies

Assurauco de. liaranie.
Fidélité des Employés

lu Prévoyanew émet une Polies de
Garantis pour Gérants, Comptablue.
CaIssiers, Commis, percepteur$ MIS,-
rues ou & oommlsalqn. qui abolit la
pratique équivoque et surannés. de de-
mander à au amis de as porter eau-
tion. et qui asaure le patron contre
toute perte occasionnée par lu dé-
tournementa de fonde et voia par au
ehpIoy"a 1,1a Privoyance" émet
gass des polices de Garanti CoUseo-
tivu au profit dun sociétés de Bise-
talgance ou Compagnies. couvrant toua
leurs percepteur on agets&

Pour plus &MPl« oIDeU5BU
Wadromma à "Ia PMN10 rue
Ut-jacques, Montréal. TéL hala10
et1.

Diseteuv.Gérat.

Main 7M5
PAQUET &BONNIER

Comptablus Liquidateurs. Audi-
teurs, Préts dlargent, collection

.Chambre Ul
lu t4jaequea 11ONTPRAU

Maison fndiée eM lm1

AUGUSTE COUILLARD
IMPORTATEUR on

frffnhsrls et Qulnsalibre Verres
à Vitres, Peinture Mal.

soméealtéa .Pie de teutu 55@@ru&
Ne mue et.Paus

Vastes 111 et 1é Ot-Amabls, Nomnal

là aoins. c'a pas do eomfls-vo7a-
Veaus et fait béméfilor aes clients de

tte éeesOnle. Attention toute aé-

@«faut rte au plu

P.- A. CAGNON. C.A&
OOMPTABLE 8LICENCla

* OMAOtTaRBO ACCOUNTANT)
Oabs ils, 51. 17. EdNIes
Unt do~u 0e Oêe

Il plage &^A$&es MONTARAL

ASSURANCE.
COMMERCIALE

Un comméftd quel qu'il aoit ne
saurait étre solidemnent protégé,
ai ceux qui contribuent le plus
à so.n succès ne sont pas titu-
laires d'une Police <Assurance

dits de Protection Commerciale.

S'adresser pour tous
renseignemnents à la

CANADA LIFE
ASSeURANCE COMPANY

siège social - TORONTO

ASSURANCE MUTUELLE
DU COMMERCE

Contre l'incendie

Acti . .. $4,3W9797.79
Bureau Principal :

179 rue Girouard, St.Hyacinthe.

L-R. MONTBRIANDI
Arthft"ot et Mesureur,

20 rme StWAndré, Montré&§

Solide Progrè
Dm éto d'afafru MM@e>
non, soutenuu par un roori. h,
Interrmpu de traitements 4qui-
tables l l'égard de ou déte&
tours de pouices. ont acqim à la
Sun Lits of Canadau progrès
phdndminaL .
Les assurances au forcé oMt pias
que doublé dans lu sept. derniès
rum années et ont plu que tiplé
dans lu onze dernières anées
Aujourd'hui, elles. dépassent de
loin cellu de toute compagaie
canadienne d'assurnoe-vie.

WESTERN4
ASSU RANCE CO.

Fond"e en 1001
aurancea contre licendIe, Aeuraa
ou Ma!ritime, d'Automobiles, es-
tre l'ExplosIon, l'Emeute, .8ce
ganhsation Civils et lue Grèves.

ACTIF. au-doma de .. .. 870OOSAML
Bureau PrincIpal: TORONTO

(Ont.
W. IL MEIKLX

Président et gérant 8inàral
C. IL WAINWIGHqT. seoritalre

succursale de Montréals
41, RUE SAINT-PIERRE

ROR?. DICKmnDIKU séraw

Assurance Mont-Royal
Compagnie In d mate <I.n.die)

17 ru 111Jean, Mentréul

l'hoa.. IL-B. Rainville, Président
P. 3. Perrn et J. IL Macdonald.

gérants conjoints

OARANDe TERROUX & CIE

U ru NeOa'eOm 0., neile

Bureau Principal
angle ode 1: rue Dorchlester ouest
et l'vnus Union. MONTRAL.

DIREICTECURS:
J.-Gariner Thompson, Prési
dent et directeur gérant; Le-
wis Lainas, Vice-Président et
Secrétaire; M. Chevalier; A..
A..G. Dent, John Umo, abr
Alexandre Lacoste, Wm. Mol-
son Macpherson. J.O. Rlm-
mer, Sir rédlo Wilams-
Taylor, LL.. J. D. Simpson,
snou.eorét

CAMAICH -SLI2 -P2RI

ASSURANCES-14CENDIE
AUX TAUX-DE *33S0CI1TION

DES ASSURS.
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ASSURANCES Q
CANADA SECURITY ASSURANCE COMPANY

La compagnie ci-dessus ayant son siège social
à Calgary, fut acquise récenmment par la Norwich
Union Fire Insurance Society et sera opérée con-
nie compagnie indépendante.

La Caniada Security prendra de l'assurance-feu
et foin et de l'assurance automobile dans toutes ses
branches. Le capital de la compagnie a été aug-
menté à $500,000, et la compagnie a souscrit $250,-
000 au dernier emprunt de la victoire. Cent vingt
mille dollars ont été déposés à Ottawa et une licen-
ce fédérale a été accordée, de aorte que la compa-
gnie est prête à présent à faire des arrangements
pour avoir des agences dans tout le Canada.

CONFEDERATION LIFE ASSOCIATION

Un autre nouveau record a été établi par la
Conféderation Life Association. comme il appert de
son rapport pour l'année 1919. L'assemblée an-
nuelle a été tenue à Toronto le 27 janvier. 13,330
demandes pour un total d'assurances de $32,852,-
960 ont été reçues. De ces demandes, 12,514 s'éle-
vant à $30,052,751 furenf acceptées et les polices
accordées; 253 furent différées pour plus ample in-
formation et autres causes, et 553 furent rejetées
comme risques indésirables.

Le total des nouvelles assurances pour l'année
s'éleva à $31,268,527. L'assurance totale en vi-
gueur au 31 décembre était de $112,481,374, soit un
gain pour l'année de $20,495,209.

Les réclamations totales pour décès sur vies
assurées s'élevèrent à $879,262, soit $309,096 de
moins qu'en 1918. Ce montant comprend la som-
me de $45,729 pour réclamations de guerre et
$173,838 pour influenza. Les dotations échues
s'élevaient à $669,027, soit $58,487 de plus que l'an-
née précédente. Le montant total payé aux déten-
teurs de police pendant l'année fut de $3,069,826.
soit $541,699 de plus qu'en 1918.

FIDELITY-PHENIX FIRE INSURANCE CO.

La Fidelity-Phenix Fire Insurance Co., de
New-York peut considérer l'année 1919 comme

une des plue prospères de son histoire. L'actif de

la compagnie montré dans le bilan du 1er janvier

1920, était de $25,816,261. Le passif en primes non

gagnées est de $13,620,335, soit une augmentation

de près de $2,000,000 sur l'année précédente. Les

autres items principaux du passif dans le rapport
de la compagnie sont: Pertes en procès d'ajuste-

ment: $1,430,326; toutes autres réclamations
$569,766; réserve pour dividendes $375,000; réserve

pour imprévus $150,000. Le capital autorisé sous-
crit et payé est de $2.500,000 et le surplus net $7,-
270,834 ce qui porte la surface aux détenteurs de
police à $9,770,834.

LA MUTUELLE-INCENDIE DES FERMIERS DE
PORTAGE LA PRAIRIE

Les polices émises par la Cie d'Assurance-feu
Mutuelle des Fermiers de Portage la Prairie, se
sont totalisées pour l'année 1919 à $22,134,648,
contre $17,700,449 pendant 1918. Les affaires en
vigueur montrent une augmentation de plus de
$7,500,000, et l'actif dépasse à présent $900,000.
La compagnie a subi de lourdes pertes, le total
étant de $137,508 contre $68,477 pour 1918.

Les recettes totales pour l'année furent de
$259,671. comprenant $74,777 reportés de 1918, et
la répartition de 1919 de e153,168. En outre du
paiement des réclamations, $28,275 furent payés
en commission aux agents et $20,000 furent inves-
tis en obligations.

GREAT WEST LIFE ASSURANCE COMPANY

La Great West Life Assurance Co. a joui d'une
grosse augmentation d'affaires en 1919, comme il
appert par le rapport présenté à l'assemblée an-
nuelle tenue à Winnipeg le 3 février courant. Les
nouvelles polices émises s'élevaient à $51,577,899,
soit une augmentation sur 1918 de $20,918,342.
Les affaires de la compagnie en force à présent
s'élèvent à $212,560,276, soit une augmentation de
$41,696,603 pendant l'année. Le revenu de l'an
dernier des primes et d'intérêt s'élevait à $8,598,-
394 soit une augmentation de $1,469,238. L'actif
s'élève à présent à $31,260,347, soit une augmenta-
tion pendant l'année de $3.479,925. Etablie en
1892, la Great West Life est à présent une des plus
grandes compagnies d'assurances canadiennes.

LA SAUVEGARDE

Cette compagnie d'assurance-vie publiera pro-
chainement son rapport annuel. On dit que l'an-

née 1919 se clôture par un bilan financier excel-

lent. Dans le département des assurances, les

nouvelles affaires de 1919, sous la direction de M.
Vioctor Archambeault. ont doublé le chiffre de l'an-

née précédente et se préparent à le tripler en 1920
M. G. N. Ducharme est encore président de la Sau-
vegarde et il faut ajouter les noms suivants: M.
Chs Lauzon, gérant de la ville de Montréal; M. V.

P. Béchard, gérant du district de Sherbrooke; MM.

Tessier et Paquet, gérants du district de Québec;
M. Maxime Perron, gérant du district de Joliette;

M. Adélard Raymond, gérant à Valleyfield, et, T.

Leblanc, dans les Provinces Maritimes.
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471 rue St-Zotique, MONTREAL.

TéI. St*Louis 8758

J. Et LEDUC
FERRONNERIE

895 ave. Mont-Royal, MONTREAL.

Tél. Lasalle 1504, sonnez 4 fois

CHICOIN ý& TREMBLAY
Marchands de Bols, Charbon, Foin, Grain, Etc.

45DesOrmeaux, Tétreaultyjille, Montréal.

QE REAUE U
Tailleur et ,4X.rcri,. Satisfaction garantie.

1147 rue de Castelcatuý MONTREAL.

Bureau Résidence: Entrepôt:
C.P.R. Mile End.

St-Louis 6038 St-Louis 1286 St-Louis 1678

E. LEER
CHARBON, FOIN, GR~AINS et MU ES.

Demandez nos prix pour grains de toutes sortei.en track à
.votre station par char complet ou moins qulie char.

470 Mont-Royal Est, MONW&EAL.

C'est la qualité et lai satisfaction qui maintiennent l4 popu-
lajtité de nos chaussures.

J. O. -HAMELIN & CIE
MARCHANDS DE CHAUSSURES

1843 rue Wellington, VERDUN.

Bureau: 131 St-Jèrôme, Çoin DeLorimier., Tél. St-Louis 3448
Résidence : 172 St-Jér8me. Tél. St-Louis 1769.

Toujours en main Blocs pour mur de division:
12 x 8 x 18-8S x 8 x 18 et 6 X 8 x*18

AIME FAILLE
Bois, Charbon, Foin, Grains. Voiture de Déménagement#.

Bureau :. 131 -St-Jérôme, MONTREAL.

Rés. 631 Frontenac
Tél. Lasalle 1082

Tél. Lasalle 922

E. MARTEL
Marchand de Fçrronneries,'Peintures, Huiles, vernis,

Tapisseries, qrès,.Ciment, Etc., Etc.

392 Forsyth, coin Frontenac, MONTREAL.

'a~i. Lasalle 799 Rés. 722.Rue AdamV. E LAMARRE
EPICERIE DE CHOIX.

Tél. Lasalle 16114.

Madame A.
Marchandises aiches, Merceries,

GUERIN
Remèdes Brevftés, Etc.

437 rue DesOrmeaux, Tétreaultville.
MONTREAL.

Tél. Victoria 1259

OVILA HEBERT
Epicerie de première classe.

125 rue Church, VERDUN.

Tél. Main 134&-1346

Stanford's Poultry &
Provision Limited.

AURELE MAURICE, Gérant.

Volailles, Gibier, Oeufs, Beurre, Patates.

34-35 Marché Bonsecours, MONTREAL.

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE-INCENDIE
"'STRATIICONA"

La compagnie d'assurance-incendie Strathco-
na vient de publier son irapport annuel, On y cons-
tate 'que les revenus en primes ont atteint la som-
me de $241,683.56, ce qui représente une gugmen-
tation de $78,64i.56, par comparaison avec l'année
dernière. Déductibn faite des annulations et des
primes cédées pour réassurances, les primes nettes
s'établissent à $212,265.96. «Les frais d'administra-
tion, y compris la commission aux agents, les taxes
fédérales, provinciales et municipales ont été de
$92,589.76, soit 42 p. c. des primes. Les bénéfices.
toixte défalcation faite des déboursés, sont de $51. -

511.69, soit 43 p. c. du capital versé.
L'actif de cette compagnie d'assurance est

maintenant de $322,396-59, y compris une balance
de $38,018.02, reportée du compte des Profits et Per-

tes. Le montant d'as .surance en vigueur est de

$30,842,116, les primes en vigueur atteignent la

somme de $431,077 et le montant des polices en vi-

gueur est de $29,177, d'une moyenne de $1,060 par

police.

J. T. FONTAINE
Epiceries, Vins-et Liqueurs.

697 rue Adam, MAISONNEUVE.
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NOUS PROUVONS NOTRE CONFIANCE ABSOLUE
-dans la haute qualité de notre Farine "FLEUR DE LIS" en étendant notre publicité à tous les
journaux de la Province de Québec.
L'annonce dont nous publions le Fac-Simile ci-dessus, va faire le tour de la presse, cette semaine,
et créer de la demande en faveur de cette farine de qualité, qui fait du meilleur pain et donne plus
de pain que n'importe quelle autre farine.
Etes-vous en mesure de répondre à la demande? Où en est votre stock? Nous sommes prêts à
remplir votre commande.
Vendue partout en sacs de 98 lbs., et en barils de 98 et 196 lbs.

ST. LAWRENCE FLOUR MILLS CO., LIMITED,
MONTREAL

En écrivant aux annonceurs, mentionnez " Le Prix Courant ", s.v.p.
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) 2E LA VRAIE SLATER

(Marque de l'Ardoise)

Notre 6ème catalogue annuel vient de paraître. Il
contient une description aussi fidèle que possible des
quarante-cinq lignes que nous avons en tout temps, pour
livraison immédiate.

Nous l'adressons d'abord à tous nos clients régu-
liers et à plusieurs marchands qui nous ont fait l'ion-

neur d'acheter quand ils avaient un* besoin pressant
d'une belle et bonne paire de chaussures.

Nous invitons donc ceux qui désireraient vendre la
vraie Slater et qui n'auraient pas reçu le catalogue, à
nous donner leurs nom et adresse et nous le leur enver-
rons par le retour du courrier.

-t

Que ce soit pour une commande considérable, ou
pour une seule paire, vous r'ecevrez la même attention
et le même service.

THE SLATER SHOE COMPANY UMITEP.

Fondée en 1869. L. ,. GAUTHIER, Président.

'j-

m.s J mmj •


